
LES PREMIERS MOTS DU
D' BLAIBERG ONT ÉTÉ

POUR SA FEMME EILEEN

MOINS DE 24 HEURES APRÈS LA GREFFE DU CŒUR

Le malade a commencé à absorber des liquides
LE CAP (AP). — Moins de 24 heures après sa greffe du cœur, le Dr Philip Blaiberg a com

mencé à absorber des liquides.
L'hôpital de Groote Schur, où l'opération

a été pratiquée sous la direction dn profes-
seur Chris Barnard, a publié un bulletin de
santé, annonçant que son état « est tout
à fait satisfaisant ».

SES PREMIERS MOTS
« R parle avec les médecins », précise

le bulletin.

Deux policiers montent une garde sévère
à l'entrée de l'hôpital Groote Schuur .

(Téléphoto AP)

Ses premiers mots à son réveil ont été
pour sa femme Eileen. « J'ai soif. Bien des
choses à ma femme » a-t-il dit. U fait actuel-
lement l'objet d'une surveillance très stricte
dans une salle aménagée spécialement pour
lui. Le cœur bat toujours à nn rythme
régulier. Aucun détail n'a filtré sur les
mesures qui seront prises pour prévenir le
rejet du greffon. II est probable que la

Mme Dorothy Haupt , veuve du donneur
(Téléphoto AP

radiothérapie au cobalt ne sera pas appli-
quée immédiatement Les chirurgiens sou-
haiteraient que le traitement, contrairement
à ce qui s'était passé avec M. Louis Wash-
kansky, affaiblisse le moins possible les
défenses de l'organisme du patient

Il semble en tout cas que le Dr Blai-
berg se remet aussi rapidement de l'opé-
ration que l'avait fait M. Washkansky.

MESURES DE SÉCURITÉ
D'importantes mesures de sécurité ont été

prises dans la partie de l'hôpital où le
Dr Blaiberg est soigné. Des policiers armés
gardent les entrées afin d'empêcher toute
personne, y compris les journa listes, de
pénétrer sans autorisation.

Selon certaines informations, la femme de
Blaiberg, Eilleen, a obtenu une chambre à
proximité de la salle où est hospitalisé son
mari, afin d'être près de lui et de pouvoir
éviter la presse.

Le journal du sou- dn Cap « Argus »
critique les mesures de sécurité prises par
la direction de l'hôpital affirmant qu'elle
est passée d'un extrême à l'autre. De nom-
breux journalistes et personnalités avaient
en effet pu s'approcher de M. Washkansky
pendant son hospitalisation.

(Lire la suite en dernière page)

Johnson
et l'avenir

LES IDÉES ET LES FAITS

« Ail the -way with L.B.J. >, pro-
clamait la propagande du parti dé-
mocrate lorsqu'il s'agissait d'écraser
la renaissance nationale et conserva-
trice se développant aux Etats-Unis
avec la candidature GolôVwater à la
présidence. « Nous suivons complè-
tement L.B.J. > : et L.B.J., c'était na-
turellement Lyndon Baines Johnson
qui, devenu le trente-sixième prési-
dent des Etats-Unis à la mort de
Kennedy, fut massivement confirmé
dans son mandat l'année suivante,
aux élections de novembre 1964.

Où en est aujourd'hui le président
Johnson, qui vient d'entamer sa cin-
quième année de pouvoir, celle qui
se révélera peut-être la plus dure de
sa carrière, en raison de la difficile
joute électorale qui la conclura ?

Il est certain que chez les démo-
crates on ne répète plus avec le
même enthousiasme : « Ail the way
"with L.B.J.» Walter Lippmann, l'«in-
tellectuel chéri > des progressistes
américains, écrit dans le « Washing-

i ton Post », que le président Johnson
est « personnellement désagréable »
et il envisage, sinon espère, sa dé-
faite en novembre prochain. Et dans
le « New-York Post », un autre
commentateur progressiste, Murray
Kempton, parle de l'< atmosphère de
suspicion » qui régnerait à la Mai-
son-Blanche, en la comparant à celle
du Kremlin. « Johnson, assure-t-il,
est de plus en plus isolé de l'opinion
publique, et dans sa solitude il a
toujours davantage à chercher con-
seils et confort auprès de ses amis
texans, comme hier Staline se ra-
battait sur ses Géorgiens. »

L'opinion publique ? Mais, au con-
traire de ce qu'on insinue ici et là,
elle redevient favorable au prési-
dent, après une incontestable pé-
riode d'impopularité. < Nous l'ai-
mons pour les ennemis qu'il s'est
faits », disait-on jadis à propos du
président Grover Cleveland. Est-ce
ce qui est en train de se produire
avec Johnson ? D'aucuns paraissent
le penser.

Pourtant, on ne peut nier que
cette année d'élections s'ouvre dans
des conditions délicates pour L.B.J.
Le parti démocrate souffre de divi-
sions internes qui l'ébranlent sur ses
bases.

Le parti démocrate, qui était au
début du XXe siècle essentiellement
composé de protestants ruraux du
sud et de catholiques des villes du
nord, est devenu, à partir de Fran-
klin Roosevelt surtout, une vaste
mais hétéroclite coalition de blocs
électoraux et de minorités aux inté-
rêts souvent très divergents. Cette
coalition, William Bradford Huie la
décrivait comme « un mariage de
convenance entre camarades de lit
qui se détestent les uns les autres ».

Maintenue de justesse sous Ken-
nedy, cette coalition sous Johnson,
assure Walter Lippmann, est sur le
point d'éclater. Deux dissidences,
particulièrement, se manifestent : à
droite, George Wallace, qui < mord »
sur les Etats sudistes, et à gauche,
le sénateur Eugène McCarthy, can-
didat de la « paix à tout prix » au
Viêt-nam. Le président Johnson ris-
que ainsi, en novembre, de se trou-
ver dans la même situation qu'Harry
Truman en 1948, qui eut non seule-
ment contre lui le parti républicain,
mais encore J. Strom Thurmond,
champion sudiste des droits des
Etats, et l'ancien vice-président
Henry Wallace, candidat des pro-
gressistes.

A l'époque, Gallup et la « Chicago
Tribune » étaient persuadés que Tho-
mas Dewey, le républicain, ne pou-
vait, dans ces conditions, que l'em-
porter. Truman fut pourtant réélu
avec plus de deux millions de voix.
Il n'est pas certain , loin de là, que
Johnson sera aussi aisément réélu
en novembre. Même si, comme de
coutume, à l'heure des échéances
électorales, beaucoup qui se vou-
laient farouches opposants hier ren-
trent bien vite docilement dans le
rang.

Pierre COURVILLE

Le Vésuve est blanc de neige
mais l'on se baigne en Espagne

LES FLOCONS À L'ASSAUT DU CONTINENT

La neige s'est remise à tomber de plus belle sur toute la Suisse et sur l'Europe en général.
A Neuchâtel , les routes étaient couvertes d'une couche de quelques centimètres et les chasse-neige sont entres

en action.
La neige tombe partout en Europe, mais surtout sur les

Pyrénées et dans le centre de la France — où la progres-
sion de la flamme olympique vers Grenoble a_ été retardée
par une violente tourmente — tandis que la péninsule ibéri-
que est épargnée : on s'est baigné hier sur « la Costa del
Sol », en Espagne , tandis qu 'à Naples, le Vésuve est blanc de
neige.

EN SUISSE
La neige s'est mise à danser de plus belle également sur

tout le Valais. Elle a envahi même la plaine du Rhône où
l'on mesurait déjà depuis la veille une trentaine de centi-
mètres. L'on a rarement connu autant de neige en ville de
Sion que ces jours.

Malgré ces surprises célestes, la plupart des routes restent
ouvertes. Le col du Simplon était encore praticable dans la
soirée d'hier au grand étonnement même du service cantonal
des routes.

Sur le front des avalanches, rien de spécial a signaler...
Si ce n'est l'avalanche de l'HIgraben. Celle-ci s'est produite an
fond dn vallon du même nom.

(Lire la suite en dernière page)

Lire en avant-dernière page : Dix skieurs
emportés par une avalanche près d'Engelberg.

EN SUISSE AUSSI ?
ZURICH (UPI). — Le professeur Ake Senning, directeu r de la clinique chi-

rurgicale de l'Université de Zurich , a déclaré au sujet de la seconde greffe 'du
cœur pratiquée par le Dr- Barnard , qu 'une telle opération ne deviendra pas
un « travail de routine » avant plusieurs années. Du point de vu©" technique,
la transplantation d'un cœur humain est possible depuis longtemps, en Suisse
également, mais elle est liée à des problèmes d'éthique, a précisé le Dr Sen-
ning.

SI l'opération du Cap devait être couronnée de succès, 11 n'est pas exclu que
l'on envisage en Suisse de pratiquer des greffes analogues. Chaque année, 47,000
personnes succombent à des Infarctus, en Suisse. Une partie pourrait survivre,
grâce à des greffes du cœur, a estimé le chirurgien zuricols.

Nancy Holloway
rouée de coups

ELLE SE SOUVIENDRA DE MARSEILLE

Notre photo Agip : Des bleus sur les
bras et les reins : l'œuvre inqualifiable
de jeunes énergumènes.

MARSEILLE (AP).  — La chanteuse
américaine Nancy Holloway, qui se pro-
duisait pour le réveillon du Nouvel-An
au cabaret « Vàmping » à Marseille, a dé-
cidé de porter plainte contre les cinq
jeunes voyous qui, pendant son tour de
chant, se livrèrent d'abord à des gestes

obcènes avant de la poursuivre dans sa
loge malgré l'intervention de ses musi-
ciens)

Deux de ces derniers furent même bles-
sés en voulant la protéger. Battue, proje-
tée à terre, à demi-dévêtue, la chanteuse
f u t  poussée dans un escalier et dévlala une
trentaine de marches avant de pouvoir
être secourue.

C'est de Paris que Nancy Holloway a
chargé Me Paul Lombard de ses intérêts.
L'avocat marseillais a procédé hier aux
formalités nécessaires auprès du parque t
pour le dépôt d'une plainte contre X
pour coups et blessures.

M. CELIO AUX FINANCES :
C'EST LA GRANDE COLÈRE
CHEZ LES CONSERVATEURS

La nouvelle répartition assez bien accueillie, mais...

De notre correspondant de Berne :
D'une manière générale, la décision du Conseil fédéral de confier à M. Celio, dès le 1er juillet prochain, la direction

du département des finances et des douanes est accueillie avec compréhension en Suisse alémanique, sauf par la presse du
parti conservateur et chrétien-social .

Dans certain s journaux de stricte observance , ce n 'est
pas seulement de la déception , c'est la colère qui éclate
avec une véhémence particulière contre le parti radical ,
accusé d'être à l'origine d'une manœuvre qui aurait pour
fin dernière de condamner l'un des grands partis de la
« coalition gouvernementale » — si l'on peut encore appeler
de ce nom l'amalgame composé selon la «formule magique»
et qui est en train de se muer en véritable panier de
crabes — à se contenter des « départements mineurs » et à
jouer , sur le plan national , un rôle secondaire.

Le secrétaire central du parti conservateur et chrétien-
social fulmine dans le « Vaterland » de Lucerne , contre ce
• coup de force » , ce qui est assez piquant d'ailleurs lors-
qu 'on sait , et de bonne source, que certains « amis politi-
ques » de M. Bonvin sont intervenus pour l'encourager à
quitter le Bernerhof.

Il semble cependant que dans la droite catholique, on
avait une autre idée en tête. Le « Vaterland » y fait d'ail-

leurs une très discrète allusion lorsqu 'il écrit que la charge
aujourd'hui écrasan te de conseiller fédéral ne permet plus
guère à un homme qui prend sa tâche au sérieux de rester
très longtemps à son poste.

SPÉCULATIONS HARDIES
Cela signifie que d'aucuns attendaient de M. Bonvin

qu 'il se retirât, peut-être même avant la fin de l'actuelle
législature, en même temps que l'un ou l'autre de ses col-
lègues —¦ par exemple M. Spuhler — ce qui aurait permis
de donner leur chance à la fois à un candidat conserva-
teur impatient de prouver son dynamisme et à un socialiste
romand. Ce sont là cependant des spéculations hardies et
une façon d'arranger par avance les choses pour laquelle
nos confédérés ont inventé le proverbe : « Etablir l'addition
sans l'aubergiste ».

Bref , pour le moniteur-conservateur et chrétien-social,
par sa décision du 30 décembre, le Conseil fédéral a fait
violence non seulement à deux des trois magistrats qui
changent de département, mais à un parti tout entier.

Organe officiel des paysans, artisans et bourgeois ber-
nois, la « Neuo Berner Zeitung », n'est guère moins sévère
à l'égard des radicaux qu'elle rend responsables de la
situation pénible dont on tente maintenant de se tirer sans
trop de mal , d'abord parce qu 'ils ont puissamment contribué
à faire élire au Conseil fédéral M. Bonvin contre le can-
didat officiel du groupe conservateur et chrétien-social , en-
suite parce qu 'ils n 'ont pas poussé M. Chaudet à se retirer
un an plus tôt, en même temps que M. Wahlen, ce qui
aurait permis de répartir plus judicieusement les départe-
ments du moment où il y aurait eu double vacance.

G. P.
(Lire en avant-dernière page)

ÉPIDÉMIE DE GRIPPE
EN GRANDE-BRETAGNE :
PLUS DE CENT MORTS
LONDRES (ATS-Reuter) . — Plus de cent personnes

sont décédées des suites de la grippe qui sévit actuel-
lement en Grande-Rretagne et ce, au cours de la pre-
mière semaine de cette épidémie. En effet , l'Office
national de la santé publique a annoncé que, du 16 an
22 décembre, 101 personnes ont perdu la vie à cause
de cette maladie , contre 22 pendant la période corres-
pondante de l'année 1966. L'épidémie se fait particu-
lièrement sentir dans la région de Coventry.

Le Suisse Bruggmann bat Kuly
Ski: dans le 1er slalom séant d'Hindelang

Le Suisse Edmund Bruggmann (notre téléphoto AP), en enlevant le
premier des deux slaloms géants des sixièmes courses internationales
alpines du « Sapin d'argent » à Hindelang, a rappelé à tous qu'il conve-
nait toujours de le compter parmi les meilleurs spécialistes mondiaux.

La victoire de Brugamann se double d'un succès d'ensemble des
Suisses qui placent cinq coureurs parmi les onze premiers, ce qui est
un total absolument remarquable. Venant après la première place de
Andréas Sprecher au slalom spécial de Bad Wiessee le jour de l'an, la
performance de Hindelang laisse bien augurer d'une saison que l'on
espère plus heureuse Que la précédente.

(Lire nos commentaires en page 10)

Dans la nouvelle greffe du cœur qui vient d'être réalisée avec succès en A
A Afrique du Sud, quel est l'aspect le plus remarquable de la performance ? Est-ce j
I le fait, souligné par le professeur Barnard, qu'aucune maladie ou défaillance |
s|p cardiaque ne sera plus désormais incurable ? Est-ce l'espoir qui ainsi est permis é
H à de nombreux malades et à leurs familles à travers le monde ? Est-ce l'impor- I
A tance de la victoire que la médecine et la science sont en train de remporter I
A sur la maladie et sur la mort ? Est-ce l'ironie avec laquelle les cyniques mettront p
p en relief les sacrifices et les efforts inouïs que font des hommes pour sauver A
A la vie de certains autres, tandis qu'ailleurs on massacre sans compter chaque é
• jour, pêle-mêle, hommes, femmes et enfants, en Indochine et au Moyen-Orient ? m

Dans la réponse à toutes ces questions, il y a une part d'exceptionnelle é
A gravité. Ce qui pour le moment semble toutefois l'emporter sur toutes les §
if autres considérations , c'est que l'aspect racial de la greffe a pris le pas, dans i
|É| l'opinion mondiale, sur son aspect médical et chirurgical. Le lieu où le cœur p
A d'un métis de 24 ans , fils d'un Européen et d'une Noire, a été greffé sur le A
H corps d'un Européen de 58 ans, et de race juive par-dessus le marché, est I
H certes de nature à stimuler les commentaires : cette opération extraordinaire A
A bouleverse les traditions de l'apartheid en Afrique du Sud où, nul ne l'ignore, 

^
H la ségrégation raciale n'exclut ni la médecine, ni les hôpitaux, ni même... fl

É| les cimetières I
Délibérément et sans la moindre hésitation, le professeur Barnard, pour é

H qui les risques de représailles au sein de «a corporation importent aussi peu S
A que la couleur de la peau de ses patients, a choisi comme donneur un sujet Éf
pp voué au mépris des Blancs, mais que la médecine apprécie comme le sosie |
A organiquement parfait de ces derniers : blancs, noirs, jaunes ou rouges, tous A
A les hommes possèdent des groupes sanguins tout à fait compatibles.

On s'en doutait depuis longtemps. Mais la démonstration éclatante qui |
A vient d'en être administrée à l'hôpital de Groote Schurr a la valeur d'une é
H révolution : une fois de plus, grâce à la science, une réforme profonde des p
M méthodes de pensée et des règles de vie se trouve amorcée.

R. A.

| Des sosies organiquement parfaits |

La visite à Berne de M. Kafzenbach
envoyé spécial du président Johnson

Violente bagarre à Viège : un blessé

L'exploit du Piz-Badile
(Lire en avant-dernière page)

-

Trois hockeyeurs de l'Est demandent asile en Suisse
(Lire en page 10)
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Monsieur et Madame Paul Fallet et leurs enfants ;
Madame et Monsieur Paul Fluckiger-Fallet et leurs enfants :
Monsieur Roger Fallet et sa fiancée,
ainsi que les familles parentes et alliées,

, ' ont le grand chagrin de faire part du décès de :

Madame Albert FALLET
née Laure HUGUENIN

leur très chère maman, grand-maman, arrière-grand-maman, sœur,
tante, cousine, que Dieu a reprise à Lui dans sa 95me année.

Chavannes-Ligerz, le 3 janvier 1968.

L'incinération aura lieu à Bienne le vendredi 5 janvier.

Culte à 10 heures au crématoire où le corps repose. ;

% Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame et Monsieur Willy Morda-
sini, à Cortaillod ;

Madame et Monsieur Gilbert Hofer-
Mordasini et leurs enfants Michel et
Giliane, à Bôle ;

Monsieur et Madame Aldo Mordasini-
Foresti et leurs enfants Patricia et
Dario, à Colombier ;

Les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Albert Schreyer,
ont la douleur d'annoncer le décès de

Madame Louise MOUCHET
née SCHREYER

leur chère mère, belle-mère, grand-mère,
arrière-grand-jnère, sœur, tante, cou-
sine et parente, enlevée à leur affection ,
dans sa 80me année, après une longue
maladie.

Cortaillod, le 2 janvier 1968.
(Coteaux 41)

Ne craino point, car Je suis
avec toL

Esaïe 41 : 10

L'ensevelissement aura lieu à Cor-
taillod, Jeudi 4 janvier .

Culte au temple, à 13 h 30.
Culte pour la famille au domicile, à

13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Les collaborateurs et employés de l'entreprise ARRIGO
& Cie, à Peseux, ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Jean PROSERPI
leur cher et regretté patron.

| Ils garderont de lui un souvenir ému et reconnaissant.

Peseux, le 1er j anvier 1968.
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Les associés de l'entreprise ARRIGO & Cie, à Peseux,
ont la douleur de faire part du décès de b

Monsieur Jean PROSERPI
entrepreneur

survenu dans sa 79me année, après une longue maladie.

f i  Nous garderons un souvenir profondément reconnais-
\l sant de son activité inlassable et de sa direction clair-
| voyante et bienfaisante.

i Peseux, le 1er janvier 1968.

H L'ensevelissement aura lieu à Peseux, jeudi 4 janvier,
à 11 heures, précédé à 10 heures de la messe de sépulture
en l'église catholique.
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IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S. A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Ma rc Wolfrath

Rédacteur en chef : Jean Hostettler
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POMPES FUNÈBRES

EVARD-FLÛHMANN
Seyon 23 - Neuchâtel

Tél. 5 36 04 ou 3 17 20

Toutes formalités
Transport Suisse et étranger \

La Maison Ernest SCHCTZ, mécanique de précision
à Neuchâtel

ainsi que le personnel,
ont le profond regret d'annoncer le décès accidentel de

Monsieur î

Georges MATTHEY-FROIDEVAUX
Nous garderons de Monsieur Georges Matthey un souvenir ému

et reconnaissant pour son grand dévouement durant de longues
j années à notre entreprise.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.

Neuchâtel, le 3 janvier 1968.

I "_" " 
, i Le Conseil d'administration et la direction de la

Banque cantonale neuchâteloise

ont le douloureux devoir d'annoncer le décès de

Monsieur Marcel WEBER
directeur adj oint retraité

Pendant 46 ans, le défunt a mis au service de notre institut ses
hautes qualités personnelles et professionnelles. Les autorités de
la ban que garderont de lui un souvenir reconnaissant.

Neuchâtel, le 3 janvier 1968.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.
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Le Conseil d'Administration de l'Association des Viti-
culteurs de la Côte Neuchâteloise, Caves du Prieuré de
Cormondrèche,

a le pénible devoir d'annoncer à ses membres le décès de

Monsieur Marcel WEBER
membre du conseil et trésorier . , ,

Il conservera de ce collaborateur un souvenir reconnaissant.
Cormondrèche, le 3 janvier 1968.
Pour les obsèques, prière de se référer à l'avis de la famille.
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nBBBHHBSaH^HHBBBD^BHaiHBKRnHBMniai ĤaHHHBHRH

La direction et le personnel des Fabriques de Tabac
Réunies S.A.

ont le pénible devoir de faire part du décès, survenu le 1er
janvier 1968, de

Monsieur Eric RUSCHER
leu r cher collaborateur, collègue et ami, dont ils garderont le
meilleur souvenir.

L'incinération aura lieu vendredi 5 janvier 1968, à 15 h 15,
au crématoire, chapelle No 2.

Bremgarten, Berne.

J \ w A  Vétérans de l'A.S.F.

W/vV Neuchâtel - Bas

Nous avons le grand regret d'aviser
nos membres du décès de notre cher
collègue,

Monsieur

Georges MATTHEY
membre de la société.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Madame Marcel Weber ;
Monsieur et Madame Claude Weber-Kra-

mer et leur fille Anne-Carole, à Peseux ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre Weber

et leurs enfants Alexandre, Simon et Re-
naud, à Bâle ;

Mademoiselle Jacqueline Bellini, à Genève;
Monsieur et Madame Roger Weber. à

Genève,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Marcel WEBER
leur cher époux, père, beau-père, grand-père,
frère, beau-frère et parent, que Dieu a
repris à Lui, à l'âge de 70 ans.

Peseux, le 3 janvier 1968.
(avenue Fornachon 17)

Je suis la résurrection et la
vie ; celui qui croit en mol vivra,
quand même 11 serait mort.

Jean 12 : 25.

Selon le désir du défunt, la cérémonie
aura lieu dans l'intimité de la famille.

La Société de musique « L'Echo du
Vignoble », Peseux, a le pénible devoir
d'informer ses membres d'honneur, hono-
raires, passifs, actifs et amis, du décès de

Monsieur Marcel WEBER
membre d'honneur, dont elle gardera un
lumineux souvenir.

Le comité.

BmamÈHamÊËmÊnÊÊmammÊmm
Le comité de 1 Association patriotique

radicale de Peseux a le pénible devoir de
faire part à ses membres du décès de

Monsieur Marcel WEBER
ancien conseiller général, ancien président
du groupe radical, père de Monsieur Claude
Weber, député et conseiller communal.

Il prie les membres de s'associer à ses
sentiments de reconnaissance envers cet ami
Jt-i ce..,b°n citoyen.

^ .miM ^ .„„„„ „*
Pour les obsèques, se référer à l'avis de

la famille.

Le docteur et Madame Antonino Jan-
ner, leurs enfants et petits-enfants,
à Berne et en Italie ;

Le docteur et Madame Jacopo Janner,
et leurs enfants à Bâle ;

Monsieur Daniel Pétremand, à Cor-
celles (NE) ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Monsieur et Madame Willy Pétremand,
à Neuchâtel, Genève et Grenoble ;

Les enfants, petits-enfants, arrière-
petits-enfants de feu Monsieur et Ma-
dame Alfred Audétat-Pétremand, à
Neuchâtel, Cernier, en Afrique du Sud,
Natal et Congo ;

ont la douleur d'annoncer le décès
de

Madame Arminio JANNER
née Elisabeth PÉTREMAND

leur très chère mère, belle-mère, grand-
mère, arrière-grand-mère, sœur, tante,
grand-tante, arrière-grand-tante, que
Dieu a reprise à Lui après de longues
souffrances endurées avec vaillance et
foi.
„.,», •< .-Je:suis la résurrection , et rla vie.

Celui qui croit en Mol vivra,
quand même 11 serait mort. \

L'ensevelissement a eu lieu à Bâle
le 3 janvier 1968.

Aimez-vous les uns les autres
comme Je vous al aimés.

Monsieur Charles Mayor, à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame René Wasser-
Mayor, à Morges ;

Monsieur et Madame Ernest Geiger-
Mayor et leur fi l le,  à Neuchâtel ;

Madame Claudine Jeanbourquin-
Mayor, ses enfants et petit-fils, à
Neuchâtel et à Lausanne ;

Monsieur et Madame Henri Mayor
et leur fille, à Neuchâtel ;

Monsieur Marcel Michellod, ses en-
fants et petits-enfants, à Neuchâtel
et à Lausanne ;

Monsieur Paul Mottet, ses enfants
à la Chaux-de-Fonds et à Bienne,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du
décès de

Madame Rose MAYOR
née RAVENNA

leur chère mère, belle-mère, grand-
maman, t arrière - grand-maman, belle-
sœur, tante, parente et amie, enlevée
à leur tendre affection, dans sa 78me
année, après une longue maladie.

Neuchâtel, le 2 janvier 1968.
(Parcs 105)

Le cœur d'une maman est un
trésor que Dieu ne donne qu'une
fols.

L'incinération, sans suite, aura lieu
jeudi 4 janvier.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 14 heures.

Domicile mortuaire i hôpital des
Cadolles.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

T
Madame Jean Proserpi ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre

Proserpi et leurs enfants Myriam et
Pierre ;

Monsieur et Madame André Proserpi
et leurs enfants Ariane et Flavio ;

Monsieur et Madame André Robert-
Proserpi et leurs enfants Philippe et
Catherine, à Neuchâtel ;

Madame Marthe Arrigo-Proserpi, ses
enfants et sa petite-fille, à Bùmplitz
et à Peseux ;

Madame Béatrice Droz-Proserpl, ses
enfants, petits - enfants et arrière-
petit-fils ;

Monsieur et Madame Charles Boil-
lod - Proserpi , leurs enfants et petits-
enfants, à Neuchâtel ;

Monsieur Henri Proserpi ;
Monsieur et Madame Bruno Proserpi,

leurs enfants et petits-enfants,
ainsi que les familles Proserpi, No-

seda, Bastardoz, Bossi, Lupi, Maggi,
Skrabal, Geissbuhler, Cand , parentes
et alliées,

ont la douleur de faire part du
décès de leur cher époux, père, beau-
père, grand-père, frère, beau-frère,
oncle, cousin et parent,

Monsieur Jean PROSERPI
entrepreneur

enlevé à leur affection, après une
longue maladie, dans sa 79me année,
muni des saints sacrements de l'Eglise.

Peseux, le 1er janvier 1968.
(Chapelle 32)

L'ensevelissement aura lieu à Pe-
seux, jeudi 4 janvier, à 11 heures,
précédé à 10 heures de la messe de
sépulture en l'église catholique.

,..„L:.\ • -> ..R. I..P. Uiii <fc»Jt
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Fédération cantonale neuchâteloise
des entrepreneurs, a le triste devoir d'in-
former ses membres du décès de

Monsieur Jean PROSERPI
entrepreneur

de l'entreprise Arrigo & Cie, à Peseux,
père de Monsieur André Proserpi, membre
du comité.

L'ensevelissemen t aura lieu à Peseux, le
jeudi 4 janvier 1968, à 11 heures.

Le comité de l'Auto-Moto - club La
Côte neuchâteloise a le pénible devoir
d'informer ses membres du décès de

Monsieur Jean PROSERPI
membre honoraire du club.

Dieu est amour.
Jean 4 : 16.

Madame Gertrude Geiser-Aeberhardt,
ses enfants et petits-enfants, à Enges,
Saint-Biaise, Thielle, Concise et Ser-
rières ;

Mademoiselle Marceline Aeberhardt ,
à Cornaux ;

Monsieur Albert Dardel-Aeberhardt,
| ses enfants et petite-fille, à Boudry ;

Madame et Monsieur Charles Schlep-
1 pi - Aeberhardt, leurs enfants et pe-

tits-enfants, aux Prés/Lignières et à
Nods ;

Monsieur et Madame Alfred Aeber-
hardt, à Enges ;

les enfants et petits-enfants de feu
; Jeanne Aeberhardt, à Veyrier (GE) ;

Madame et Monsieur Willy Junod-
Aeberhardt, leurs enfants et petits-
enfants, à Dombresson et à Chézard ,

"ainsi que les familles parentes,
alliées et amieS; ¦

ont la douleur de faire part du
décès de

I Monsieur

Fritz AEBERHARDT
leur cher et regretté frère, beau-frère,
oncle, grand-oncle, cousin, parent et
ami, que Dieu a rappelé à Lui , après
une longue maladie, dans sa 6Îme
année.

Cornaux, le 3 janvier 1968.

Dieu est pour nous un refuge
et un secours dans nos détresses.

Ps. 46 : 2.

L'incinération aura lieu vendredi
5 janvier.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 14 heures.

Domicile mortuaire : hôpital Pour-
talès.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Monsieur et Madame Frédy Susstrunk-
Aescblimann et leurs enfants Philippe, Fa-
bien, Cinthia et Marylène, à Couvet ;

i Monsieur Auguste Muller, à Thalwil ;
1 Monsieur et Madame Fritz Muller et

leur fils, à Alger ;
Monsieur et Madame Alfred Muller et

leurs enfants, à Tagerwilen,
ainsi que les familles Susstrunk, Lang-

hard, parentes, alliées et amies,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de
i Madame

Louise SUSSTRUNK
» née MULLER

leur chère maman, grand-maman, belle-
maman, sœur, belle-sœur, tante et marraine,
que Dieu a subitement reprise à Lui,

1 le 1er janvier 1968, après une courte
maladie, dans sa 71me année.

Couvet, le 2 janvier 1968.

Me voici. Je viens poux faire
Ta volonté.

Hébreux 10 : 9.
L'ensevelissement, avec suite, aura lieu

jeudi 4 janvier, à 13 h 30.
Culte au domicile mortuaire, home Du-

' bied, à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Ma grâce te suffit.
Saint Paul

Madame Serge Reymond, ses enfants
et petite-fille ;

Mademoiselle Danielle Reymond à
Lausanne ;

Monsieur Alain Reymond et sa fian-
cée, Mademoiselle Denise Gonthier, à
Fleurier ;

Madame Magali Frosio et sa petite
Natacha, à Fleurier ;

Monsieur et Madame Armand Rey-
mond, à Fleurier, leurs enfants, petits-
enfants et arrière-,petits-enfants, à Pa-
ris, Colombier, Saint-Imier, la Chaux-
de-Fonds, Nyon et Pully ;

Les familles Reymond à Peseux, Saint-
Sulpice, Robert-Tissot à Neuchâtel, Rai-
neri à Couvet, Jeanmonod à New-York,
Dubied au Locle, Lardet à Bourgoin
(France), Dêmarohi à Boveresse, Ma-
dame Laure Bregnard à Fleurier, les
familles Bregnard-Salomon à Boncourt,
Binkert à Delémont,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur Serge REYMOND
leur cher époux, papa, grand-papa, fils,
beau-fils, frère, oncle, neveu, parent et
ami, que Dieu a repris à Lui, le 3
janvier dans sa 53me année.

Fleurier, le 3 janvier 1968.
Ce que Je vous demande, c'est

de vous atmer les une les autres.
Jean 15 : 17

L'enterrement aura lieu le vendredi
5 janvier 1968 à 13 heures.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire, Patinage 9, à 12 h 45.

Le Conseil d administration de la
Société des Forces Motrices du Châ-
telot a le profond regret de faire part
du décès de

Monsieur Marcel WEBER
administrateur de la société depuis

¦1949, survenu le 3 janvier 1968.

Pour l'ensevelissement, prière de se
référer à l'avis de la famille.

L 'Hosp ice de la Côte, à Corcelles,
a le pénible devoir de faire part du
décès de

Monsieur Marcel WEBER
président de la commission générale.

Il gardera de son distingué prési-
dent un souvenir ému et reconnais-
sant.

Corcelles, le 3 janvier 1968.
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L'Association du jard in d'enfants  de
Peseux a le pénible devoir de faire
part du décès de son dévoué membre
d'honneur,

Monsieur Marcel WEBER
Pour l'incinération, se référer à

l'avis de la famille.

Les Contemporains de 1897 de Peseux,
ont le profond chagrin de faire part du
décès de leur très cher ami

Monsieur Marcel WEBER
dont ils garderont un souvenir inoubliable.

Pour les obsèques, prière de consulter
l'avis de la famille. \

La comité d'organisation de la Fête des
Vendanges a le douloureux devoir de faire
part du décès de

Monsieur Marcel WEBER
ancien président de la commission des fi-
nances, dont il gardera un souvenir recon-
naissant.

Xa Société Cynologique du Val-de-Travers
a le chagrin de faire part à ses membres
du décès de

Monsieur Serge REYMOND
membre du comité et membre d'honneur
de la société.

L'ensevelissement aura lieu vendredi 5
janvier 1968 à 13 heures à Fleurier.

La société de chant l'Echo de la Chaîne
a le pénible devoir d'informer ses membres
du décès de

Monsieur Serge REYMOND
fils de son dévoué directeur, M. Armand
Reymond et neveu de M. Roger Reymond,
membre honoraire et actif.

L'ensevelissement aura lieu le vendredi 5
janvier à 13_ heures à Fleurier., . ,,,v

RSS Peinture sur
¦¦¦ porcelaine

et céramique
(sous émail)

Début du cours : fin janvier
8 leçons (16 heures) : Fr. 40—
Inscriptions : COOP, Treille 4
(4me étage)

Samedi 6 janvier 1968
Nouveau centre de production des

Fabriques de tabacs réunies S.A.
pas de visites

RECTIFICATION
Contrairement , à l'avis inséré le 3 janvier
1968, la vente prévue pour le 6 janvier
1968, faubourg de l'Hôpital 56, à 13 h 30,
n'est pas une vente aux enchères mais une

vente de gré à gré
Futures mamans

Aujourd'hui, de 14 h 30 à
15 h 30, conseils
et démonstrations pratiques de

PUÉRICULTURE
Restaurant Neuchâtelois, fbg du Lac 17

lues.auront de là grappe
f f x  CouDre Tél- 3 26 26

ïltticHâfcl Aujourd'hui

POLENTA et LAPIN

Steve a le grand bonheur d'annon-
cer la naissance de sa petite sœur

Isabelle - Ariette
S le 3 janvier 1968
J Monsieur et Madame

Claude RENATJB-BAULE
i Maternité

2087 Cornaux Pourtalès

Tons les mois !
Bonne nouvelle au début de l'année pour

ceux qui veulent tenter leur chance I La
Loterie romande procédera désormais cha-
que premier samedi du mois au tirage de
ses tranches qui, pour 1968 , seront ainsi
au nombre de douze. Et n'allez pas croire
que, pour autant , la valeur des lots sera
diminuée. Il y aura toujours le gros lot
auquel vous aspirez, et les moyens et les
petits dont vous ne faites pas fi. Mais
pourquoi cette innovation ? Elle est aussi
et surtout destinée à procurer une aide
accrue aux œuvres de bienfaisance et d'uti-
lité publique qui en éprouvent le plus grand
besoin. Bel exemple de vitalité sans cesse
accrue I Prochain tirage : le 6 janvier !

COMMUNIQUÉ

Observatoire de Neuchâtel 3 janvier 1968.
— Température : moyenne -1,5, min : -4,3,
max : +0,2. Baromètre : Moyenne : 714,1.
Eau tombée : 5,0mm. Vent dominant : di-
rection : ouest, nord-ouest, force : faible
jusqu'à 8 heures, ensuite sud-ouest, faible
à modéré. Etat du ciel : couvert, neige in-
termittente dès 16 heures.

Température de l'eau (3 janv.) : 6,5°
Nivean du lac du 3 janv. à 6 h 30: 429,03

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais, nord et centre des Grisons :
le ciel sera d'abord couvert et des chu-
tes de neige se produiront. Aujourd'hui,
des éclaircies se produiront d'abord dans
l'ouest du pays et en Valais, ensuite petit
à petit sur le reste du Plateau. Des aver-
ses de neige se produiront toujours en
montagne. Sur le Plateau, par contre, on
relèvera des chutes de pluie locales. La
température atteindra zéro à +5. U
fera un peu moins froid en montagne. Un
vent fort soufflera du nord-ouest en alti-
tude. /

Evolution probable pour vendredi et sa-
medi : au nord des Alpes, à part quel-
ques éclaircies passagères, le ciel restera
très nuageux à couvert. Des précipitations
intermittentes se produiront encore, parfois
sous forme de pluie sur le Plateau. Au
sud des Alpes, le temps sera en majeure
partie ensoleillé.

Observations météorologiques

Monsieur et Madame
Charles MOSER-VUILLIOMENET ont
la joie d'annoncer la naissance de
leur petit

Christian - Bernard
le 2 janvier 1968

Maternité Chemin de l'Aurore 2
Landeyeux 2053 Cernier



Spectaculaire accident
à Chez-le-Bart

(c) Hier vers 17 h 45, un spectaculaire
accident a eu lieu à l'entrée de Chez-
le-Bart. L'autobus de la Béroche qni
se dirigeait vers Nenchâtel a été vio-
lemment tamponné par nn camion
appartenant à l'entreprise Comina No-
bile conduit par 13.1. qui venait en
sens inverse. Selon les constatations
de la gendarmerie c'est arrivé proba-
blement lors d'un freinage léger pour
faciliter le croisement. Mais en raison
de l'état glissant de la chaussée ennei-
gée la manœuvre eut l'effet contraire I

En effet le camion fonça littérale-
ment contre l'autobus dont l'avant est
quasiment démoli. II a fallu une
dépanneuse pour dégager la chaussée
qui demeura obstrnée sous la garde
d' un gendarme jusqu 'à 19 h 45.

Le chauffeur, M. Georges Bochnz a
été légèrement blessé à nne jambe.
Heureusement personne des quatorze
passagers n'a souffert de la collision
qni fut particulièrement violente. Les
dégâts sont naturellement très Impor-
tants, principalement à l'autobus.

Rappelons nue ce même véhicule a
récemment subi un autre accident de-
vant la fabrique Wermellle, et qu 'il
venait de sortir de réparation.

PESEUX — Tamponnement
sur la neige : une blessée

Hier à 15 h 50, une automobile neu-
châteloise qui circulait rue du Châ-
telard, à Peseux, n'a pu s'arrêter à
temps sur la chaussée enneigée et s'est
jetée contre une voiture vaudolse con-
duite par M. M.M., de Renens. Seule
la passagère de la première voltnre a
été blessée. R s'agit de Mme Anna
Vermot, 74 ans, de Peseux, qui a donné
de la tête contre le pare-brise. Elle
a été transportée à l'hôpital de la Pro-
vidence, où on lui a fait quelques
points de suture.

CORCELLES-CORMONDRÈCHE —
Scooter volé

Un scooter de marque « Lam-
bretta », de couleur grise, a été volé
le 30 décembre dernier vers 20 heures,
devant le café de la Vigne, à Cormon-
drèche. Le véhicule porte les plaques
de police NE 9224. La police de sûreté
enquête.

Le bus de la Béroche
fortement endommagé

par un camion

Les sapeurs-pompiers de Neuchâtel
ont «reçu » leur nouveau commandant

— « Major Habersaat , vous êtes
nommé au grade de major-comman-
dant de bataillon des sapeurs-pom-
p iers de Neuchâtel ».

En procédant à cette nomination,
M. J.-C. Duvanel, conseiller commu-
nal et président de la commission de
la police du feu, remit ainsi à M. Re-
né Habersaat les plus hautes respon-
sabilités, celui de chef du bataillon
des sapeurs de la ville. C'est à lui dé-
sormais qu'incombera toute l'organi-
sation de la défense du feu, lors d'un
sinistre. Il succède au major Bleuler.

Ensuite, le major Habersaat, devant
les officiers et sous-officiers en grand
uniforme et au garde-à-vous, poursui-
vit cette cérémonie de promotion qui
se tenait hier soir dans la salle de
théorie au faubourg du Lac. Il nom-
ma alors au grade de premier-lieu-
tenant, les lieutenants J.-M. Simon-
Vermot et Rolf Kull. Puis les capi-
taines des compagnies élevèrent au
grade de sergent les caporaux E. Cle-

nin , J.-C. Haeberli , Jean Rufenacht
et Eric Nussbaumer.

Le nouveau commandant de batail-
lon s'adressa à ses hommes : « Dans
un monde où l'attachement à la chose
publique est si rare, vous êtes pré-
sents *. Mieux que de simples mots,
cette phrase résume tout ce que la vil-
le de Neuchâtel doit aux sapeurs-pom-
piers. Des sapeurs qui auront du pain
sur la planche, cette année, ainsi que
l'a confirmé le major Habersaat. De
nouvelles tâches les attendent et 1968
verra d'importantes réalisations. Mais
nous aurons l'occasion d'en reparler.

M. Duvanel mit un terme à cette
cérémonie en réitérant les remercie-
ments de l'autorité. Puis il passa dans
les rangs, félicitant chacun. Le verre
de l'amitié, au restaurant du Bar de
la Poste, fut l'occasion pour les nou-
veaux nommés de fêter dignement
leurs galons. Des galons qui, espérons-
le, ne connaîtront pas trop rapidement
le baptême... du feu. Ph. N.

La poignée de main de l'autorité et du feu : MM J.-C. Duvanel
et Habersaat.

(Avipress J.-P. Baillod)

La ville veut réorganiser ses services de ramassage
et relancer le système des < grosses boites >

ONTAINER — Trois fois moins de temps qu'une équipe de trois hommes mettrait pour vider autant
de poubelles classiques.

APRES LA VOTATION « POUBELLES »

P

AR trois « oui » contre un seul
« non », le corps électora l de
Neuchâtel a, les 16 et 17 décem-

bre derniers, sauvé la troisième tour-
née hebdomadaire de ramassage des
ordures ménagères. A la Ville, on pou-
vait, après cela, choisir entre deux
solutions. La première, à la Pilate,
aurait voulu que le choix du peu-
ple étant fait, on s'en lavât les
mains. Une autre a été préférée : les
choses étant ce qu'elles sont, com-
ment, malgré le maintien des trois
tournées, tenter de réaliser des éco-
nomies ?

Au service des travaux publics, on
pense pouvoir étendre le système
actuel . Déjà, il le sera aux quartiers
d'un accès malaisé : la jeep, qui ne
passait que deux fois par semaine, y
passera trois fois désormais. D'autre
part , ne pourrait-on revoir l'organi-
sation des tournées de ramassage ?
Ainsi , aux trois tournées quotidiennes,
on en ajouterait une seconde dans
l'après-midi, ce qui permettrait de
faire face, les parcours étant plus
courts. D'autre part, les sonneurs et
chauffeurs devront dire s'ils préfèrent
un travail imposé à un travail à la
tâche. Enfin , on leur demandera s'ils
veulent travailler le samedi, ce qui
leur vaudrait des compensations adé-
quates . Ces dispositions, qui ne sont
encore qu 'à l'état de projet, permet-
traient, pense la direction des travaux
publics, de mieux étaler le travail et
de soulager la rotation du matériel.

Les « containers »
à la rescousse

Restent les « containers ». A l'heure
actuelle, une quinzaine de ceux-ci ont
été vendus et d'autres vont l'être.
Tous les utilisateurs ont fait  part de
leur satisfaction. Parmi eux , des res-
taurateurs et des hôteliers, des con-
cierges d'immeubles et des gérants de
grands magasins. Des concierges d'éco-
les, par exemple, ont demandé à leur
direction de leur fournir d'autres
< containers ». L'intérêt n'est pas à
sens unique. En effet, lever un < con-
tainer » et le vider prend cinq mi-
nutes grâce à l'appareillage dont sont
déjà dotés deux camions du service.
Il faut trois fois plus de temps à une
équi pe de trois hommes pour vider
au t an t  de poubelles « classiques » que
peut contenir la grande boite.

Parallèlement à cette réorganisation
de leurs services de ramassage, les
travaux publics doivent livrer une
bataille psychologique. Comment, par
exemple, faire mieux admettre le
principe des « containers » ? Déjà, des
architectes en ont compris l'utilité,

? Neuchâtel lui doit
« le jardin alpin de Champex
X « O N  ANNONCE la mort, à l'âge
^ de 93 ans, de M. Jean-Marcel Anbert ,
? industriel , ancien directeur des Tréfile-
? ries de Cossonay et administrateur de
? plusieurs sociétés industrielles. 11 créa
T le jardin alpin de Champex, dont il fit
T un véritable laboratoire botanique. Il en
+ fit don à Genève et à la ville de Neu-
> châtel avec une importante donation
? pour son entretien et le développement
? de sa collection.

et telle entreprise du Val-de-Ruz, qui
construit à Neuchâtel , a donné son
accord complet. A l'école du Mail , on
en demande un deuxième et les essais
faits dans tel ou tel quartier de la
ville ont prouvé que les grandes boî-
tes étaient utilisées à 99 %. Ainsi
celles posées dans les cours des grands
immeubles des Beaux-Arts étaient-
elles pleines à chaque tournée.

Opération « quartier »
Qui paiera ? Il va de sol que les

finances de la Ville ne peuvent sup-
porter une telle dépense d'équipement.
En revanche, dans les cas d'immeu-
bles locatifs et si les conditions s'y
prêtent, les gérances ne pourraient-
elles s'entendre entre elles ? Prenons
un exemple. Dans tel quartier, trois
immeubles totalisent une vingtaine de
locataires. Les trois gérants prennent

contact entre eux : ne pourrait-on
demander à la Ville d'installer un
« container » à condition, évidemment,
que l'on puisse le « loger » à proxi-
mité des trois immeubles, ou que le
transport de la boîte jusqu 'au point
de ramassage soit aisé. Un « contai-
ner » de 800 litres coûte environ 850
francs, prix qui pourrait être raboté
par le fournisseur dans le cas d'une
importante commande. Chaque géran-
ce couperait la poire en trois et fe-
rait ce cadeau à ses locataires, en
même temps qu 'elle tirerait une épine
du pied de la Ville.

Solution idéale : peu à peu , certains
groupes d'immeubles, puis des quar-
tiers de la ville ne seraient plus des-
servis que par des camions spéciale-
ment équi pés. Et le problème du ra-
massage des ordures ménagères serait
moins aigu qu 'il ne l'est actuellement.

Cl .-P. Ch.

Près de Travers

(sp) Hier, à 11 h, un camion de Travers,
transportant des boiiles à lait, en descen-
dant la route de la Tourne, conduit par
M. R. F., a dévalé le talus à pic sur
une vingtaine de mètres.

Par une chance exceptionnelle, le con-
ducteur est sorti indemne de l'accident. Le
camion a subi des dégâts assez importants.
Au moyen d'une remorque, il a pu être
ramené sur la route dans l'après-midi.

Chute vertigineuse
d'un camionLe Val-de-Travers est insuffisamment

équipé pour recevoir des touristes

Dans le domaine de l'hôtellerie

De notre correspondant régional :
Avec la construction de la piscine

Intercommunale des Combes, celle de la
patinoire artificielle de Fleurier, la mise
en service de remonte-pente dans plu-
sieurs localités, un incontestable effort
a été fait ces dernières années au Val-
de-Travers dans le domaine sportif ,
non seulement pour l'agrément des in-
digènes, mais dans l'intention d'attirer
du monde de l'extérieur.

Le projet — non encore définitive-
ment établi — de mettre en valeur les
pentes de la Petite-Rohellaz, sur But-
tes où l'enneigement est favorable
longtemps, témoigne encore de cette
intention de faire connaître une région
dignes de l'être des touristes. Pas
seulement en hiver, mais l'été aussi,
car ce Haut-Jura offre de nombreuses
possibilités de promenades dans des
sites pittoresques et une détente bien-
faisante.

Si c'est là la vocation de notre dis-
trict, l'Association pour le développe-
ment du Val-de-Travers doit être l'or-
gane propre à apporter son concours
à une telle entreprise.

Hôtels insuffisants
Sommes-nous, dans cette vallée verte

et blanche, suffisamment équipés pour
recevoir des touristes ? Non. Pour M.
Lucien Frasse, président de l'A.D.E.V.
la réponse est catégorique et il s'en
explique.

A son avis, le facteur déterminant
est l'insuffisance des hôtels quant à
leur nombre et — à l'exception de trois
ou quatre — à leur équipement.

« Encore, dit-il, dans certains cas,
les gérants préfèrent louer leurs cham-
bres à l'année. De sorte qu'il ne reste
à peu près rien pour l'hôte étranger ».

L'A.D.E.V. reçoit chaque année des
demandes venant de pays voisins pour
savoir si des appartements, des chalets,
des chambres meublées sont disponibles
pour une période déterminée au Val-
de-Travers. On ne peut répondre par
l'affirmative. Ces requêtes sont alors
transmises à l'Office cantonal du tou-
risme et, en raison de la pénurie
chronique existant au Val-de-Travers,
on dirige les touristes sur d'autres
régions.

Difficultés de se loger
« Les relais gastronomiques ne man-
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quent pas, dans toutes les localités.
Ils ont tous des spécialités propres , à
satisfaire les gourmets. Cela seul n'at-
tirera pas les vacanciers » dit M. Fras-
se. Cette clientèle passe. Il faudrait
pouvoir la retenir au lieu de la laisser
filer vers le bas ou aux Basses.

« Nous n 'avons pas de quoi caser
pendant une nuit quelque 80 person-
nes, par exemple, assistant à un con-
grès, sans avoir recours à des logeurs
privés et occasionnels » .

Premier pas : un motel
Le premier pas à faire serait, de

l'avis de M. Frasse, de construire un
motel. L'idée, il l'a lancée il y a deux
ou trois ans. Jusqu'à présent personne
n'y a donné suite.

Le président de l'A.D.E.V. estime que
la ou les communes intéressées de-
vraient mettre gratuitement à disposi-
tion environ cinq mille mètres carrés
de terrain . Pour la construction elle-
même, les places de parc, les voies
d'accès. Et que l'endroit le plus favo-
rable serait les abords immédiats de la
< Pénétrante » entre Fleurier et Couvet.

Nous aurons l'occasion de revenir
prochainement sur une question fort
intéressante pour le présent et le futu r
du Val-de-Travers et nos lecteurs se-
ront peut-être à même de formuler
des suggestions clans un débat qui
mérite d'être mené à fond.

G.D.

M. Lucien Frasse.
CAvipress-Schelling)

Pendant un demi-siècle, Fleurier a fait «brûler»
plus d'un demi-milliard de boîtes d'allumettes!

D' un de nos correspondants :
Bécemment, une agence publiait l'in-

formation suivante : « Il existe actuelle-
ment en Suisse encore trois fabriques
d'allumettes. Leur nombre a en effet
fortement diminué. En 1895, il y avait
37 fabriques et 388 travailleurs ; en 1923
16 et 464 ouvriers ; en 1964, 4 et 326
ouvriers, et en 1967, trois avec 300 ou-
vriers. »

Cette information évoque d'emblée
une tranche de l'histoire industrielle de
Fleurier. Alors que le village était en
plein développement économique et dé-
mographique, une fabrique d'allumettes
suédoises, sans phosphore, ouvrit ses
portes en bordure de la ligne ferro-
viaire du BVT (inaugurée en 1883), à
l'est de la gare.

Pendant près d'un demi-siècle, elle
produisit quelque 575 millions de boîtes
d'allumettes diffusées à travers la Suis-
se entière sous des marques diverses
dont plusieurs existent aujourd'hui en-
core. Certaines de ces boîtes sont main-
tenant recherchées par les collection-

neurs ; par exemple celle qui, en 1902,
fut distribuée à l'occasion du Tir can-
tonal neuchâtelois à Fleurier : elle était
pourvue d'une étiquette dessinée par
l'artiste local François Jaques et repré-
sentait un tireur accroupi se profilant
devant le Chasseron.

VAINCUE MAIS REMPLACÉE
Malgré sa vitalité, la fabrique fleu-

risane fit long feu en 1937... Vaincue
par la crise des années 30 et par la
concentration horizontale, elle dut con-
gédier tout son personnel et cessa défi-
nitivement son exploitation.

Les locaux devenus vacants furent dès
lors occupés par une nouvelle industrie ,
présentement en plein essor : la S.I.C.,
autrement dit la Société industrielle du
caoutchouc. Cette entreprise , fondée en
1938, s'est spécialisée dans la fabrica-
tion des bacs à batterie en ébonite. Uni-
que de son genre en Suisse, la S.I.C.
travaille selon un programme inédit,
nulle part ailleurs utilisé dans le mon-
de.

K.

Mort subite
d'un conseiller

général
(c) Hier matin est décédé subitement
d'une crise de diabète, M. Serge Bey-
mond, né en 1915, originaire de Saint-
Sulpice et domicilié à Fleurier depuis
1950.

Ouvrier à la fabrique Dubied de Cou-
vet, M. Beymond était membre du par-
ti socialiste. En cette qualité il fut élu
au Conseil général pour la première fois
il y a quinze ans . Il était secrétaire-ad-
joint de l'assemblée législative. Il faisait
partie de la commission des services in-
dustriels et de la commission du feu.

M. Beymond faisait partie de plusieurs
sociétés. U était président de l'Amicale
des contemporains du Val-de-Travers,
vice-président du < Cyclophile > et dn
club de cynologio.

La pollution des eaux
et les trois lacs jurassiens

Les seuls « accidents » ont été causés par la raffinerie de Cressier
et les machines forant le tunnel... ferroviaire de Daucher !

P
OLLUTION des eaux I Un problème vital. Dans

son dernier numéro —¦ c'est aussi le centième
et on le saluera au passage — «Le Transhelvétique »,
organe de l'Association vaudoise pour la navigation
du Bhône au Bhin , laisse une place importante à
cette question. La navigation fluvial e peut-elle être
un facteur de pollution des eaux ? Preuves à l'appui ,
« Le Transhelvétique » prouve le contraire.

Il écrit notamment :
« ... sur le Bhin et d'autres voies navigables, la lutte

contre la pollution par la navigation a été entreprise
il y a peu d'années. Relativement à d'autres pollutions,
par les détergents et par les composés de phosphore et
d'azote par exemple, cette lutte requiert des moyens sim-
ples, efficaces et peu onéreux. Les bateliers doivent
maintenant récupérer soigneusement les huiles usées et
les eaux de cale qui sont ensuite recueillies dans des
installations spéciales à terre ou à bord de bateaux-
citernes. Des livres de bord fournissent la preuve de la
régularité de ces opérations. De sévères contrôles sont
effectués par la police fluviale des différents pays.

TOUT DANGER ÉCARTÉ
> D'autre part, l'industrie met à la disposition de la

profession (chantiers et armateurs) des appareils —
filtres et pompes notamment — de plus en plus perfec-
tionnés qui permettent une prévention très poussée à
bord de la pollution par eaux et huiles usées.

» Jusqu'à l'époque où la navigation pourra remonter
le Bhin supérieur et l'Aar, la prévention de la pollution
des eaux par la batellerie se sera perfectionnée au point
d'écarter pratiquement tout danger.

» Il est difficile de savoir si c'est l'Aar, AVANT son
entrée dans le lac de Bienne, ou ce dernier qui est le
plus pollué. De source officielle, on estime qu 'aujourd'hui
— soit avant l'entrée en fonction de la station d'épura-
tion de la ville de Berne, prévue pour la fin de cette
année — l'Aar déverse dans le lac de Bienne environ
trois mètres cubes par seconde d'eaux usées.

» Scientifiquement, il n'a pas été possible de mettre en
cause la batellerie sur le lac de Bienne. Or, il y avait
en 1966, sur les trois lacs jurassiens : 17 unités de tou-
risme collectif , environ 25 chalands automoteurs, 2 polis-
seurs et leurs barges, ainsi que 4763 embarcations moto-
risées, sans compter les voiliers avec moteur. Il est offi-
ciellement reconnu que les grandes unités (tourisme col-
lectif , pousseurs, chalands, dragues) ne posent pas de
problème, et leurs usagers font remarquer qu 'ils sont
soumis à un contrôle sévère.

LE « PARC » DES TROIS LACS
JURASSIENS

» Terminons en relevant la démonstration faite par
la deuxième correction des eaux du Jura. Depuis cinfl
années que durent les travaux, la moitié du programme
est maintenant réalisé ; il sera achevé vers 1972r On
peut estimer à environ neuf millions de tonnes jusqu'Ici,
soit à quelque 1,800,000 tonnes par année, les quantités
de graviers, autres matériaux excavés, dalles pour l'em-
pierrement des rives, etc., qui ont été transportés sur
les trois lacs jurassiens et les canaux de la Broyé, de
la Thielle et de Nidau-Buren. Si l'on ajoute à ces ton-
nages considérables ceux transportés par d'autres usagers,
on atteint largement deux millions de tonnes par année.
Or, ce tonnage est du même ordre de grandeur que celui
prévu sur ces lacs et canaux dans les premières années
de la navigation fluviale. »

ACCIDENT... FERROVIAIRE !
Et « Le Transhelvéti que » termine en précisant que

ces transports ont été exécutes sans que la navigat ion
ai t  pu être rendue responsable d'une aggravation de
la pollution. On notera en passant qu'outre le « dé-
bordement » de la raffinerie de Cressier, le seul autre
cas de pollution de quelque gravité a été provoqué
par des machines travaillant dans le nouveau tun-
nel... ferroviaire Daucher - Bienne I

(c)  Les éditions l a u s a n n o i s e s
« L'Age d'Homme » viennent de pu-
blier le premier volume d' une nou-
velle collection qui présentera, ou-
tre des documents, des œuvres de
jeunes auteurs. Cet ouvrage , inti-
tulé « Le Dossier canadien du
théâtre romand », est dû à Claude
Vallon , ancien professeur  au Collè-
ge régional de Fleurier. Fondateur
du Ciné-club du Val-de-Travers et
d' une revue littéraire et artistique
« N6 », aujourd'hui disparue, ce
Vaudois né à Payerne en 193b,
tient actuellement les chroniques
théâtrale et cinématographique à
la « Feuille d'avis de Lausanne ».

L'étude qui sort de presse essaie
de montrer l'intérê t des échanges
culturels à travers une expérience
précise : la tournée que le Centre
dramatique romand et le Théâtre
de Carouge ont fai te  au Canada ,
dans le cadre du Festival mondial
de l'Expo 67, avec « La Muraille de
Chine » de Max Frisch. Pour le
théâtre romand en formation,
c'était une chance et aussi un en-
richissement que d' af fronter  un au-
tre public , canadien de surcroît.

C' est peut-être aussi un moment
exceptionnel de son histoire. Clau-
de Vallon , qui a participé à ce
voy age en juin 1967, fa i t  ainsi le
point d' un problème qui ne cesse
de préoccuper la Suisse romande
depuis plusieurs décennies. Ouvert
au théâtre , le public du Val-de-
Travers ne manquera pas de lire
ce document. ( K )

Un ancien professeur
de Fleurier

ouvre le dossier
du théâtre romand

L aménagement des terrains de la Boine
Devant le succès, le délai d'un concours
est reporté au 15 février prochain

Grâce à une initiative du directeur
des travaux publics, les jeunes de Neu-
châtel peuvent modeler comme ils l'en-
tendent les futurs terrains de sport et
de jeu de la Boine . On sait que deux
concours ont été lancés, l'un s'adressant
aux grands élèves à qui l'on demande
des suggestions traduites en plans et
maquettes, et un second réservé aux
écolières et écoliers des classes primai-
res qui peuvent, par le biais d'un tra-
vail de rédaction, faire part de leurs
idées bien personnelles.

Or, devant le succès remporté par la
formule, les travaux publics de la ville

(Avipress - Baillod)

ont décidé de reporter, du 31 janvier
au 15 février, le délai du premier con-
cours. Pourquoi ? Parce que 83 dossiers
ont déjà été distribués aux concurrents,
dont cinquante pour des élèves de
l'Ecole des arts et métiers. C'est dire
l'engouement provoqué par cette idée.

Par contre, le second concours, celui
réservé aux plus jeunes, se terminera
le 31 janvier comme prévu. Il ne dépend
plus que du bon vouloir des institutrices
et instituteurs qui, on n'en doute pas, ont
déjà mis la main à la pâte en compa-
gnie de leurs élèves.

(c) M. Hugo Amiet, instituteur à Fleu-
rier, depuis 1933, actuellement titulaire
de la classe de 4me préprofessionnelle,
a été nommé conseiller de profession-
informateur à l'office d'orientation sco-
laire et professionnelle de Neuchâtel,
fonction qu'il occupera à partir du 1er
mai prochain.

En félicitant M. Amiet de sa flatteu-
se nomination, les autorités scolaires
regrettent vivement le départ de ce pé-
dagogue excellent,

Un pédagogue
apprécié va quitter la localité



ÉCOLE PROFESSIONNELLE
DE JEUNES FILLES

NEUCHATEL

RENTRÉE DES DUSSES:
lundi 8 janvier 1968, à 8 h. 05

ET DÉBUT DES COURS
TRIMESTRIELS:

Couture pour dames,
robes, manteaux et costumes,

pantalons pour garçons
Crochetage , tricotage

La tapisserie

Renseignements et inscriptions :
Centre professionnel de la Mala-
dière 84, 2000 Neuchâtel. Tél. 4 35 61.

Fabrique d'horlogerie à Neu-
châtel cherche, pour entrée
immédiate ou date à convenir,

un metteur (euse)
en marche

Situation stable pour personne
qualifiée.

Logement à disposition.

Faire offres sous chiffres
P 500001 N à Publicitas,
2001 Neuchâtel.

On cherche, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

un bon mécanicien
sur autos

capable de travailler seul.

Semaine de 5 jours.
Avantages sociaux.

Carrosserie du Moulin S.A.
2852 Courtételle

Entreprise de la branche mécanique, à Neuchâ-
tel , cherche

AGENT DE PLANNING
expérimenté

Poste intéressant avec responsabilité et possi-
bilités d'avancement.

Nous donnerons la préférence à personne ayant
des bases en mécanique, des aptitudes adminis-
tratives et un esprit d'adaptation.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae,
sous chiffres AP 2771 au bureau du journal.

engage :

régleuses qualifiées
metteuses en marche
centreuses
metteuses d'équilibre
remonteuses
dames ou demoiselles
ayant si possible déjà travaillé dans l'hor-
logerie. Formation rémunérée peut être
envisagée.

Pour des montres de qualité
bon courant , une fabrique
d'horlogerie neuchâteloise cher-
che

1 acheveur d'échappement-
metteur en marche

qui pourrait être formé comme
visiteur de ces deux parties.

Place intéressante pour un ou-
vrier stable, connaissant bien
son métier.

Discrétion assurée. Prière de
faire offres sous chiffres BV
2794 au bureau du journ al.

Buffet de la Gare CFF, Neu-
châtel, cherche :

1 fille ou garçon de buffet
1 sommelière

Tél. (038) 5 48 53.

ENCAISSEUR (SE )
est demandé(e)

par revue illustrée
envoyée par poste

et encaissée au
mois. Quartier est .
Faire offres à case

postale 168 gare,
2002 Neuchâtel.

Bon café-restaurant
c h e r c h e

sommelière
évent. DÉBUTANTE
Deux horaires. Pas
de verres à laver.
Tél. (038) 8 12 12

Fabrique de cadrans métal, cherche

chef
diplômé

pour son département de galvanoplastie.

Place stable et bien rétribuée. Semaine de 5 jours.

Dafe d'entrée à convenir.

Ecrire sous chiffres 4244-10, avec curriculum vitae
et copies de certificats, à Publicitas, 2001 Neu-
châtel.

Cantine des ca-
sernes 2013 Co-
lombier (NE)

demande

un garçon
de cuisine

ou fille
de cuisine
pour début janvier.
Tél. (038) 6 33 43.

Pour le DÉCOTTAGE et la RETOU-
CHE de chronomètres-bulletins, nous
engageons

HORLOGERS COMPLETS
HORLOGERS RÉGLEURS -
RETOUCHEURS
qualifiés.

Prière de se présenter d'écrire ou de
téléphoner à OMEGA, département
du personnel de fabrication,
2500 Bienne, tél. (032) 4 35 11.
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On cherche

terrains
pour construction de villas et im-
meubles locatifs.
Faire offres avec prix et surfaces
à EY 2797 au bureau du journaL

engage en permanence :
i

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux de remontage propres et faciles.
Formation rapide et rétribuée.

METTEUSES EN MARCHE
Prière de se présenter 9, route des Gouttes-d'Or,
2000 Neuchâtel 8 (en face de la- .patinoire de ;
Monruz) ou de téléphoner au (038) 4 22 66.

On cherche à acheter

maison familiale
ou immeuble A RÉNOVER.
Adresser offres écrites à N F 9926
au bureau du journal.

Le restaurant
Bagatelle cherche,
pour entrée immé-

diate,
garçon
d'office
Se présenter.

Tél. (038) 5 82 52.
SITUATION EXCEPTIONNELLE

A L'ENTRÉE EST DE NEOCHÂTEL
A vendre, à 5 minutes de la gare

et du centre en auto, vue incompa-
rable sur le lac et les Alpes, accès
facile, tranquillité, communications,

RAVISSANTE VILLA
TOUT CONFORT 4 -5 CHAMBRES

SURFACE TOTALE : 850 m2
Prix : Fr. 175,000.—.
Impeccable, soignée, lumineuse, beau
jardin avec pelouse et arbres frui-
tiers. Possibilité de créer grande
pièce en attique dans les combles,
vue sur le lac, ainsi qu'une chambre
supplémentaire.

AGENCE IMMOBILIÈRE
CLAUDE BUTTY

ESTAVAYER-LE-LAC
Tél. (037) 63 12 19

Bureau d'affaire des environs de Zurich (rive
droite du lac) cherche, pour date à convenir,
une

employée
de bureau

de langue française, éventuellement débutante,
désireuse d'apprendre l'allemand.

f a  t. _ Boiw.salaire, semaine de 40 heures, samedi libre.

Adresser offres détaillées sous chiffres 43736-42
à Publicitas S. A., 8021 Zurich.

•

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces sous chiffres
à ne jamai s joindre
de certificats ou au-

tres documents
:. »j ~ - . ... .(¦ ;-j

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dété-
rioration de sembla-

bles objets.
Feuille d'avis
de Neuchâtel.

o

-JE MARC FAVRE
BmÉÊ n 

MAN UFACTURE D'HORLOGERIE
-̂Jf/ L̂J BIENNE TEL. 032/22832

engage tout de suite ou pour date d'entrée à
convenir :

¦ , . m
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UNE SECRÉTAIRE
bonne sténodactylographe, de langue maternelle
française, pour tous travaux administratifs.

Prière d'adresser offres, avec curriculum vitae
et indication des prétentions de salaire, au
Service du personnel, 23, rue de l'Allée, 2500
Bienne.
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avec ristourne dans tous 

les 
magasins

On cherché à.
acheter

TERRAIN
environ 600 m', aux
environs de Neu-

châtel. Urgent.
Adresser offre s

écrites à AT 2793
au bureau du

journal .

i f̂K*?®^

cherche, pour le contrôle et la conduite de ses véhicules

quelques agents d'exploitation
Les candidats, âgés de 22 à 30 ans, si possible en possession d'un permis de
conduire, désirant se créer une situation stable , peuvent se présenter ou écrire
à la Direction, ciuai Philione-Godet 5.

A LOUER
magasin 120 m2.
S'adresser à G.
Etienne, bric-à-

brac, Moulins 13,
Neuchâtel.

TESSIN
On cherche, pour février 1968 ou date
à convenir,

NURSE
qualifiée et gentille pour les soins de
deux petites filles de 1 et 3 ans.
Faire offres manuscrites, avec curricu-
lum vitae, photo récente, copies de cer-
tificats, références et prétentions de
salaire, à : '
Mme Ave Stauffer, Via Rovedo la,
6600 Locarno.
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SI cherche pour ses rayons de confiserie - H

¦ 
mercerie - passementerie - articles de ¦
voyage - papeterie ; ,j

! VENDEUSES !
§] • Caisse de pension ;:.

m 9 Tous les avantages sociaux "1

• Semaine de 5 jours par rotations

' Adresser offres détaillées au chef du m

m personnel r,

L- - - - - -- - - - -J

BAR A CAFÉ cherche

sommelière
Bons gains assurés ; entrée à con-
venir.
Tél. (038) 7 1150.

On cherche ï -

ouvrier
viticole

Entrée immédiate

GODET VINS xaToSS) 8 21 08
l„ ¦„¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ ¦-.¦¦¦

A louer, à une
seule personne, à

Peseux, dans un
quartier tranquille,

un

STUDIO
meublé, ensoleillé,
avec tout confort ,
laboratoire de cui-
sine, salle de bains
et W.-C, cave et
galetas, pour le 24
janvier 1968. Faire

offres, en indi-
quant la profession

et l'adresse de
l'employeur, à la

case postale 31,472,
i Neuchâtel 1.

Au Sepey
sur Aigle

A louer un chalet
meublé, avec con-
fort. Prix modéré.
Tél. (038) 8 26 97.

Appartement
de 3 '/i pièces, tout
confort, vue splen-
dide, quartier tran-
quille. Tél. 4 27 66.



IA PRISONNIÈRE DU < CHATAM»
Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »
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ILONA BALASSA

Je viens d'apprendre que M. Rafaeli a signalé que sa secré-
taire ne l'avait pas rejoint à Jérusalem. C'est extrêmement trou-
blant. Je ferai l'impossible pour tenter de retrouver Mlle Os-
wald. Le mieux est de confier les recherches à la police spé-
ciale. Je n'ai qu'un conseil à vous donner, regagnez le plus
rapidement possible Port-Saïd. Je vous préviendrai au Marina-
Palace dès que j'aurai appris quelque chose. Il serait bon
que vous ne quittiez pas l'hôtel afin que je puisse vous at-
teindre à n'importe quelle heure. Ce qui doit arriver, arrivera...

Ces mots bourdonnaient encore aux oreilles de Holt lors-
qu 'il prit place dans l'express de Port-Saïd et, tout en con-
templant le désert, sous le ciel vespéral tout illuminé de rouge,
il réfléchit à leur sinistre signification et son cœur se serra.

Lorsque quelques heures plus tard , il pénétra, de nouveau,
au Marina-Palace, un gros cargo entrait sans hâte dans le
port. De sa grosse cheminée s'échappait une épaisse fumée
où brillaient mille étincelles, et la faisaient ressembler à un
voile noir parsemé d'or. Les sirènes hurlaient, remplissant le
port de leur bruit.

Lentement, précautionneusement, le bateau se rangea le long
du quai sud.

A la lueur des projecteurs on voyait nettement les vagues
se diviser devant sa proue.

Le faisceau d'un des projecteurs sur le toit du bâtiment
de la compagnie éclaira d'abord la coque, s'arrêta quelques
secondes, gagna ensuite l'avant et se posa sur le nom.

« Chatam ».
Toujours , à la lueur des projecteurs, un pavillon bleu monta
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au mat. Le pavillon P. (Pierre le Bleu). Cela signifiait que
dans vingt-quatre heures le « Chatam > lèverait l'ancre.

L'avance du gros cargo était lente ; au bout d'un moment
il s'immobilisa et la lourde ancre s'enfonça dans l'eau.

Deux hommes, près du rivage, examinaient l'arrivant. Ils
portaient des vêtements de marin.

— Tiens, le <t Chatam » dit l'un d'eux. Je suis allé aux
Indes à son bord. Nous avons dû jeter à la mer, au cours
du voyage, cent coolies et quatorze camarades. La peste était
du voyage. Si tu veux mon avis, mon vieux, c'est un bateau
maudit.

Sur l'eau, tout était calme. Les lumières du « Chatam »
s'éteignirent, seule à la proue brûlait la petite lampe d'ancrage
blanche. Le lendemain, le cargo ferait son chargement de
charbon.

Au Marina-Palace, Holt ignorait l'arrivée du « Chatam ».
Le « Chatam » sur lequel il devait regagner Suez. Le « Cha-
tam » contre lequel Use l'avait mis en garde. « Ne monte
pas à bord du « Chatam » avait-elle dit.

Pourquoi ?

CHAPITRE Xn
Smith, le premier mécanicien du « Chatam » fit , pour ac-

cueillir le nouveau venu une grimace qui s'efforçait d'être un
sourire. Il essuya sa main huileuse à un chiffon souillé ,
avant de la tendre en disant :

— Quelle chance que vous soyez venu nous aider ! A deux ,
nous n'aurions pas eu la vie facile, pendant ce voyage. Com-
ment vous appelez-vous ?

— Péronés.
— Vous fonctionnerez comme troisième mécanicien, et

vous aurez une bonne cabine. Plus grande que celle du se-
cond mécanicien, qui n'est qu'un trou à rats.

— Ce n'est pas le plus important pour moi. Je tiens à ce
qu 'elle soit à l'avant et qu'elle ait un hublot donnant sur la
mer. Vous comprenez, j'aime beaucoup pêcher. Mon plus
grand plaisir, dans cette existence, est de tendre des lignes et
d'aller voir tous les quarts d'heure si quelque chose a mordu.

— Chacun ses goûts, mon vieux. Moi , mon plaisir, c'est

plutôt de boire un bon verre de whisky et, quand on travaille
aux machines, on a l'occasion d'avoir soif 1 Descendez avec
moi.

Péronés suivit son chef dans la chambre des machines.
Smith prit, sur le petit pupitre crasseux serré entre les deux
chaudières, un carnet graisseux sur lequel il inscrivit quelque
chose, puis il désigna du doigt le cadran du transmetteur
d'ordres sur lequel l'aiguille venait de se déplacer.

— Vérification de l'étanchéité des cloisons, grommela-t-il.
Pas besoin de monter sur le pont pour savoir que les em-
ployés de la compagnie sont en train d'embêter leur monde,
avec des contrôles inutiles. Us voudront tout essayer, savoir
combien il nous faut de secondes pour passer de « en avant
toute » à la marche arrière, mesurer le jeu de la roue du
gouvernail... enfin , un tas de choses de ce genre.

— Ce bon vieux sabot est pourtant en état de naviguer, je
suppose ?

— Naturellement ! Tout est en ordre. H nage comme un
canard , mais ces fonctionnaires doivent bien justifier leur uti-
lité et mériter le salaire qu'ils touchent

La cloche tinta de nouveau, l'aiguille vint s'immobiliser sur
« en avant demi ». Smith actionna quelques leviers. La va-
peur se mit à siffler , les bielles avancèrent, reculèrent, le bruit
des hélices battant l'eau couvrit les rumeurs venues du port.
Un millier de chevaux poussaient à présent le « Chatam ».
La chaîne se tendit...

— Ils ne vont pas nous demander d'arracher notre ancre,
pourtant , gronda le chef mécanicien qui, les yeux sur le
transmetteur d'ordres et la main sur le levier d'arrêt, com-
mençait à s'inquiéter. L'aiguille revint d'un mouvement sec
sur « stop » et Smith poussa le levier. Il alnça à Péronés :

— Si seulement ils pouvaient maintenant se décider à pas-
ser à la partie la moins embêtante de leur tâche : aller boire
un verre dans la cabine du vieux ! Nous pourrions nous oc-
cuper de l'approvisionnement en combustibles.

Cinq minutes passèrent en essais, puis l'annonce de la fin
du contrôle jaillit du porte-voix.

— Venez avec moi , commanda Smith.

Du haut du pont il désigna l'amoncellement de charbon
et donna ses instructions :

Vous surveillerez ça de près. Ces chenapans ont 1 habi-
tude de creuser des trous dans le tas et d'enlever les meil-
leurs morceaux, pour les remplacer par de la poussière
mouillée et, si on n'a pas l'œil sur eux, ils nous envoient
toute cette saleté dans la cale. Nous payons pour du com-
bustible de bonne qualité, nous n'allons pas nous laisser voler.
Cette poussière ne chauffe pas... Naturellement, quand nous
serons dans l'océan Indien, nous aurons de toute façon bien
assez chaud : on pourrait faire fonctionner les machines avec
l'air et l'eau bout toute seule au soleil 1

— Il se passera du temps, avant que le « Chatam » soit
dans l'océan Indien, murmura Péronés.

Smith ne l'entendit pas. Cette phrase ne lui était d'ailleurs
pas destinée. U dit simplement :

— Maintenant, allez dire au vieux que nous aurons fini
à 10 h 30.

Quelques minutes plus tard , Péronés arriva à proximité du
petit mess du « Chatam .» Il vit le capitaine, Brown et un
employé de la compagnie qui discutaient , devant une bonne
bouteille. Le mécanicien jugea préférable d'attendre pour
transmettre le message de son chef.

— Pour un bateau comme le nôtre, l'inspection est une
pure formalité, disait précisément Monson.

— Certainement, certainement, capitaine, répondit M. De-
leaval, mais vous n'ignorez pas que nous avons l'ordre d'être
très stricts. Tout bateau qui ne gouverne pas bien doit se
faire remorquer à ses frais.

— Les machines du « Chatam » sont en parfait état et nous
avons un nouveau gouvernail depuis deux ans. (Monson rem-
plit de nouveau le verre de l'employé.) Un de vos compa-
triotes, dit-il en montrant l'étiquette de la bouteille.

M. Deleaval fit claquer sa langue avant d'affirmer.
— Un compatriote apprécié.
Le capitaine lui tendit les papiers du cargo. M. Deleaval

sortit sa plume réservoir.
— Quelle chaleur ! gémit-il. Ah ! mais mon cher capitaine,

je n'ai pas encore vu la cargaison.
(A suivre.)
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ce n'est pas un hasard
mais une certitude !

Vous trouverez à nos prix «bon départ», de réelles
bonnes affaires pour bien commencer Tannée et
équilibrer judicieusement votre budget de janvier

* un grand choix d'articles à très bon prix
* un grand choix d'articles de belle qualité
* un grand choix d'articles bien choisis ~
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Un rendez-vous à ne pas manquer ! A tous nos
rayons, en vitrines et sur tables intérieures

s
L'annonce
reflet vivant
du marché

k A louer machl-

^
»—— \ nés à écrire, à

X K lO**©* \ ca,culer' a àl>
\ #* ^.J ter, au jour, 6

\̂ ~—~~~~ la semaine, au
; mois, chez Reymond, fbg du Lac 11

Neuchâtel (tél. 5 25 05)

A vendre

une caisse bois
en excellent état

Grandeur : 153 x 120 x 117 cm.
Prix : Fr. 50.—
Prière de téléphoner au 5 65 01
(int : 253).

\ CRANS-sur-SIERRE ait. 1500 m
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Situation tranquille - Confort moderne - Cuisine
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" llP ~̂ L'eau minérale de table et de cure VALSER
•S * ' | est riche en sulfates et carbonates de cal-
1 IfeP** riH| cium et de magnésium. Elle facilite la di-

gestion et exerce une action salutaire sur
S. K- éÊÈÊÉÊËtiËËÊÈ l'estomac, le foie, les reins et les intestins.

Votre corps a besoin de beaucoup d'eau,
mais pas de n'importe quelle eau! Buvez
donc régulièrement l'eaù VALSER pour
vous maintenir en pleine forme et garder
votre vitalité.

l'eau minérale de table et de cure

... un bienfait pour votre santé

PARQUET™
Philippin & Rognon j

PARQUET LINOLÉUMS
Ponçage

SES!" PLASTIQUES

TAPIS DE FOND
tendus ou collés :

Moquette — Bouclé — Tufting
Tapisom — Siftor — Stammflor , etc.
Neuchâtel - 56, Pierre-à-Mazel

Cfi 5 52 64

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal



Pour les autonomistes, 1967 aura
été une année d'activité intense

L'année 1967, considérée uniquement du point de vue de la question jur assien-
ne, est véritablement une année qui n'aura pas ressemblé à ses devancières. Elle fut
marquée, de la part des autonomistes, par une activité particulièrement intense, due
spécialement aux nombreuses manifestations organisées à l'occasion du vingtième
anniversaire du réveil jurassien de 1947. Mais ce qui a, semble-t-il, frapp é en pre-
mier lieu les observateurs extérieurs au Jura, c'est le nouveau style gouvernemental
bernois et la reconnaissance officielle d'un problème jurassi en par ceux-là même qui,
contre toute évidence, avaient toujours affirmé que tout allait pour le mieux dans le
meilleur des cantons.

La reconnaissance du Rassemblement
jurassien en tant qu'interlocuteur valable
— un parmi beaucoup d'autres — a éga-
lement beaucoup étonné et fait naître pas
mal d'espoir chez ceux, et nous voulons
bien croire qu'ils sont nombreux, qui dé-
sirent ardemment voir le problème juras-
sien réglé une fois pour toutes. Aussi le
refus, courtois mais ferme, opposé der-
nièrement par les séparatistes aux appro-
ches de la « Commission des 24 », a pu
surprendre ceux qui avaient mis un es-
poir exagéré dans cette démarche.

DEUX POINTS DE VUE
DIFFÉRENTS

Pour expliquer cette fin de non-rece-
voir , il faut tout d'abord rappeler que k
gouvernement bernois et le Rassemble-
ment jurassien ont des conceptions tout
à fait différentes sur la marche à suivre
pour parvenir à une solution valable. Le
premier a choisi de mener dans une pre-
mière phase, une enquête approfondie
sur les aspects essentiels de la question
jurassienne. Dans un second temps, le
gouvernement devra choisir et formulei
un certain nombre de mesures capables
de mettre fin au malaise. Ces mesures
seront soumises à la Commission pari-
taire du Grand Conseil, puis au parle-
ment cantonal lui-même. C'est exacte-
ment ce que les séparatistes ne veulent
oas, car ils savent par expérience ce que
le Jura peut attendre d'un parlement où
ses représentants sont sept fois moins
nombreux que ceux de l'ancien canton,
ces derniers étant encore en majorité af -
filiés au puissant et intraitable PAB.

Ce que désire le Rassemblement juras-
sien et ce qu'il exigera sans défaillance,
étant en cela lié par la volonté populaire
exprimée lors de la dernière Fête du
peuple jurassien, c'est une négociation
véritable, sur pied d'égalité, sans aucune
condition préalable, en présence de mé-
diateurs étrangers au canton de Berne
et, contrairement au plan gouvernemen-
tal, une négociation menée à terme indé-
pendamment des institutions de l 'Etat
unitaire bernois. On comprendra dès lors
que le Comité directeur du Rassemble-
ment jurassien ait unanimement estimé
qu 'il ne pouvait entrer en relation avec
la sous-commission présidée par M. Rai-

ner Weibel, de Laufon, sous-commission
n'ayant aucune qualité pour négocier.

POLITIQUE ET PSYCHOLOGIE
D'autre part, notons encore qu'en dé-

signant M. Weibel et deux autres mem-
bres jurassiens de la Commission pour
entrer en contact avec le Rassemblement
jurassien, les « 24 » ont fait un faux cal-
cul. Ce n'est pas avec des Jurassiens que
les séparatistes veulent s'entretenir de la
question jurassienne, mais bien avec de*
Bernois de l'ancien canton, dûment man-
datés. Le problème jurassien est un pro-
blème essentiellement politique certes,
mais qu'il faut traiter avec psychologie.
C'était en manquer que de demander à
des Jurassiens d'établir les premiers con-
tacts avec le RJ . C'était en manquer aus-
si que d'établir ces premiers contacts par
téléphone, comme ce fut le cas.

On peut regretter qu'un terrain d'en-
tente n'ait pas pu être trouvé de prime
abord, mais tout espoir n'est pas perdu
et si les autorités bernoises sont vraiment
désireuses de résoudre un problème qu'el-
les ont trop longtemps négligé, l'année
qui vient pourrait apporter des satisfac-
tions qui ont été refusées en 1967.

UN CHOIX MALHEUREUX ?
Dans un autre ordre d'idée, mais er

relation toujours avec la question juras-
siene, il faut dire encore que la récente
nomination de M. Walter Buser au poste
de vice-chancelier de la Confédération
n'a pas soulevé beaucoup d'enthousias-
me dans les milieux autonomistes. C'est
que M. Buser, bien que Bâlois, s'est dis-
tingué pendant plusieurs années, avant
son passage au département fédéral de
l'intérieur, en tant qu'adversaire acharné
des revendications jurassiennes. Il fut se-
crétaire de la » Communauté de travail
Berne-Jura » et rédacteur des « Feuilles
d'information bernoises » qui avaient été
créées — elles ont aujourd'hui disparu —
pour combattre les visées autonomistes
des Jurassiens. Son activité journalistique
antijurassienne valut à M. Buser d'être
cité par M. Roland Béguelin devant le
Tribunal d'honneur de la presse suisse
pour calomnie et diffamation. Le propa-
gandiste bernois avait alors dû se rétrac-
ter dans le bulletin officiel de la presse.
Est-il de bon augure qu'au moment où
l'on peut prévoir l'intervention inélucta-
ble de la Confédération dans le conflit
qui oppose Jurassiens et Bernois, un ad-
versaire aussi déclaré des aspirations au-
:onomistes soit porté à un poste impor-
:ant de la chancellerie fédérale ? Les sé-
paratistes en tout cas ne le pensent pas

et ils ont protesté hier officiellement
contre cette nomination. D'ailleurs, dans
une édition récente, sous le titre : « Un
choix malheureux », le « Jura » de Por-
rentruy commentait cette nomination en
ces termes : « Compte tenu de la situa-
tion actuelle et de l'imminence d'une
médiation fédérale, on pouvait espérer
que les sept sages désignassent un autre
socialiste. »

On le voit, dans différents domaines,
l'année 1967 se termine d'une manière
peu encourageante. Mais, comme nous
le disions tout à l'heure, elle constitue
tout de même, considérée dans son en-
semble et toujours sous l'angle de la
question jurassienne, une année excep-
tionnelle. L'horizon étai t totalement bou-
ché à fin 1966. Certains espoirs sont per-
mis aujourd'hui.

Bévi

O AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux : 20 h 30 : Un

idiot à Paris. Casino : 20 h 30 : Le
retour des sept mercenaires.

SPORTS. — Patinoire du Communal :
Le Locle - Genève-Servette II pour le
championnat à 20 h 15.

PHARMACIES D'OFFICE. — Mariotti

En 1968, le canton de Fribourg devra
respecter le budget et garder la mesure

Le Fribourgeois sait qu'il n'a pas à
se faire d'illusion. Il n'attend pas de
miracle pour 1968. Résigné, il a enre-
gistré le plan quinquennal présenté par
le gouvernement cantonal. Ce document
fait apparaître clairement une cruelle
ralité que des signes avant-coureurs
lui avaient fait pressentir. Jusqu'en
1971 (puisque le fameux plan court
jusque-là), courront des années de
vaches maigres. Plus justement, Fri-
bourg entre dans une ère de planifi-
cation financière, et la prise de cons-
cience vaut mieux que les doux rêves
sur le thème de l'expansion économi-
que, réelle certes, mais assortie de
lourdes charges d'équipement. Savoir ce
que l'on veut, et garder la mesure !

Dans l'immédiat, il va s'agir de res-
pecter le budget pour 1968, qui donna
tant à batailler au Grand conseil. On
a ramené le déficit prévu de 10,4 à 4,1
millions, en évitant les centimes addi-
tionnels. « A l'usage », on pourrait bien
s'apercevoir que ce budget refondu

était une gageure. Ici, garder la mesure
fixée sera difficile et le directeur des
finances, M. Arnold Wceber, ne cache
pas qu'à part certaines économies du-
rables, on n'a parfois que renvoyé les
difficultés d'une année . Lorsqu'on
demande 500,000 francs de plus aux
Entreprises électriques fribourgeoises,
ne préjuge-t-on pas « gratuitement »
l'année hydrologique 68 ? Enfin, qu'on
nous pardonne de jouer au prophète de
malheur, les centimes additionnels n'ont
pas été définitivement écartés par un
rétablissement qui n'est que budgé-
taire à cette heure. Reste, bien sûr, le
rendement fiscal. Terrain éminemment
glissant et douloureux. La chasse aux
fraudeurs sera impitoyable, dit-on. Et
si la votation fédérale de février
donnait feu vert à l'amnistie fiscale,
le grand argentier cantonal compterait
alors sur de substantiels repentirs...

Vacciné contre les surprises, le Fri-
bourgeois l'a été à l'hôpital cantonal
en construction. De 29 millions en
1962, le coût du beau complexe hospi-
talier a passé à 71 millions à la fin
1967. Le gros œuvre est réalisé. Mais
l'équipement peut faire de quelque 250
locaux autant de boîtes à surprises ,
d'ici à fin 1969, date prévue pour l'a-
chèvement. M. Paul Genoud , directeur
de la Santé publique, pense toutefois
que le dernier crédit complémentaire
(21 millions) permettra de faire face.
Mais l'adoption à Fribourg de techni-
ques médicales nouvelles reste possible.
Et dès lors, nul ne sait quand le
..1». F.... .J r-rt.- n n»*M,A
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plafond sera crevé.
La très catholique Université de

l'Etat de Fribourg, toujours riche en
étudiants de partout, est une croix dont
le peuple fribourgeois ne se déchargerait
pas pour un budget tout beau... Mais
quand même, il voudrait bien que ses
Confédérés l'aident sérieusement à la
traîner. Parce que bientôt, ça ne sera
vraiment plus possible. Comble de mal-
heur, Fribourg est le seul canton uni-
versitaire à faibl e capacité financière ,
donc le seul à plaider pour une répar-
tition plus favorable de la manne fédé-
rale. Dernier espoir : que les Chambres
fédérales adoptent sa cause. Ce qui
n'est pas exclu, un grand parti ayant
donné des assurances.

Garder la mesure, tel est le souci
du directeur des affaires militaires ,
agriculture, forêts et vignes, M. Geor-
ges Ducotterd. Les vignes produisent
un bénéfice petit mais bien réel. Tout
le secteur des forêts sera « fiché » au
centre électronique, jusqu 'au contrôle
des coûts d'exploitation, de sorte que
Fribourg se trouve ici à l'avant-garde.
A Drognens, débuteront les travaux de
construction de la future place d'armes.
Et l'on prévoit pour 1968 également le
transfert à Grangeneuve de la station
fédérale de recherches agricoles de Lie-
befeld. Si l'on englobe les futurs labo-
ratoires Geigy à Saint-Aubin, pour la
recherche en matière de pathologie vé-
gétale, quelque 115 millions seront
investis à Fribourg. dans les prochaines
années et dès 1968.

1968 sera calme sur le plan de la

politique. Tout au plus doit-on s'at-
tendre à voir les partis minoritaires
revendiquer le siège de M. Roggo (CCS)
au Conseil des Etats. Les groupes du
Grand conseil décideront.

Pour terminer, qu 'une voix optimiste
s'exprime, celle de M. Ducotterd , pré-
sident du gouvernement fribourgeois
pour 1968. Le magistrat nous dit sa
foi en une bonne récolte, par la grâce
d'une très franche et très active colla-
boration des commissions du législatif
avec l'exécutif . Que le ciel l'entende 1
Fribourg a fait ce qu'il pouvait faire.

M.G.

FRIBOURG

Toujours le verglas
(c) Hier, vers 7 heures, un automobi-

':" liste circulait de Fribourg en direction
de Marly . An milieu du pont de Pé-
rolles, après avoir dérapé sur le ver-
glas, il heurta l'arrière d'une voiture
qui le précédait, qui fut projetée sur
le trottoir de droite puis contre le
parapet du pont. Dégâts matériels seu-
lement.

Tamponnement
(c) Hier, vers 17 h 45, une automobi-
gen, elle s'arrêta pour prendre un
liste circulait de Fribourg en direction
de Schœnberg. Sur le pont de Zœhrin-
jeune homme à son bord. Une voiture
qui la suivait parvint à freiner à
temps, mais une suivante n'y parvint
pas et emboutit sa devancière à l'ar-
rière. Dégâts.

L'étrange destinée
de l'ancien gibet

d'Estavayer
De notre correspondant :
Des travaux qui se font actuellement en

bordure de la Route-Neuve, à Estavayer-
le-Lac, ont quelque peu dégagé une vieille
colonne à l'aspect assez curieux. Certains
touristes la confondent parfois à une colon-
ne romaine. Tel n'est pourtant pas le cas.
En fait, ces quelques pierres surmontées
d'une dalle supportaient jusqu 'au début de
ce siècle une canalisation qui alimentait
en eau la roue d'un moulin aujourd'hui
désaffecté. Il existait trois colonnes pareilles;
une seule a survécu à la transformation de
la rue des Bouchers devenue par la suite la
Route-Neuve.

Horrible détail : les pierres de cette
colonne supportaient autrefois le gibet, dans
les bois de la Faye, entre Estavayer et
Frasses. D'où son surnom de Bois-des-Pen-
dus. Cest en 1798 que le gibet fut démoli,
ses trois colonnes étant condamnées non plus
à recevoir les suppliciés mais à faciliter
l'écoulement de l'eau au centre d'Estavayer.

L'une des trois colonnes qui cons
tituaient jad is le gibet.

Promotions dans la gendarmerie
Le conseiller d'Etat, directeur de la po-

lice, M. Paul Genoud, sur proposition du
commandant de la gendarmerie fribourgeoi-
se, le capitaine Jacques Waeber , avec l'ac-
cord du Conseil d'Etat , a décidé les pro-
motions suivantes :

Au grade de sergent-major :
Tous les sergents-chefs de cantonnement ,

soit MM. Francis Clément (Châtel-Saint-
Denis), né en 1912, entré dans le corps
en 1934 ; Charles Pythoud (Estavayer-le-
Lac), 1912-1941 ; Joseph Marro (Tavel) 1919-
1941 ; Marcel Hans (Morat), 1923-1945 ;
Isidore Mai llard (Bulle), 1922-1943 ; Jean-
Marie Chollet (Romont), 1918-1941.

Au grade de sergent :
Le cpl Max Bossel (poste central Fri-

bourg) , 1916-1937 , qui est nommé sous-
chef du poste central et d'intervention ; le
cpl Arsène Morel (brigade) 1918-1941 ,
nommé chef d'une section à la brigade de
la circulation et responsable des recher-
ches.

Au grade de caporal :
L'app. Bernard Devaud, 1919-1941, qui

est nommé chef d'un quartier au poste des
hauts-quartiers de Fribourg ; l'app. André
Torche, 1919-1945, qui est nommé chef de
groupe à la brigade de la circulation ; l'app.
Michel Berset , 1926-1948, nommé chef de
groupe au poste central et d'inte rvention ;
l'app. Gaston Fragnière , 1925-1953, actuel-
lement à Neirivue, muté à Charmey el
nommé chef du poste double de Charmey ;
l'app. Roger Chardonnens, 1929-1953, nom-
mé sous-chef du cantonnement de la Ve-
veyse ; l'app. Henri Vorlet , 1932-1957, nom-
mé sous-chef du poste de Tavel.

A la distinction d'appointé :
Le gend. Arthur Bertschy, 1933-1957, ac-

tuellement au poste des hauts-quartiers, mu-
té à la brigade de la circulation ; le gen-
darme Marcel Bertschy, 1933-1957 ; le gen-
darme Jean-Marie Mottet, 1933-1957 ; le
gendarme Jean Rey, 1935-1957 ; le gen-
darme Pierre Seydoux , 1932-1957, muté de
Charmey à Neirivue.

Les effets de ces promotions valent dès
le 1er janvier 1968.

CHAMPAGNE
Accident de ski

(c) M. René Madœrin , habitant Cham-
pagne , qui s'adonnait aux joies du ski
dans la région de Mauborget , a fait une
chute et s'est fracturé la cheville gau-
che. Il a été transporté à la clinique
de la rue du Four, à Yverdon.

CONCISE
Voiture sur le toit

(c) Hier à 18 heures, une voiture lau-
sannoise qui roulait de Neuchâtel er
direction d'Yverdon , dépassa une voi
turc au lieu dit « La Lance » . Le pre
mier véhicule, en voulant se rabattre
escalada un petit talus et se renverst
sur le toit au milieu de la chaussée. Lt
voiture est hors d'usage. Par contre, h
conducteur s'en sort indemne.

YVERDON
Bientôt 20,000 habitants

(c) Après le dernier recensement, la po-
pulation d'Yverdon au 31 décembre 1967
s'élevait à 19,944 habitants. Si l'on com-
pare avec les 19,046 un an auparavant
dans deux mois, peut-être, le cap des
20,000 habitants sera franchi .

Assemblée des cafetiers
(c) La section d'Yverdon de la Société
vaudoise des cafetiers et restaurateurs
organisera l'assemblée cantonale des dé-
légués au mois de mai 1968. On attend
à cette occasion quelques 600 délégués,

Chute sur le verglas
(c) Le jeune Jean-Daniel Meylan, âgé
de 17 ans, habitant à Yverdon , a glissé
sur du verglas dans la ville et s'est
fracturé la clavicule gauche. Il a éga-
lement été transporté à la clinique de
la rue du Four.

PAYERNE
Vieille tradition : chine
et tumulus du 3 janvier

(c) A Payern e, les fêtes du Nouvel-An
se terminent toujours le 3 janvier et
l'animation est grande durant l'après-
midi et le soir. Malgré la neige qui
tombait, hier après-midi, les « masqués »
ont parcouru les principales rues de
la ville, tandis que des bandes d'en-
fants chantaient le « Tumulus » afin
d'obtenir cacahuètes et caram els à la
volée.

Cette tradition est vraisemblablement
unique en Suisse, comme celle qui se
perpétue le soir du 3 janvier, dans les
établissements publics, où les masqués
s'en vont chiner les consommateurs ,
pour la plus grande joie de tous.

CHEVROUX
Affaires communales
(c) Dans sa dernière séance, le Conset
général de Chevroux a voté le projet de
budget présenté par la municipalité
prévoyant un excédent de dépenses de
14,230 francs , sur un total de dépen-
ses de 137,220 francs.

Dans la même séance, le Conseil a
désigné son bureau pour 1968 comme
suit : MM. Ferdinand Bonny, président ;
André Cuany-Cottier, vice-président ;
Gilbert Cuany et H. Bonny, scrutateurs ;
Edouard Cuany et Max Bonny, scruta-
teurs suppléants.

Le Conseil général a également pris
la décision de principe de faire procéder
au goudronnage des routes du village,
chargeant la municipalité d'en confier
l'étude à une entreprise de génie civil.

SUCHY
Glissade sur la neige

(c) M. Fernand Bcenzli, habitant Suchy,
a glissé sur de la neige tassée, et s'est
fracturé la jambe gauche. Il a été trans-
porté à la cliniqu e de la rue du Four,
à Yverdon.

(C) La première, et sans doute la plus
importante par la richesse exceptionel-
le et la valeur irremplaçable des pièces
réunies à cette occasion, sera la présen-
tation, pour la première fois en Suisse,
des treize horloges de table du seizième
siècle Fremersdorf, de Lucerne, qui n'a
eu lieu qu'à Madrid et à Pforzheim jus-
qu'ici. Chefs-d'œuvre de joaillerie, de mé-
canique et d'astronomie d'une des plus
grandes époques de la création horlogère
européenne, Allemagne, Angleterre, Fran-
ce, Italie, elles représentent un des plus
purs joyaux d'art (tous les arts réunis)
et de technique de notre civilisation. Elle
constituera un des événements artistiques
de l'année en Suisse, d'autant plus que le
Musée d'horlogerie de la Chaux-de-Fonds
a aussi « ses très riches heures de quatre
siècles d'horlogerie » à montrer, qui cons-
titue à lui seul une collection unique.

GEORGES MATHIEU A LA
GALERIE RÉNOVÉE DU MANOIR
73 y aura aussi le vernissage de la pre

mière présentation officielle d'Air-Franc*
en Suisse d'un des chefs-d'œuvre de l'ar
plastique au XXe siècle : les quatorze (oi
quinze si celle d'Hawaii est achevée) af
fiches réalisées pour Air-France par 1<
célèbre peintre tachiste français George
Mathieu, dont notre musée des beaux-art'
prépare une exposition rétrospective poui
mars. Cette série étonnante et qui obtieni
l'accueil le plus enthousiaste dans tous le;
milieux, fait unique dans les annales dt
l'art contemporain, est une véritable ex-
position de peinture. Après la Chaux-de-
Fonds, elle ira dans les plus grands cen-
tres suisses, Bâle, Genève, Zurich, Berne
etc. Ce tachiste révolutionnaire et génial
a réalisé, dans son langage à lui l'œuvre
la plus réaliste de ce temps, tous les pays
qu'il a si profondément signifiés et sym-
bolisés étant immédiatement reconnais-
sablés et ne pouvant être qu'eux : Mexi-
que, Espagne, Japon, Angleterre, Etats-
Unis, Allemagne, France, Italie, Grèce.
Israël, Egypte, Canada, Inde, Amérique
du Sud. L'exposition sera représentée pai
son réalisateur technique, qui commen-
tera la plus fantastique réunion de moyens
techniques jamais osée, avec la lecture
sur bande magnétique, par Mathieu lui-
même, des magnifiques poèmes commen-
tant chacune des affiches . L'exposition
sera placée sous le haut patronage de M.
Georges Deshusses, attaché culturel de
France à Berne.

DOMINIQUE FROIDEVAUX AU
MANOIR : CLUB 44

Un jeune artiste chaux-de-fonnier ex-
trêmement doué — il a de qui tenir puis-
qu'il est le fils du grand peintre Georges
Froidevaux — sculpteur, peintre, mais
aussi photographe puisqu'il est camera-
man à la Télévision romande, à Genève,
montrera ses plus récentes photographies
documentaires mais surtout des composi-
tions artistiques d'une technique très sû-
re, d'une invention constante et d'une
qualité artistique remarquable.

TENDANCES DE LA JEUNE
PEINTURE FRANÇAISE AU MUSÉE
Le Musée des beaux-arts présentera,

tout de suite après Paris et pour la pre-
mière fois en Suisse, la brillante exposi-
;ion qui obtint à la Galerie Mansart de
la Bibliothèque nationale un très grand
succès « Tendances de la jeun e photo-
graphie française », soit cent vingt œu-
vres en noir et en couleurs choisies par
m jury que présidait M. Etienne Den-
ier, administrateur général de la Biblio-
thèque nationale française.

POUR LA PREMIÈRE FOIS, LES
QUATRE CONFÉRENCES
UNIVERSITAIRES SONT

RÉPÉTÉES A LA
CHAUX-DE-FONDS

L'Université de Neuchâtel est une ins-
titution éminemment cantonale et qui dé-
sire l'être non seulement dans ses prin-
cipes mais aussi dans ses actes. L'an der-
nier, deux des quatre conférences du cy-
cle de janvier avaient eu lieu en avril-
mai, l'une à la Chaux-de-Fonds, l'autre
au Locle. Cette année, grâce à la colla-
boration Université - Club 44 - S.I.M.N.,
toutes les quatre seront redonnées à la
Chaux-de-Fonds. Le thème choisi est l'un
des plus intéressants qui soient : « Le my-
the », soit par le recteur Maurice Erard,
professeur d'économie politique, « Le my-
the dans la société industrielle », par le
professeur d'espagnol Jean-Paul Borel,
t Don Juan, don Quichotte et h p icaro :
contribution espagnole à la mythologie
moderne », M. Klaus Bernauer : « L'ai-
vkimie, mythe ou science ? » , l'ancien rec-
teur et professeur de dogmatique en fa-
culté de théologie traitant d'un sujet de
la plus brûlante actualité : « La foi  chré-
tienne repose-t-elle sur un myth e ? ».

J.-M. N.

LE LOCLE
Un enfant imprudent
blessé par une auto

Hier après-midi, vers 17 h 40, un en-
fant qui traversait imprudemment U
chaussée a été renversé rue Daniel-
Jeanrichard par une voiture française
Souffrant de quelques blessures, il j
été conduit à l'hôpital.

Etat civil du Locle
(3 janvier 1968)

DÉCÈS. — Sandoz, née Liechti,
Louise-Alice, ménagère, née le 23 aoûl
1889, veuve de Fritz (Reçues 18).

Etat civil de la Chaux-de-Fondi
NAISSANCES. — Russo, Alessandro,

fils d'Antonio, électricien et de Ange-
lina , née Prisco ; Mastropietro, Madda-
lena, fille de Giuseppe, manœuvre et
ie Rosa, née Cortese ; Baragano, Katia,
fille de Martin, soudeur et de Giulia
Blanca, née Diaz ; Rodriguez, Maria-
Elena, fille de Manuel, électricien et
le Josefa, née Garcia ; Glauser, Cedric-
yincent, fils de Jacques-Albert, em-
ployé de banque et de Glaudine-Jo-
iiane, née Jacot-Descombes.

MARIAGE CIVIL. — Graziano, Giu-
ieppe, polisseur de boîtes et Ucci, Rita .

DÉCÈS. — Hadorn, Fritz-Edouard,
employé de bureau, né le 1er février
s910 ; Zenger, Jean-Arnold, domestique,
lé le 9 janvier 1875 ; Mauerhofer,
\nne-Lise-Renée, née le 18 août 1955 ;
Derret-Gentil, Charles-Adrien, monteur-
sanitaire, né le 21 avril 1888 ; Noibile,
Salvatore-Nicola, né le 8 décembre 1967 ;
fissot-Daguette, née Jacot-Descombes,
leanne Antoinette, née le 2 avril 1885,
nénagère.

BROT-PLAMBOZ
Finies les vacances
(e) Comme tout a une fin , les va-
cances scolaires des classes de Brot-
Dessus et des Petits-Ponts se termi-
nent après avoir fait bénéficier les
écoliers de la commune de douze
jours de congé pour les fêtes de fin
d'année. C'est ce matin à 8 h 15 que
les enfants ont retrouvé le chemin de
l'école pour affronter le trimestre qui
les conduira aux examens de fin d'an-
née scolaire. Tous auront profité au
maximum de ces journées favorables
qui leur auront permis de s'adonner
aux sports d'hiver. Ainsi , il sera plus
agréable pour les écoliers et les en-
seignants de passer aux problèmes
sérieux.

Quatre expositions, toutes
des premières, en janvier

Plusieurs cas de scarlatine à Bulle
mais la situation n'est pas alarmante

Hier, en fin d'après-midi, dans un HLM
de Bulle, dit Vudalla 3, sept cas de scar-
latine ont été décelés par le Dr Joseph
Flury, dans une famille comptant des en-
fants en bas âge. Le Dr Joseph Pasquier,
médecin de la préfecture de la Gruyère
et le Dr Roggo, médecin cantonal , ont
immédiatement été avertis et ont pris les
mesures nécessaires, tout d'abord l'isole-
ment du locatif contaminé. La famille tou-
chée, ainsi que d'autres où des cas sus-
pects sont signalés, doivent être placées en
quarantaine.

D'emblée, il importe de préciser que la
découverte de cas de scarlatine ne doit
plus être considérée comme très alarmante.
Depuis quelques années, on parvient à
stopper la contagion assez rapidement, et
le traitement de la maladie par les anti-
biotiques, pénicilline surtout , donne de bons
résultats. La terreur que pouvait susciter
cette maladie autrefois n'est donc plus de

mise. Chaque hiver, il peut d'ailleurs arri-
ver que des cas isolés de scarlatine soient
signalés.

Dans le cas de Bulle, on a émis l'avis
que la scarlatine aurait pu être ¦> impor-
tée » de Bellegardc ou de Fribourg. Si
dans cette ville, certains cas ont effecti-
vement été traités ces derniers temps, il
n'y aurait plus de danger. Enfin, les cas
signalés à Bellegardc n'auraient pas été à
coup sûr classés sous « scarlatine ». Le Dr
Roggo disait hier soir qu'il est peu vrai-
semblable que la maladie ait été apportée
à Bulle, soit de Bellegardc, soit de Fri-
bourg.

Le foyer a donc pu être localisé, et la
situation est telle qu'on ne peut pas parler
d'épidémie. Enfin , signalons qu'une ancienne
loi toujours en vigueur commande de dé.
carter immédiatement les cas de scarlatine.
Mais il convient d'être circonspect et de
veiller à ne pas s'affoler.

Président
du conseil d'administration :

Mare WOLFRATH-
Rédacteur en chef :
Jean HOSTETTLER

Ne toussez
plus la nuit]
La toux chasse le sommai Après
chaque quinte vous espérez pouvoir
enfin dormir.mais la toux recommence,
rénervement grandit
* Pour calmer ces quintes de tome
et retrouver votre bon sommeil , vite
prenez de l'excellent Sirop des Vosges
Cazé.
Demain, après une nuit reposante,
votre toux sera apaisée. Sirop des
Vosges Cazé, actif, énergique agréa-
ble au goût I
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Dans une vitrine
(c) Hier à 20 h 15, sur la chaussée en
neigée, un automobiliste a percuté avec
sa machine, une vitrine d'un magasii
de la rue de Nidau. Les dégâts sont as
sez importants.

Deux collisions
(c) Les fortes chutes de neige d'hiei
ont provoqué des collisions : la premiè-
re, à la route de Boujean, et la secon
de, à la route de Mâche. Seulement de:
dégâts matériels.

Un nouveau chef de la
police de la circulation

(c) Mercredi soir a eu lieu le tradition-
nel rapport de la police locale. Tout 1<
corps en grande tenue était réuni en
présence de M. Raoul Kohler, munici-
pal et directeur de police. M. René Bar-
bezat , inspecteur, assisté de M. Robert
Margenthaler, adjoint, et des commis-
saires MM. Carlo Ramseyer et Rend
Tuscher, rappela les principaux événe-
ments de l'année écoulée. Il rendit un
hommage respectueux au disparu Ernesl
Seiter, récemment décédé, il félicita le
sergent René Nydegger, mis en retraite,
il y a quelques mois, ainsi que les mem-
bres du corps ayant obtenu des men-
tions spéciales. Il brossa un tableau des
importantes manifestations auxquelles
la police locale prêta son concours et
annonça les manifestations à venir.

Puis le directeur, M. Raoul Kohler
procéda aux mutations suivantes : le
caporal Vauclair Ernst au grade de ser-
gent ; l'appointé Branner Robert au
grade de caporal ; l'appointé Leu Peter
au grade de capora l ; l'agent Daepp
Fritz au grade d'appointé ; l'agent
Fiechter Fritz au grade d'appointé .

Le sergent Ernest Vauclair,
nouveau chef de la police de

la circulation à Bienne.

Le Conseil executif du canton de
Berne a pris un arrêté aux termes
duquel l'Etat de Berne met à disposi-
tion de la commune bourgeoise de
Berne, au château de Landshut, (Utzen-
storf ) pour une durée de dix ans au
moins, des locaux pour y installer une
dépendance du musée historique réser-
vée à la chasse et à la protection du
gibier.

Le Conseil exécutif a, d'autre part ,
décidé d'organiser à l'Université de
Berne, un cours de perfectionnement
consacré aux professeurs de gymnasti-
que. Pour y être admis, il sera néces-
saire d'avoir un brevet d'instituteur
ou d'avoir passé le bachot. Le premier
cours commencera cet automne et du-
rera deux semestres.

SAINT-IMIER
Jambe cassée

(c) Hier, alors qu'il skiait aux Bugne-
nets, Jean-Jacques Hirschy, 13 ans, do-
micilié à Saint-Imier, écolier, s'est cas-
sé une jambe. Il a été transporté à l'hô-
pital de district.

PORRENTRUY
ïambe fracturée

(c) La petite Rohanne Leschot, fille de
Romain Leschot, architecte à Porren-
truy, a fait une chute, hier, à ski, et
s'est fracturé la jambe droite.

COURROUX
Accidents

(c) Hier à midi, à la rue Bellevie, à
Courroux, une automobile qui dépas-
sait un piéton est entrée en collision
avec une voiture qui arrivait en sens
inverse. Les dégâts s'élèvent à 2500 fr.

Un peu plus tard à Courcelon, un au-
tomobiliste s'est jeté contre une voitu-
re qui venait de s'arrêter devant lui au
bord de la route. Seulement des dégâts
matériels.

Décisions du
gouvernement bernois
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IHBI 30,000 collaborateurs) , prépare de

JEUNES CADRES
ayant du goût pour le commerce de détail, par un

COURS DE VENTE ET DE DIRECTION DE MAGASIN
Ce cours, qui fait alterner 13 semaines de formation théo-
rique au Séminaire coopératif de Jongny, sur Vevey, avec
9 mois de stages pratiques dans les magasins Coop, est la
voie Idéale à suivre pour gérer l'un de nos points de vente
et accéder ensuite à des fonctions de cadres supérieurs.

Les candidats sont rémunérés dès le début (1er mai 1968).

Renseignements et inscriptions : Séminaire coopératif ,
25 av. Vinet, 1004 Lausanne, tél. (021) 25 04 08.
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Brûleurs à mazout et à gaz

Max Carbonnier
COLOMBIER, tél. 6 36 42,
ou bureau de service, Peseux,
tél. 8 25 60, sont à votre dispo-
sition pour tous renseigne-
ments.

I Tél. (038) 434 44
Déménagements - Petits transports

JOSEPH MEDOLAGO
- Parc» 107 » Neuchâtel
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ĵjg JOWA S.
A.

engage

OUVRIERS
pour ses départements boulangerie et expédition.

Prestations sociales d'une entreprise moderne.

Cantine à disposition.

Les intéressés sont priés de se présenter au
bureau de la boulangerie JOWA S. A., avenue
des Pâquiers 3, Saint-Biaise.

Nous engageons

faiseur
d'étampes

expérimenté dans l'usinage du métal
dur, pour la construction d'étampes j

; d'horlogerie.

Prière de se présenter, d'écrire ou de
téléphoner à OMEGA, département du
personnel de fabrication, 2500 Bienne,
tél. (032) 4 35 11.

A toute demande de renseignements
prière de joindre un timbre pour la réponse

Administration de la
• Feuille d'avis de Neuchâtel >

Gain accessoire
Nous cherchons dans chaque région

dépositaire-vendeur, ou représentant
pour un nouveau produit américain
extraordinaire et absolument sans
concurrence, intéressant les particu-
liers, commerçants, industries, admi-
nistrations. Faire offres sous chiffres
PC 60002 à Publicitas S.A., 1002 Lau-
sanne.

e Importante manufacture d'horlogerie de Bienne
, désire s'adjoindre, pour compléter l'équipe de
s son bureau technique horloger, un
2

INGÉNIEUR-
TECHNICIEN ETS

en microtechnique (technicien-horloger)

| ayant , si possible, quelques années de pratique
dans l'élaboration et la construction de calibres
automatiques modernes destinés à l'assemblage
mécanisé.

1 Entrée en fonction immédiate ou pour époque
' à convenir.

Discrétion assurée.

Les candidats voudront bien adresser leurs of-
fres, accompagnées d'un curriculum vitae, sous
chiffres AS 20658 J aux Annonces Suisses S.A.,
13, rue de Morat , 2500 Bienne.

CHEF DE VENTE I
POUR LES MARCHÉS EUROPÉENS I
Manufacture d'horlogerie de marque mondiale ¦¦
(Jura neuchâtelois) cherche personnalité pour ses marchés B&j
européens. B?|

Les missions principales sont : -:5;j
développement des contacts [ï :3
visite et surveillance de ces marchés Wm
publicité et marketing j i; ,!
renforcement de la position de la maison |pj

La personne cherchée doit être à même de prendre des inl- Ëga
tiatives et dépendra directement de la Direction. Culture gêné- » |
raie demandée. " ,"<
Langues : française, anglaise, allemande, si possible espagnole. ^

Adresser les offres sous chiffres P 55170 N, à Publicitas S.A., ïV |
2300 la Chaux-de-Fonds. ] f j

j !' engage :

horlogers ou
j acheveurs-metteurs

en marche
i qui pourraient être formés en qualité d'horlo- j
[', gers-décotteurs, sur mouvements électroniques.

La Caisse de compensation
CICICAM cherche, pour date à
convenir, une jeune et habile

sténo-
dactylographe

Faire offres manuscrites, avec
prétentions de salaire, à
CICICAM, case postale 504,
2001 Neuchâtel.

On cherche,
pour époque à convenir,

PERSONNE
D'UN CERTAIN ÂGE

pour tenir compagnie à dame
âgée et s'occuper de son mé-
nage. Pas de soins, ni de gros

travaux. Région Val-de-Ruz.
Faire offres sous chiffres

P 50001 N à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

Entreprise de maçonnerie à
Neuchâtel engagerait

TECHNICIEN
OU EMPLOYÉ

connaissant la branche, pour,
devis, métrés et facturation.
Discrétion. Faire offres, avec
prétentions de salaire, à DX
2796 au bureau du journal.

1 logeuse d'échappement
1 acheveur d'échappement

sont cherchés par bonne fabri-
que d'horlogerie de la région.

Faire offres sous chiffres
CW 2795 au bureau du journal.
Discrétion assurée
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D un correspondant :
Hier matin, la population de Peseux

apprenait avec chagrin le décès de M.
Marcel Weber, ancien codirecteur de la
Banque cantonale neuchâteloise, person-
nalité fort connue dans le village où
son activité politique et dans les socié-
tés locales était fort étendue. Sur le
plan politique, M. Weber était rattaché
au parti radical, dont il fut  un mem-
bre très influent. Il fit partie du Con-
seil général de Peseux à deux repri-
ses, une première fois en 1924-1925,
puis sans interruption de 1936 à 1963.
Durant ces années passées au législatif
subiéreux, il fut membre de la commis-
sion financière où ses avis compétents
étaient appréciés. Il fut un conseiller gé-
néral distingué dont les interventions
sans équivoque furent toujours remar-
quées. Dans la vie même du village, M.
Weber apporta sa précieuse collabora-
tion avec un dévouement inlassable dans
nombre de sociétés. Il n'y avait pas de

manifestat ion de quelqu e importance
sans qu 'il f î t  partie des organisateurs.
Il a fait partie du comité de la Fête
des vendanges. L'on ne faisait jamais
appel à ses services en vain.

Musicien de talent, il remplaça sou-
vent et avec beaucoup de maîtrise l'or-
ganiste du temple. Il était particuliè-
rement sensible au sort des malheureux
et participait généreusement et active-
ment au travail des bonnes œuvres. Ré-
cemment, l'association du jardin d'en-
fa nts de Peseux, dont il fut un des
promoteurs , le nommait membre d'hon-
neur. D'autres sociétés ou associations
ont bénéficié du grand dévouement de
M. Marcel Weber qui laissera un sou-
venir lumineux dans son village d'adop-
tion qu'il marqua de sa forte person-
nal ité.

M. Marcel Weber avait fait toute sa
carrière à la BCN, y vouant 46 ans de
sa vie. Il en avait pris congé le 2 avril
1963, lors d'une émouvante cérémo-
nie. Il y était  entré en 1914 en qualité
d'apprenti. Il avait ensuite gravi tous
les échelons, après un séjour de 3 ans
à Bâle. Employé au service des titres
dès 1922, il était nommé fondé de pou-
voir en 1924, sous-directeur en 1936 et
directeur adjoint en 1949. Il fut fidèle
au poste pendant la crise que subit la
BCN entre 1930 et 1935.

FONTAINEMELON
Fin d'année paroissiale
(c) Au cours de la fête de Noël de la
jeunesse, de Fontainemelon, présidée par
le pasteur Bauer, les enfants de l'école du
dimanche ont présenté le jeu dramatique
« Raniero » qu 'ils avaient préparé avec en-
thousiasme sous la direction do MM. Mau-
rice Evard et Marc Nicolet, instituteur.

Le culte de la nuit de Noël, a été cé-
lébré en présence d'un grand nombre do
paroissiens.

Le dernier cul te de l'année 1967 a été
présidé par M. Denis Perret qui arrivait
au terme de son stage.

M. Matthey, président du conseil d'Eglise
a aussi profité de ce culte de fin d'année
pour prendre congé de M. Willy Eckhanit,
des Hauts-Geneveys, président du conseil
d'Eglise démissionnaire, 'que de 'nouvelles'
activités professionnelles ont appelé à Lau-
sanne ; le grand dévouement pour les af-
faires paroissiales et'"TÈSprir > 'âe paix de"
M. Eckhardt ont été rappelés tandis que
de vifs remerciements lui étaient adressés
au moment de son départ.

Nouveaux coups de feu
dans le désert

du Néguev
Un nouvel incident a eu lieu dans le

désert du Néguev où des Arabes ont tiré
plusieurs rafales sur une jeep civile qui
circulait au sud de la mer Morte , près
du kibboutz do Hazeva, proche do la fron-
tière jordanienne. La jeep n'a pas été at-
teinte.

D'autro part, lo gouvernement jordanien
vient do rejeter définitivement la propo-
sition israélienne do rouvrir les succursales
des banques jordaniennes en Cisj ordanie.

Enfin, M. Gunnar Jarring, envoyé spécial
do M. Thant au Moyen-Orient, était at-
tendu à Jérusalem, venant par avion de Ni-
cosie, en vue d'entretiens avec le ministre
Israélien des affaires étrangères, sur la
décision do la RAU de libérer les 15 navi-
res étrangers bloqués dans lo canal de Suez.

La visite de Brejnev au Caire
ajournée

D'autre part, on confirme de bonne sour-
ce communiste l'ajournement do la visite
officielle que M. Brejnev, secrétaire géné-
ral du parti, devait faire au Caire (et sans
doute ensuite à Damas et à Bagdad) au
cours des prochains jours. Le gouvernement
de la RAU a été informé que M. Brejnev
est et sera retenu à Moscou par des tra-
vaux importants.

Du lifhium-6 utilisé dans la
dernière expérience nucléaire
chinoise

WASHINGTON (AP). — La commission
américaine do l'énergie atomique a annon-
cé que du lithium-6 — élément d'une
bombe à hydrogène — avait été utilisé dans
la septième expérience nucléaire chinoise,
récemment annoncée. La commission n 'a pas
précisé si elle estimait que ce produit avait
contribué à l'explosion elle-même.

Jean-Marie Auberson
est appelé à Hambourg

LAUSANNE (ATS). — M. Jean-Marie
Auberson, chef d'orchestre vaudois, est ap-
pelé par l'Opéra de Hambourg comme
chef titulaire pour le ballet avec la res-
ponsabilité totale pour la chorégraphie.

M. Auberson, qui habite les environs
de Lausanne, est un élève du Conservatoire
de Lausanne pour le violon et l'alto. Il
fit partie de l'orchestre de chambre de
Lausanne et de l'Orchestre de la Suisse
romande. Il a dirigé ces deux ensembles
à plusieurs reprises. Il a été chef d'orchestre
de Radio-Genève, de Radio-Beromunster et
dès 1963, chef de l'Orchestre symphoni-
que de Saint-Gall.

COM M U N I Q U É S

Le verdict de l'ordinateur...

Hier après-midi , l'ordinateur de la Ban-
que cantonale neuchâteloise a rendu son
verdict dans le concours qu 'avait organisé
notre institut financier officiel. En effe t ,
la machine, avec ses milliers de transistors
et de relais électroniques , a indiqué le
montant total de l'épargne au 31 décem-
bre 1967, après avoir « avalé » et « digéré »
les dernières opérations de l'année écoulée.
En présence de Me Charles-Antoine Hotz,

notaire , l'opératrice a remis à M. Jean-
Pierre Zahnd , directeur de la banque, la
fiche fatidique , indiquant la somme de
286 ,100,866 fr. 01. L'heureux bénéficiaire
du premier prix , parmi 6875 concurrents ,
a réussi à deviner ce chiffre , à 531 fr. 64
près. Trente heureux , qui ont été informés
personnellement de leur succès, se par-
tagent les prix.

(Phot. J.-P. Baillod)

La neige « marche bien »
... même à Tête-de-Ran !

Un seul regret : la neige est ve-
nue trop tard 1 Pourtant , les
skieurs ont pu se rattraper au
cours du week-end prolong é de l'an
nouveau. Ainsi, une compagnie de
transports de Neuchâtel a-t-elle
transporté quelque deux cent cin-
quante personnes dimanche aux
Bugnenets . Le lundi , et pour les
raisons que l'on devin e, l' a f f luence
f u t  moins forte , mais mardi et
hier, les cars faisaient à nouveau
le p lein, non seulement de skieurs ,
mais aussi de mères emmenant
leurs enfants faire de la luge ou
prendre un bon bol d'air.

Ces mêmes cars ont desservi
« officieusement » Tête-de-Ran pour
la première fo i s  de la saison. Les
bulletins d'enneigement étaient , pa-
rait-il, quelque peu « marseillais »
et parlaient d'une hauteur de nei-
ge que les skieurs montés là-haut
eurent toutes les peines du monde
à découvrir l Enfin, situation nor-
male aux téléskis des Bugnenets ,
où les trois installations ont re-
monté, dimanche, quel que deux
mille personnes à l'heure.

Ode au fromage !
• DITES-LE AVEC... des rame-

quins t L'Union suisse du commerce
du fromage , à Berne, luttant contre
la pléthore bien connue des cartes
de vœux, a souhaité la bonne année
aux rédactions de la Feuille d'avis de
Neuchâtel et de l'Express en leur fai-
sant tenir à chacune un plein car-
ton de ramequins au fromage , pana-
ché d'une ode à la gloire du froma-
ge : une valeur enfin qui reste stable
en cette période ou même le dollar
bat de l'aile.̂

Sur le front de la neige
// a neigé partout et sérieusement cette

fois. Hier en plein après-midi les habi-
tants de Neuchâtel ont vu avec sur-
prise les rues de la ville se couvrir d'une
couche de neige tenace et glissante. Déjà
épaisse dans le haut du canton , elle a
fortement augmenté au cours de la jour-
née et d'une partie de la nuit.

Cependant , il n'en est pas tombé plus
de cinq centimètres à la Brévine où on
en mesurait déjà quarante après les chu-
tes d'hier et d'avant-hier. La tempéra-
ture était de inoins 4 degrés à midi.

A la Vtte-des-A lpes où il faisai t plus
4 degrés cette nuit , il a neigé le matin,
l'après-midi et le soir mais d'une façon
assez irrégulière la nouvelle couche at-
teignait hier soir 15 cm d 'épaisseur. Pres-
que partout la neige est tombée par inter-
mittence.

Dix centimètres à la Chaux-de-Fonds
et au Locle où hier soir les fl ocons étaient
plutôt mouillés et collants. A Neuchâtel
la neige a cessé de tomber vers minuit.
Partout les routes sont très glissantes et
les services de voirie ont fort  à fai re.

r i NOUS VOICI INSTALLÉS AU 12 DE Même un local provisoire offre mffle ressources g
H LA RUE DU SEYON. Très cordialement, à qui vise avant tout à plaire à sa clientèle.
§1 nous vous invitons à venir y jeter un coup Car, si l'adresse a changé, l'esprit — et la mar- I
H d'œil — juste pour voir les lieux et nous dire chandise — sont bien restés les mêmes... il
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Tué en sautant
dans un train

en marche
LENZBOURG (ATS). — Un accident

mortel dû à une imprudence s'est produite
à la gare de Boniswil. Alors qu'un train
de voyageurs, qui avait 25 minutes de
retard , s'ébranlait en direction de Lenz-
bourg, deux personnes qui voulaient le
prendre arrivèrent sur le quai de la gare
et s'élancèrent pour monter dans le train.
Alors que l'une d'elles y parvenait, l'autre
retombait et était grièvement blessée par
le convoi. La victime, M. Kurt Nussberger,
38 ans, de Pratteln, a succombé peu après
son hospitalisation.

ENGES

(c) Après avoir accepté les comptes 1966
présentés par l'administrateur et qui
bouclent par un déficit brut de 7988 fr.
30, l'assemblée générale d'Enges prési-
dée par M. Jean-Louis Richard a choisi
vendredi soir au collège, par 16 voix
contre 10, le système proportionnel
comme mode d'élection pour la consti-
tution du futur  Conseil général en mai
prochain.

Une fois de plus le parti popiste qui
par le truchement de M. Oscar Luder
proposait le système majoritaire a été
battu très nettement. L'autre système
permettra à l'opposition de se faire en-
tendre utilement pendant toute la pro-
cha ine  législature et est le seul vala-
ble dans le cas de la commune qui
fut le théâtre lors des dernières élec-
t ions  communales de 1964 et des élec-
t ions  cantonales de 1965 de batailles
électorales très chaudes !

Tout laisse supposer que les pro-
chaines  le seront aussi !

Elections : système
proportionnel

AUVERNIER

(c) Désirée durant de longues semaines,
l'heure du repos a enfin sonné au ma-
tin de Sylvestre à Auvernier pour Aime
Niklaus , âgée de presque 88 ans. Et
c'est dans la plus stricte intimité que
les derniers devoirs lui ont été rendus
le 2 janvier.

Si , au cours de ces trois dernières an-
nées sa silhouette familière a progres-
sivement disparu de l'horizon , elle n'en
reste pas moins gravée dans la mémoire
de tous ceux qui l'ont connue. En effet ,
avec Mme Niklaus disparaît un caractè-
re tyipe, immuable. Au cours de longues
années, par tous les temps, elle a net-
toyé le poisson à la petite fontaine pro-
che des hôtels avec une telle dextérité
que les passants étaient fascinés.

Et sur la place du Port-de-Vin, les
ménagères la connaissaient bien qui
étaient servies par elle aux marches
hebdomadaires. Elle ne disait pas grand-
chose mais avait son franc-parler. Dans
le domaine vestimentaire elle est restée
l'unique représentante d'une époque ré-
volue. Aussi sa garde-robe fut-elle pré-
cieuse pour quelques acteurs des soi-
rées du chœur mixte ou de la vente de
paroisse.

PESEUX — Carnet de deuil
C'est après une longue maladie qu 'est

décédé le jour de l'An, M. Jean Proserpi ,
entrepreneur fort connu tant à Peseux
que dans la région. Maçon de son état ,
il s'établit à Peseux en 1912, venant du
Tessin . Sa clairvoyance et son sens des
affaires le fit rapidement participer au
développement de l'entreprise où il était
occupé et qui avec sa collaboration ne
tarda pas à devenir la plus importante
de la localité dans le secteur du bâtiment.
D'un abord agréable , M. Proserpi a su
s'attirer la sympathie de tous ceux qu 'il
approchait. 11 fut très apprécié de ses
collaborateurs , comme de ses employés.
Relevons également , que par sa généro-
sité , il soutint nombre de sociétés du
village.

La poissonnière
n'est plus

LE LANDERON

(c) Hier à 17 h 30, une voiture fran-
çaise qui circulait en direction de Neu-
châtel à l'entrée du village du Lande-
ron est entrée en collision avec une
voiture bernoise qui roulait en sens
inverse dans une file. Le véhicule
français s'était mis subitement à zig-
zaguer sur la chaussée enneigée. Ses
deux occupants, des jeunes mariés, ont
été légèrement blessés, et ont été
conduits à Neuchâtel pour recevoir des
soins à l'hôpital des Cadolles. La
gendarmerie a procédé au constat.

Mauvaise neige
pour les jeunes mariés

LA NEUVEVILLE
La raffinerie de Cressier

sent mauvais...
(c) De fortes émanat ions  de gaz en
provenance de la r a f f ine r i e  de pétrole
ont été  perçues en f in d'année sur
tout le terri toire communal de la
Neuvevi l le .  Une l'ois de plus, l'autorité
comp étente a décidé d ' intervenir  au-
près de la ra f f ine r ie .

Nouveau port pour
petite batellerie

(c) A la suite d'une interpellation
déposée au sein de l'autorité commu-
nale de la Neuvevil le , cette dernière
charge les t ravaux publics d'étudier
la question de la pose de brise-lames
f lo t t an t s  destinés à protéger des va-
gues les bateaux amarrés dans le nou-
veau port pour petite batellerie , en-
tre l'hôtel ,I.-J.-Rousseau et le collec-
teur du quai Maurice-Mocckli.

Scrutin communal
(o A la Neuveville, le vote communal
aux urnes concernant les projets sui-
vants a été fixé au dimanche 18 fé-
vrier 1968. Les citoyens se prononceront
sur :
• la révision partielle du règlement

d'organisation et d'administration ;
• l'achat d'un terrain à Salnt-Joux

(zone de verdure et d'intérêt public),
octroi au Conseil municipal d'un crédit
de 495,000 fr ., avec autorisation d'em-
prunt ;

% construction d'une station d'épura-
tion commune des eaux usées la Neuve-
ville - le Landeron, octroi au Conseil
municipal d'un crédit de 5,666 ,000 fr.,
avec autorisation d'emprunt ;

0 approbation de la convention aveo
la commune du Landeron concernant le
service intercommunal d'épuration dea
eaux ;

0 g a r a n t i e  communale (cautionne-
ment) d'un montant maximum de
780 ,000 fr . pour la construction de
38 logements par la Coopérative de
construction c Friedhelm », à Bienne.

/
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Se présenter ou téléphoner au
(038) 5 32 53.

Jeune homme capable d'assumer des
responsabilités cherche poste de

secrétaire
pour correspondance et tous travaux de
secrétariat. Bonnes connaissances de
comptabilité, d'allemand et d'anglais.
Entrée immédiate ou date à convenir.
Adresser offres écrites à 3012-1310 au
bureau du journal.

I • Sans caution llls
U • Formalités simp lifiées «Il

Wk • Discrétion absolue »|

jH ̂ nTjTTTTp*^  ̂ >̂  ...» ii ilM r̂Hyrj*: rJ iî ^BT '¦ : j y^M^̂ ^̂ *̂ ŵ

Le centre suisse - •̂MH'
du meuble à crédit

VOUS OFFRE MAINTENANT AVEC LONGS CRÉDITS

SANS RÉSERV E DE PROPRIÉTÉ .
En CM de décès eu d'invalidité total* Pour matadl»», accidents, service militaire;* **
de l'acheteur, la maison fait cadeau du etc., de l'acheteur, arrangements spéciaux
tolde à payer (sel. dl»p. ad hoc). prévus pour le paiement des mensualité*.

CHAMBRE A COUCHER ««*. fr. ws- 
 ̂̂ T

à crédit Fr. 11139.— / acompte Fr. 199.— et 36 mensualités a* rV. ¦̂f^BT»™'

SALLE A MANGER *• h. «22- 
.̂3

à crédit Fr. 987.— / acompte Fr. 173.— et 36 mensualités de Fr, Mm^J•

SALON-LIT TRANSFORMABLE ** *• «95- *j Q
à crédit Fr. 795.— / acompte Fr. 139.— et 36 mensualités de Fr. ¦ ê*»

STUDIO MODERNE «»*» *• '*«- Sî. -
à crédit Fr. 2271.— / acompte Fr. 397.— et 36 mensualités a* Pr. Ê0 MMm

CHAMBRE A COUCHER <STYLE> <•*» *• 2983.- 
78 -

à crédit Fr. 3415.— / acompte Fr. 430.— et 36 mensualités de Fr. B *̂* *

SALLE A MANGER < STYLE* «•*• *• ""- 52. -
à crédit Fr. 2271.- / acompte Fr. 397.- et 36 mensualités d* Pr. »0 Mm»

SALON « STYLE > «¦•» *• ,99S- 5Î -
à crédit Fr. 2282.— / acompte Fr. 399.— et 36 mensualités de Fr. MW MMm

APPARTEMENT COMPLET
~ 

i P»» «•*• "• 2995.- 7ft -
à crédit Fr. 3427.— / acompte Fr. 599.— et 36 mensualités de Fr. M %è* •

APPARTEMENT COMPLET 2 pièce, de, Fr. 3365 - A A 
^à crédit Fr. 3849.— / acompte Fr. 673.— et 36 mensualité, de Fr. %# %à* •

APPARTEMENT COMPLET > Pièce, d*. Fr. 3926.- QQ
à crédit Fr. 4474.— / acompte Fr. 885.— et 36 mensualité, de Fr.  ̂ -~ •

Avec chaque appartement complet . i 
^  ̂I I I  f* I sV I I**

NOTRE CADEAU: LA C U I S I NE
VOS ANCIENS MEUBLES SONT REPRIS EN PAIEMENT

AU MEILLEUR PRIX DU JOUR
par notre filiale Polfisa, à Bulle

En nous adressant aujourd'hui encore le bon cl-dessous, vous obtiendrez g r a t u i t e m e n t
notre documentation complète et détaillée.

BON POUR DOCUMENTATION GRATUITE J™

_k Nom, prénom : ^L
ML Rue, No: M
T̂ Localité : ^P

TÉLÉPHONE (029) 2 66 66 - ROUTE DE RIAZ - CANTON DE FRIBOURG

7 étages d'exposition - 6000 m2 à visiter
22 VITRINES D'EXPOSITION PERMANENTE

| Caltex | FEDERICO DRIUTTI
informe sa fidèle clientèle qu'il a repris, depuis le
26 décembre, la

station-service Caltex de Saint-Biaise
VENDREDI 5 JANVIER, UN CADEAU utile sera
remis à chaque client, une surprise attend les nou-
veaux venus.
Pour votre BENZINE, vos SERVICES et tous vos
ACCESSOIRES... une seule adresse:

STATION-SERVICE CALTEX SAINT-BLAISE
Nouveau gérant : Federico DRIUTTI
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Baux à loyer
en vente au

bureau du journal

5 TAPIS
Superbes milieux
moquette, 260 X

350 cm, fond rouge
ou beige, dessina
Chiraz, la pièce

190 fr. (port
compris).
G. Rurth,

1038 Bercher.
Tél. (021) 8182 19.

Maurice Gilliéroii
Prothèse dentaire

Rue
Pierre-de-Vingle 14

Serrières

DE RETOUR
I Tél. 8 20 35

I Dons chaque ville importante de
Suisse, une succursale ou agence

des

ANNONCES SUISSES SA
« ASSA >

est à votre disposition pour trans-

mettre vos annonces aux journaux £
du monde entier, dans les meil-

1 leurs délais, au tarif officiel de

chaque publication.~w
BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE

à l'imprimerie de ce journal

Sir par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...pour vous procurer

quelque chose dont vous
avez un urgent besoin
Chacun le sait:
Celui gui paie comptant est la roi des acheteurs;
il a droit au rabais ou à l'escompte! Aussi pour-
quoi attendra? Avec un Prêt-Rohner, vous êtes
la maître de la situation. Ecrivez ou téléphonez-
nous encore aujourd'hui!

Banque Rohner+Cie S.A.
8021 Zurich. Strehlgassa 33, tél. 051 230330
3001 St-Gall, Neugasse 26. tél. 071 233922

Profitez de notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Télé-
phonez sous No 071233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.

Depuis plus de 30 ans, la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.

Nom: 

Rue: 

Localité : /// 34 4

SECRÉTAIRE
romande, plusieurs années de prati-
que, sténodactylo, français, anglais,
allemand, italien, cherche emploi en
ville.
Eventuellement remplacement.
Adresser offres sous chiffres
P 200,005 N à Publicitas, 2001 Neu-
châtel.

Employée de bureau
bilingue, allemand-français, cherche place
dès début janvier ou pour date à con-
venir. Adresser offres écrites à FZ 2798
au bureau du Journal.

h rmW JÊ !̂m^  ̂ à 
Pully 

JUSf

Chauffeur
poids lourd ou lé-
ger, libre dès le

15 janvier 1968.
Ecrire sous chiffres
AS 15971 G, Annon-

ces Suisses S. A,
1211 Genève 4.

DOCTEUR

Claude Borel
SEYON 4

DE RETOUR

Café du Griitli , Neuchâtel, cher-
che :

sommelière
pour fin janvier, éventuellement,
débutante serait mise au courant ;

sommelière remplaçante
pour entrée immédiate.



Bruggmann gagne le slalom géant
Hindelang a ouvert hier l'ère des grandes épreuves internationales

Magnifique prestation d'ensemble des Suisses
Hindelang — dans les Alpes bavaroises

— a ouvert hier après-midi l'ère des gran-
des épreuves internationales (FIS la) de
janvier : un slalom géant en deux manches
— comme aux Jeux olympiques. La se-
conde manche aura lieu aujourd'hui. Cour-
se très importante, puisqu'elle influe di-
rectement sur la formation des diverses
équipes olympiques, tout au moins en ce
qui concerne les spécialistes de slalom
géant. Les sélectionneurs ont exactement
six jours pour se faire une opinion. Après
Hindelang : Adelboden, dimanche et lundi
et puis, c'est tout, car les slaloms géants
de Madonna di Campiglio et de Megève
ne figurent au calendrier que pour le 28
janvier. Or, le délai d'inscription pour les
Jeux olympiques expire le 23 janvier.

Hier donc, à Oberjoch, première man-
che : 58 portes, environ 2000 mètres de
longueur, piste sans fond en raison de la
légèreté de la neige récemment tombée.
Pour les porteurs de numéros de dossard
élevés, il n'y avait pas beaucoup d'espoir,
mais, au fait, y en a-t-il souvent ?

Réservant ses descendeurs pour le Grand
prix de Morzine — en fin de semaine —
la Fédération suisse a envoyé à Hindelang
ses meilleurs spécialistes de géant. Elle en-
tendait faire la lumière. A la suite des
bons résultats de Saint-Moritz et de Val-
d'Isère , elle attendait peut-être une confir-
mation.

Elle l'a eue.
ÉPREUVE FAVORABLE

Hindelang semble particulièrement favo-
rable aux skieurs suisses. En 1964, Brugg-
mann y avait réussi l'exploit de gagner
avec le dossard numéro 55, en 1966, Favre
Pavait emporté en faisant une démonstra-
tion de style et d'efficacité.

Cette fois, l'équipe entière s'est mise en
évidence par la densité de son classement
d'ensemble (1er, 6me, 9me, lOme, lime)

et par l'extraordinaire performance de
Bru ggmann qui , avec le dossard nu-
méro 9, est parvenu à battre Killy de 97
centièmes. Une seconde, quoi.

Or, c'était un parcours difficile dans sa
variété, exigeant audace, technique et ré-
sistance. Bruggmann avait déjà enlevé le
premier slalom géant de Saint-Moritz et
il s'était classé deuxième au ruban blanc
(victoire de Kaelin), mais il n'avait pas
participé au Critérium de la première neige,
à Val-d'Isère.

U réussit donc une belle entrée en corn-

Classement
Voici le classement du premier des

deux slaloms géants de Hindelang : 1.
Edmund Bruggmann (S) l'51"90 ; 2.
Jean-Claude Killy (F) l'52"87 ; 3.
Gerhard Nenning (Aut) l'53"03 ; 4.
Karl Schranz (Aut) l'53"18 ; 5. Rune
Lindstroem (Su) l'54"07 ; 6. Dumeng
Giovanoli (S) l'54"16 ; 7. Georges Mau-
duit (Fr) l'54"26 ; 8. Bill Kidd (E-U)
l'54"31 ; 9. Kurt Huggler (S) l'54"36 ;
10. Willy Favre (S) l'54"46 ; 11. Jakob
Tischhauser (S) l'54"47 ; 12. Jean-Pierre
Augert (Fr) l'54"68 ; 13. Werner Blener
(Aut) l'54"88 ; 14. Rudi Sailer (Aut)
l'54"97 ; 15. Willy Lesch (Al) l'55"07 ;
16. Alain Penz (Fr) et Bruno Piazza-
lunga (It) 1*55**35 ; 18. Roger Rossat-
Mignot (Fr) l'55"59 ; 19. Herber Huber
(Aut) l'56"02 ; 20. Jon Terje Overland
(Nor) l'56"07 ; 21. Frederick Chaffee
(E-U) l'56"ll ; 22. Spider Sabich (E-U)
l'56"18 ; 23. Peter Frei (S) l'56"20 ; 24.
Franz Digruber (Aut) l'56"29 ; 25. Henri
Duvillard (Fr) l'56"33.

pétition internationale. Giovanoli aussi, dont
on ne savait, à vrai dire, pas grand-chose
cette saison : disqualifié au ruban blanc,
disqualifié au deuxième slalom géant de
sélection, relativement mauvais aux épreu-
ves (internes) de descente à Pizol, sa no-
mination définitive pour Grenoble prêtait
le flanc à la critique.

Il a apporté la preuve dont il nous était
redevable.

Tischhauser (numéro 28) et Huggler (33)
étaient certainement désavantagés par leur
position de départ. Lorsqu'on considère cet-
te circonstance, on apprécie beaucoup mieux
leur réussite : Huggler (9me), Tischhauser
(lime).

ENCOURAGEMENT
Entre eux : Favre qui joue actuellement

son appartenance à l'équipe olympique.
U n'est pas encore sélectionné, puisqu'il a
eu la malchance d'être blessé deux fois
cette saison, à Saint-Moritz et à Val-dTsèrc.
Ce résultat est un encouragement.

Quand on se classe dixième parmi l'élite
mondiale avec si peu d'entraînement, on
possède d'énormes qualités de base.

En revanche, Kaelin — vainqueur à
Saint-Moritz et troisième de la coupe Hen-
ri Oreiller — n'a pas su tirer profit de

son numéro de dossard (1) : il est tombé
dans la première moitié de la course, tout
comme à Val-d'Isère. Schnidcr a nettement
perdu (provisoirement) le match qui l'op-
pose à Favre, dans l'esprit des sélection-
neurs. Une chute l'a contraint à l'abandon,
Mais, Schnider aura encore l'occasion de
s'imposer. Aujourd'hui, d'abord. A Adelbo-
den, ensuite.

SATISFACTION

Bref , la race des spécialistes de slalom
géant n'est pas éteinte en Suisse. Une pré-
paration profonde et judicieusement con-
duite l'a ranimée au seuil de cette saison
olympique. On le constate avec satisfac-
tion. Mais, en ce qui concerne l'issue de
cette première course FIS la, tout peuf
être remis en question aujourd'hui. Brugg-
mann n'a pas encore gagné, car il a der-
rière lui des champions de haute volée :
Killy, Nenning, Schranz, Maudult, Kidd,
Nenning, en particulier, a démontré qu'il
était en grande forme et que sa victoire
de Val-d'ïsère ne devait rien au hasard.
Porteur du dossard numéro 26, il n'a perdu
que 16 centièmes sur Killy !

Guy CURDY

TOUJOURS LA. — La valeur de Killy est toujours intacte, mais
certains de ses adversaires ont progressé.

(Téléphoto AP)

Les pilotes nordiques favoris
Au 19me rallye de Suède

Les pilotes nordiques, Bcngt Soederstroem,
Aake Anderson, Tom Trana et Berndt
Jansson, tous Suédois et le Finlandais Simo
Lampinen, partiront largement favoris du
19me rallye de Suède (3100 km) dont le
départ est donné à Karlstad à 150 concu r-
rents, dont 20 étrangers. Deux absents de
marque : Les Finlandais Rauno Aaltonen et
Pauli Toivonen.

Les voitures suédoises Volvo et Saab de-
vraient donc dominer cette épreuve, mais
on trouve également toutes les marques
habituées des rallyes d'hiver : Ford Cortina,
Opel, Porsche, BMC Coopcr, ainsi que Re-

nault R 8 et plusieurs Moskwitch soviétiques.
Cette 19me édition ne s'annonce pas

extrêmement dure. En effet , les prévisions
météorologiques sont favorables : temps très
froid (environ moins 15 à moins 25 degrés)
et sec, qui élimine les risques de verglas et
pas de risques de chutes de neige. Mais la
neige, tombée en abondance depuis deux
mois, ne manquera pas tou t au long du
parcou rs qui conduira les concurrents de
Karlstad à Karlstad (1300 km) ; puis après
un repos obligatoire et une épreuve spéciale,
ils referont le trajet en sens inverse (1800 km
cette fois). Le départ de ce deuxième tron-
çon se situera dans la nuit du 5 au 6,
l'arrivée étant prévue pour le 7 dans l'après-
midi.

Âpres la coupe
... l'argent

Pour les Australiens

Les deux joueurs australiens de coupe
Davis John Newcombe et Tony Roche
ont signé des contrats avec la « World
Championship Tennis Inc *. Devenant
professionnel, John Newcombe, le vain-
queur de Wimbledon, est assuré de tou-
cher au minimum 135,000 dollars cette
année. Pour sa part, Tony Roche a une

. garantie ,,de;_ 120,000 ^dollars. Les deux
hommes feront leurs débuts le 2Û jan-
vier lors d'un tournoi télévisé. Cette so-
ciété nouvellemen t fondée a déjà sous
contrat le Britannique Roger Taylor , le
Sud-A fricain Cli f f  Drysdale, le Yougos-
lave Nicola Pilic et le Français Pierre
Bar thés.

La fusion des deux ligues
américaines pratiquement réalisée
Les représentants des deux ligues

américaines de football , la « United
Soccer Association » et la « National
pro Soccer League », dont la fusion a
été officiellement approuvée par la
FIFA le 16 décembre dernier à Zurich ,
se rencontreront à New-York, les 4 et
5 janvier , afin de mettre au point les
dernières modalités de leurs accords.

A l'ordre du jour de ces deux réu-
nions , extrêmement importantes pour
l'avenir du football en Amérique du
Nord , figureront entre autres l'adop-

tion d'un nom pour la nouvelle li-
gue, la répartition en deux divisions
(est et ouest) des 20 équipes (18 amé-
ricaines et 2 canadiennes) qui partici-
peront au championnat 1968, lequel dé-
butera probablement au mois d'avril
ainsi que la préparation de la première
équipe nationale professionnelle des
Etats-Unis appelée à participer en 1970
à la coupe du monde au Mexique.

Dans les milieux du football aux
Etats-Unis , on s'attend à ce que l'équi-
pe nationale participe tout d'abord à
des rencontres dans un sous-groupe
régional contre , probablement, les Ber-
mudes, le Canada et un concurrent des
Antilles ou d'Amérique centrale, avant
d'accéder éventuellement aux épreuves
finales.

LIÈGE AFFRONTERA LITVINOV EN FINALE
Diavoli déçoit à la coupe de Lausanne

LIÈGE - DIAVOLI MILAN 11-2 (3-1 3-1
5-0).

MARQUEURS : Bourgeois 1ère, Morin
4mc , Rudatis 8me, Morin 12me ; Lussiei
22me, Aucoin 31 me, Rudatis 34me, Lus-
sier 36me, Baudoin 46me ; Aucoin 49me
et 52me, Baudoin 55me, Cotée 58me.

LIÈGE : Sharples ; Chapman, Kitsch ;
Morin , Bourgeois ; Baudoin , Cotée, Boilly ;
Aucoin , Lussier, White ; Detheux.

DIAVOLI Milan : Favaro ; W. de Toni,
Nucci ; Lusena, M. et A. Lusena ; W. La
Sisca, Cankilloran , Branduardi ; Withall , Ru-
datis, O. de Toni ; G. de Toni et Adair.

ARBITRES : MM. Haury et Aubort.
NOTES : Patinoire de Montchoisi. Temps

doux. Chutes de neige intermittentes né-
cessitant le nettoyage de la glace toutes les
dix minutes. 1000 spectateurs.

Une partie de leurs joueurs se trouvant

au Canada avec l'équipe nationale italienne ,
les Milanais ont présenté à Lausanne une
formation nettement inférieure à celle des
Liégeois. Ces derniers auraient donc pu ga-
gner encore plus nettement s'ils avaient
accéléré le ry thme de leur jeu. Mais le
match aurait alors perdu tout intérêt. Or,
les Canadiens de Liège sont toujours sou-
cieux de préserver le spectacle. Cela fait
partie de leur programme. Ayant donc af-
firmé dès les "premières minutes, une su-
périorité qui se traduisit rapidement par
deux premiers buts, les Canadiens de Liège
laissèrent les Milanais développer leur jeu.
On put alors admirer à diverses reprises
le brio des deux Canadiens de Milan :
Withall et Adair ainsi que quelques com-
binaisons qui démontrèrent que le hockey
italien a encore des ressources.

Du côté liégeois, il faut relever en pre-

Tournoi de Winnipeg
Dans le match d'ouverture du tournoi

des nations à Winnipeg, le Canada fut
longtemps accroché par la Suède. Ce
n'est qu'à trois minutes de la fin que
Danny O'Shea inscrivit le but de la vic-
toire. D'un tir qui frappa tout d'abord
le montant, il battit l'excellent gardien
suédois Lief Holmqvist. Brian Harper et
Ted Hargraves pour le Canada, Henrik
Heldlund et Tore Lundstroem pour la
Suède avaient inscrit les autres buts
de ce match : Canada bat Suède, 3-2
(1-0 0-1 2-1).

Arrivant directement de Colorado
Springs, l'équipe nationale d'URSS a
joué le deuxième match du tournoi des
nations de Winnipeg, battant la Suède
par 3-0 (1-0 1-0 1-0). Les Russes lais-
sèrent une impression excellente. Sans
le brio du gardien Holmqvist , qui arrêta
32 tirs, la formation Scandinave aurait
été battue plus lourdement encore.

mier heu que l'équipe a été presque com-
plètement changée d'une année à la sui-
vante. 11 sera donc intéressant de voir
Liège 1968 affron ter ce soir les Tchéco-
slovaques de Litvinov en finale de cette
troisième coupe de Lausanne après un le-
ver de rideau qui , pour la troisième place,
opposera Lausanne à Diavoli Milan. S. R.

Ambitions limitées pour les Européens
En coupe intercontinentale des clubs

Botafogo de Rio, représentant l'Amé-
rique du Sud, Real Madrid et Simmen-
thal de Milan, représentant l'Europe, et
le club « Goodyear » d'Akron, champion
des Etats-Unis, participeront à Philadel-
phie, en cette f in  de semaine, à la troi-
sième coupe intercontinenta le des clubs
que détiennent les Américains.

Bien qu'alignant une équipe presque
totalement renouvelée — huit joueurs
sur onze commencent leur première sai-
son avec le club — « Goodyear » , enco-
re invaincu cette saison, est donné favori
po tir conserver le trophée remporté l'an
passé à Rome.

'Pour leur première rencontre, les Amé-
ricains affronteront Botafogo qui béné-
-ficie ^ des services d'un phénomène : Emil
Rached qui, avec ses 2 m 36, peut se
targuer d'être le p lus grand basketteur
du monde. Ayant perdu ses deux « cen-
tres > de p lus de 2 m 15, Mike McCoy
et Mike Dabich, passés professionnels,
« Goodyear » ne pourra opposer au géant
brésilien qu'un pivot de 2 m 11 : Tom
Black. Malgré ce désavantage en taille
sous le panier, les Américains, par leur
expérience — tous sont d'anciens jou-
eurs universitaires de premier plan — et
un excellent jeu d'équipe dirigé par
l'adroit Calvin Fowler, doivent normale-
ment se qualifier pour la finale.

2. Les douze coups de la deuxiè- £.
~% me partie des transferts ont 2
S sonné, sans enreg istrement de ™
g surprises. Amez-Droz à Seruette , g
•v rien de neu f ,  depuis le temps que yg, le centre-avant pendait au Gran- £
~2 ges. On s'étonne qu 'un club %
Jj aussi riche de joueurs que Ser- »~2 vette s'amuse à arrondir son f l
¦«j contingent. La concurrence pou r y
K les premières places est assez &
~*l vive comme cela. Qu 'en pense •%
* Georgg ? j *
2 Polencent est prêté à la Chaux- j?
£ de-Fonds ; l' occasionnel fauteui l  i
g lausannois ne vaut pas un bon g
s. strapontin. Lausanne n'a décidé- ->~2 ment p lus d'ambition , s'il brade S.
™ le peu de joueurs qu 'il possède. 2
g Par contre , il achète un gardien I £
m Schneider, Kunzi , Forestier prêté g
g à Urania, Anderegg dé raciné de •?
"2 Rarogne . Kunzi était un espoir , "p* Forestier aussi. Si la politi que &
2 actuelle continue , dans deux ans , 2
~ Anderegg sera à l ' imparfait .  Le ™
g passage d'un gars de talent de £•*i ligue inférieure en sup érieure >g
&, n'est intéressant que pour autant d.
~2 que l'éclosion se fasse . Deck et 2
™ Grob se sont imposés rap idement. ™
g? De quelles chances a bénéficié £
•p Forestier ? Et pourquoi Polen- 

^Z. cent ferait-i l  mieux l' a f f a i r e  à Z.
~2 La Chaux-de-Fonds qu à Lan- %£ sanne ? Adressez les réponses »
~2 sous pli a f f ranchi . j?
I 
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Les deux grands clubs européens comp-
teront sur leurs joueurs américains pour
obtenir leur place en finale. Real Madrid ,
qui possède d'autre part l'un des meil-
leurs joueurs d'Europe en la personne
d'Emiliano Rodriguez, alignera deux
Américains qui se distinguèrent sur le
plan universitaire : Miles Aiken, un avant
de 2 m 01, et Wayne Braebender (1 m
93) qui fu t  sélectionné dans l 'équipe in-
tercollégiale des Etats-Unis. Simmenthal
comptera quant à lui, sur Craig Ray-
mond, un centre de 2 m 11, et Bob Wolf
(1 m 86), deux réalisateurs. Parmi les
supporters du club milanais f i gurera le
fqnteux Bill Bradley qui, victime _ a" un lé-
ger accident de la circulation, ne peut
actuellement j ouer avec les « Knickers-
bockers » de New York. Il fera spécia-
lement le déplacement de Philadelphie
pour encourager ses ex-coéquipiers. En-
f in , autre attraction du tournoi : l'ailier
du Botafogo Aurelio Tomassini (20 ans,
1 m 93) qui est au Brésil non seulemen t
une vedette du sport, mais aussi de
l 'écran.

Trois hockeyeurs
tchécoslovaques
demandent asile

à la Suisse
BERNE (AP). — Trois membres

d'une équipe tchécoslovaque de
seconde division de hockey sur
glace ont demandé l'asile politi-
que en Suisse, annonce la police
qui se refuse à divulguer leurs
identités.

L'équipe de Banska Bystrica
avait rencontré les équipes suis-
ses de Thoune et de Langnau du-
rant la période des fêtes.

Un match comptant pour le cnanipion-
nat du monde des poids lourds aura lieu
entre Joe Frazier et Buster Mathis au
cours de la première semaine de mars au
nouveau Madisoo Square Garden de New-
York. Le même jour, Emile Griffith,
champion du monde des poids moyens,
défendra son titre contre l'Italien Nino
Bcnvcnuti.

Joe Frazier, 23 ans, 19 combats tous
victorieux dont 17 par knock-out, est
classé premier par « Ring Magazine » et
septième par la « World Boxing Associa-
tion ». Il était classé second, mais a été
rétrogradé après avoir refusé de partici-
per aux éliminatoires destinées à trouver
un successeur à Cassius Clay, déchu de
son titre de champion du monde pour
avoir refusé de faire son service militaire.

Buster Mathis, 23 ans, non classé, a
remporté les 23 combats qu'il a livrés,
dont 17 par K.O. La rencontre Griffith-
Benvenuti sera la troisième entre ces deux
boxeurs, Benvenuti ayant détrôné le 17
avril Griffith mais ayant perdu le titre au
cours du match revanche le 29 septembre.

% Le championnat d'Europe des poids
coq entre l'Espagnol Mimoun Ben Ali
et l'Italien Salvatore Burruni se dérou-
lera comme prévu le 10 janvier à Na-
ples. C'est ce qu'a indiqué M. Rino
Tommasi , l'organisateur romain, en
commentant l'attitude de la Fédération
espagnole qui désire que le combat ait
lieu à Rome. M. Tommasi a fait va-
loir qu'aux termes des accord s pris
récemment, si le combat avait été télé-
visé, il aurait lieu à Naples. Or le
championnat sera télévisé et de ce fait,
M. Tommasi estime que la Fédération
espagnole ne peut pas s'y opposer.

Importants combats
en perspective

Le bilan annuel est menteur et vain
^^̂ P Les chiffres n'ayant pas d esprit...

Après dinde de Noël, foie gras de ces. Etre premier est positif , être
Sylvestre, apérps du Nouvel-An, oser deuxième négatif. Voilà où l'a mené
dresser un bilan de l'année écoulée cette satanée soif de bilan.
est pure insolence. Estomac em-
brouillé, esprit à couvert, tapi der-
rière la haie 0,8 franchie depuis un
bout de temps, le martyre suffit à
lui-même.

Refaire le monde, ne serait-ce que
celui de 1967, n'aboutirait qu'en dis-
cussions de bistrots, la base de la
stratégie tenant en quatre mots : il
n'y a qu 'à.

Incroyable ce qu'on peut faire avec
ces quatre mots-là. Faut-il donc que
les gens en place soient bouchés
pour les ignorer ! Puisqu'on vous
répète qu 'il n'y a qu 'à. La formule
est impérissable, toujours à portée
de bouche, prête à l'emploi. Le pas-
sage du millésime sept en huit ne
changera rien à l'affaire, surtout que
la barrière est artificielle. Les an-
nées, les mois, tout ça ne veut rien
dire. Ce qui compte, c'est le temps
réservé à chacun et surtout l'usage
qui en est fait.

Le bilan d'un an n'est qu'un
aperçu intermédiaire. L'addition, la
soustraction du bien et du mauvais
importent, en définitive, moins que
le désir de s'améliorer dans les jours
à venir. Le plan sportif n'échappe
pas à cette règle. II ne connaît mal-
heureusement qu 'un actif : les suc-

PAS D'HUMOUR

Ceux qui prétendent que, parfois,
défaite équivaut à succès ont bonne
mine lorsque le comptable tire un
trait. Les chiffres n'ont pas d'esprit ,
pas d'humour. D'un cœur froid , ils
engloutissent, enregistrent, digèrent
plus et moins.

Succès, soucis, sacrifices de Fritz
Chervet pour arriver au combat d'un
titre européen, dans la balance, c'est
zéro. Reste, au bilan , une défaite.
Tous les coups de poing n'y chan-
geront rien.

Au reste, on est en train de voir
mieux, si j'ose dire. Les machines à
calculer modernes permettent de pe-
tites fantaisies. C'est ainsi qu 'on a
voulu savoir quel avait été le plus
grand champion de boxe de tous
les temps, catégorie poids lourds. Le
« compunter » du coin a donc été
bourré jusqu 'au nombril électronique
de Dempsey, Tunney, Carpentier et
autres idoles de légende. Et en avant
les gnions ! Un de ces < gentlemen »
de la résine est sorti vainqueur, re-
léguant les minus dans l'ombre. Les
minus ? Bien entendu , le bilan est
formel. Alors, hein ! on ne va pas

s'exciter sur victoires et défaites de
1967* »- « ntn'imn »

CORVÉE I>E CUISINE
Si vous êtes d'accord, attendons

l'an 2000 pour établir les comptes ;
une fois par siècle, ce sera bien
suffisant. Nous en prenons le che-
min gentiment. Exemples ? Les Jeux
olympiques et les championnats dn
monde. Bilan tous les quatre ans,
le reste du temps n 'étant que brou-
tille. Quatre ans durant, on mini-
mise l'exploit dans un reproche à
peine voilé : ce n'est pas mainte-
nant qu'il faut courir si vite, mais
aux Jeux.

Quatre ans de préparation pour
deux semaines de récoltes. C'est la
corvée de cuisine. Quatre heures de
préparatifs et de cuisson pour un
repas « descendu » en dix minutes,

On en est là. Il s'agit d'avoir un
peu d'humour pour apprécier le sel
de la chose et ne pas se formaliser.
Lire un bilan ? Pas pour nous, trop
compliqué. Autant s'en tenir au bon
sens.

En 1966, en Angleterre, la Suisse
a terminé seizième. Catastrophe !
Nous sommes au dernier rang, hur-
lait le bilan , souverainement, ou-
blieux qu'au départ il y avait sep-
tante équipes. Seizième sur septante
est tout de même plus juste.

A. EDELMANN-MONTY

Favre: «Je suis rassuré»
Willy Favre : « Je suis rassuré. En ef fe t , blessé à un p ied, j 'avais dû quitter

Val-d'Isère après la première épreuve, le mois dernier. Aujourd'hui c'est ma
véritable reprise avec la compétition. Je suis satisfait — un peu de ma place —mais surtout parce que je n'ai pas souffert  de ma blessure ».

Edmund Bruggmann : < L 'entraînement de l'intersaison porte ses fruits, puis-
qu'après plusieurs mois d'inactivité l'hiver dernier, j 'ai retrouvé mon dynamis .
me. La p iste ne m'a pas paru difficile et j 'ai attaqué sans arrêt. Je me sentais
en form e et à Hindelang, c'est ma piste », déclara-t-il en rappelant sa victoire
surprise de 1964.

Dumeng Giovanoli : « Je suis satisfait de ma performance , mais je n'ai pas
trouvé la p iste à mon goût . J'aurais pu faire mieux ».

Kurt Huggler : « La piste était complètement labourée quand j 'ai pris le dé-
part . Par endroits, j 'ai skié sur l'herbe. » Et, preuve à l'appui, il montrait sa
chaussure, qui sur le côté, portait de la terre et de l 'herbe collée. Très bonne
performance dans ces conditions.

Stefan Kaelin, éliminé sur chute : « Le bout de ma spatule a accroché un pi-
quet à la seconde porte ».

Jean-Claude Killy : « Je suis un peu fatigué par l'entraînement intensif et je
manque encore de compétition. Comme la saison passée, je devrais être meil-
leur à Adelboden à la f in  de cette semaine. J'ai besoin de p lusieurs courses
pour me mettre au point ».

Î FISB̂

Prise de position
des responsables

suisses

Avant les J. O. de Grenoble

Les championnats suisses 1968 au-
ront lieu sur la patinoire du Dolder , à
Zurich, les , 6 et 7 janvier. L'Union
suisse de patinage souhaite que le Co-
mité olympique suisse délègue un exa-
minateur compétent à cette manifesta-
tion. Ce vœu est formulé dans le der-
nier communiqué de presse adressé à
l'U.S.P.

Au sujet de la participation aux Jeux
olj mpiques, on lit les lignes suivantes :
« ... Il serait bon d'envisager la possibi-
lité de faire participer à cette réunion
internationale nos jeunes espoirs. Mal-
heureusement, il ne semble pas que le
Comité olympique,suisse entre dans ces
vues car nos patineurs ne sont pas en
position d'enlever un titre. Alors que
l'occasion est bonne de pouvoir don-
ner à nos jeunes patineurs la possibilité
de concourir dans un championnat in-
ternational , et d'en retirer des ensei-
gnements et expériences pour l'avenir
du patinage suisse. >

SP0RT-T0T0 ITT
1. Fulham - Leeds United . . .  1 3 6

= 2. Nortingham - Manchester City . 1 6  3
"a 3. Southampt. - Chelsea . . .  7 1 2

-y* DiX 4. Stoke City - Newcastle . . .  7 2 1
gfi 5. Wolverhampton - Everton . . 7 2  1
-S™ vft f 6. Eintr. Braun. - Munich 1860 . 5 3 2
I— expCTlb 7 Eintr Francfort . Stuttgart . . 5 4 1
C^D 8. Hambourg - Werder Brème . 6 2 2
C3 VOUS 9. Cologne - Hanovre . . . .  8 1 1
5BB 10. Bologne - Atalante . . . .  8 1 1
CD proposent... 11. Vicence - Brescia 3 6 1
ŒZ 12. Mantoue - Varèse 2 7 1
0_ 13. Naples - Inter 2 7 1

Championnat de Ire ligue

SAINT-CERGUE - FLEURIER 0-5 (0-3
0-1 0-1)

MARQUEURS : G. Weissbrodt 12me et
ISme, C. Schoeni 19me, G. Weissbrodt
26me ; J.-P. Marquis Slme.

FLEURIER : Stalder, Bcrthoud ; Debrot,
Dubois, Straudenmann, Ph. Schoeni ; C.
Schoeni, G. Weissbrodt, Bilbolz ; J.-P. Mar-
quis, G. Marquis, Fornoni ; Michoud. En-
traîneur : Stettler.

MAUVAISES CONDITIONS
Le match débuta à 21 heures sous la

neige. Les deux équipes d'accord avec les
arbitres décident de déblayer la glace toutes
les dix minutes. Et si les dix premières
minutes de jeu ne donnent rien, Fleurier,
une fois la glace en bon état, marque trois
buts et termine le premier tiers-temps avec
un net avantage. Au deuxième tiers-temps,
même physionomie de jeu qu'à la première
période. Le jeu est difficile à construire,
la neige empêche un déroulement normal
de la partie. Fleurier marquera cependant
à la 24me minute. Au milieu de ce tiers-
temps, malgré une légère supériorité, Saint-
Cergue ne parvient pas à réduire l'écart.
Dans l'ultime période, les hommes de
Stettler aggravent la marque. Fleurier a net-
tement mérité la victoire. Le résultat aurait
été encore plus net si la glace avait été
de bonne qualité.

Beau succès
de Fleurier
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Machines à laver neuves
cédées avec gros rabais

Les meilleures marques. 24 mois
de crédit sans intérêt. Prospectus

et conditions.

A. Fornachon, 2022 Bevaix
Tél. (038) 6 63 37

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal
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Pour la répara-
tion de vos pen-
dules anciennes

et modernes,
adressez-vous

Paul DERRON

neuchâteloises

Hostellerie J.-J.-Rousseau
La Neuveville

Tél. (038) 7 94 55

Samedi 6 Janvier

Petit Nouvel-An
Dès 21 h danse aveo
CARLO et ses boys

Cotillons
Fermeture annuelle

du 8 janvier au 6 février inclus
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gy Nouvelle formule *H¦ « BYZÀNCE» I
J£ll De l'Empire romain d'Orient aux Croisades JS
jgy Cours public donné par M. Daniel Vouga, SJ|
§3 conservateur du Musée des beaux-arts, à H

I L'ACADÉMIE MAXIMILIEN DE MEURON I
Ma 12 conférences avec projections, données le lundi I
K...] de 17 à 18 h et répétées le jeudi de 18 à 19 heures. I
f' rïj Les auditeurs peuvent y assister, à leur meilleure !
JSS convenance, tantôt le lundi, tantôt le jeudi. Ma
{M Première conférence: lundi 8 janvier à 17 h 9Ê
te*3 Inscriptions et renseignements au bureau de I
jfc3 l'académie, cour de l'hôtel Du Peyrou, Neuchâtel, HB
Kj à l'entrée du cours. Les auditeurs de ce cours I
pf l  bénéficient de la jouissance d'une bibliothèque. M2

I PRÊTS sr I
__^̂  ̂

Sans caution Bl

Ouvert Neuchâtel |||
le samedi malin (038) 5 44 04 |

SAMEDI 6 JANTIER 1968
à la Salle Dix! au Locle

GRAND MATCH AU LOTO
DU LOCLE-SPORTS

Organisé par différentes sections, dès 14 heures.
Avec des QUINES FORMIDABLES de valeur
et de qualité.

Service de cars gratuit, la gare, place du Marché,
| Le Verger, Cardamines, Les Monts.

LE BON
FROMAGE
POUR FONDUE

chez

H. MAIRE
Bue Fleury 16

Nous vous souhaitons une bonne et heureuse année

Au Derby...
SNACK-BAR DERBY
Pierre-à-Mazel 11
NEUCHATEL

...toujours bien servi ! MESSIEURS faites

moderniser
vos pantalons

pour le prix de
9 fr. 50, chez Mme
Henri Gambarlnl,

rue Louis-Favre 32,
Boudry. Tél. 6 40 23.

A vendre
Fourneaux à gaz
à 100 fr. pièce

Livres.
G. ETIENNE
Bric-à-brac -
Moulins 13
Neuchâtel
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k Le film de ROBERT ENRICO en SCOPE-COULEURS M
B avec la révélation JOÂNNA SHIAAKUS ¦

H Une amitié d'une grandeur H
H à toute épreuve ! W



DU JEUDI 4 JANVIER

1730 1,mission pour la jeunesse de la Suis-
se alémanique.

18.45 Bulletin de nouvelles.
18.50 Publicité.
18.55 Rendez-vous.
19.20 Publicité.
19.25 Trois petits tours et puis s'en vont.
19.30 Les Diables au village

Feuilleton.
19.55 Publicité.
20.00 Téléjournal.
20.15 Publicité.
20.20 , Carrefour.
20.35 Continents sans visa

Le Mois.
22.20 Le Festival de ja zz de Lugano pré-

sente
Les, USA Jazz-Gianls.

23.00 Téléjournal.

12.30 La séquence du jeune spectateur.
13.00 Actualités télévisées

Télé-midi.
16.30 Jeudimuge.
18.50 Les chemins de la vie.
19.20 Le petit lion.
19.25 Actualités régionales.
19.40 Sylvie des Trois-Ormcs.
20.00 Actualités télévisées

Télé-soir.
20.35 Le palmarès des chansons.
21.45 Tour d'horizon politique.
22.00 Pour le plaisir.
23.00 Actualités télévisées

Télé-nuit.

18.15 Cours du Conservatoire national des
arts et métiers.

19.40 Les Aventures de Joé chez les abeil-
les.

19.45 24 heures actualités.
20.00 Trois petits tours.
20.05 Seize millions de jeunes.
20.35 Présentation de la soirée.
20.40 Le Crime était presque parfait

Film.
22.20 Suite de la soirée policière.
23.45 24 heures actualités.

17 h, le cinq à six des jeunes. 18.45 , fin
de journée, publicité. 18.55, téléjournal , l'an-
tenne, publicité. 19.25, Mémoires de gangster.
20 h , téléjournal, publicité. 20.20, le jeu de
la vérité. 20.45, Futurama. 21.30, L'Orgue
Silbermann. 21.50, téléjournal. 22 h, cause-
rie au crépuscule.

15.55, téléjournal. 16 h , épreuves interna-
tionales de ski. 16.45, pour les enfants. 18 h,
téléjournal . 18.05, programmes régionaux.
20 h , téléjournal , météo. 20.15, Rosalinde.
21 h , Israël danse. 21.30, journal parisien.
22.15, téléjournal , commentaires, météo.
22.35, Under Milkwood. 23.25, téléjournal.

Continents sans visas (Suisse, 20 h 35) :
Moins de sujets, plus de développe-
ments. •
Le Palmarès des chansons (France,
20 h 35) : Des variétés et un jeu pré-
parés par Guy Lux.

J.-C. L.

formations. 11.05 , émission d'ensemble, sur
l'onde légère , divertissement musical. 12 h ,
informations. 12.05, au carillon de midi.
12.15, le quart d'heure du sportif. 12.35,
10, 20, 50, 100. 12.45, informations. 12.55,
Astérix le Gaulois. 13.05, les nouveautés
du disque. 13.30, musique sans paroles.
13.50, studio 3. 14 h, informations. 14.05,
sur vos deux ore illes. 14.30, le monde chez
vous. 15 h, informations. 15.05, concert chez
soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
de seize heures avec Rcbecca. 17 h , informa-
tions 17.05, reflets universitaires. 17.30, jeu-
nesse-club. 18 h , informations. 18.10, réci-
tal express. 18.20, le micro dans la vie.
18.35 , la revue de presse. 18.45, sports.
19 h , le miroir du monde. 19.30 , bonsoir
les enfants. 19.35, la Suisse de A jusqu 'à Z.
20 h . magazine 68. 20.20, sur les marches
du théâtre. 20.30, à l'opéra : Belle-Epoque
1900, production de Denyse Orval. 21.40,
une reprise attendue : Bataclan , Chinoiserie
musicale de Jacques Offenbach , texte de
Ludovic Halévy. 22.30, informations. 22.35,
les grands solistes. 23 h , araignée du soir.
23.23 , miroir-dernière. 23.30, hymne national.

Second programme
12 h, midi-musique. 14 h , Musik am

Nachmittag. 17 h, musica di fine pomerig-
gio. 18 h jeunesse-club. 19 h , per i lavora-
tori italiani in Svizzera. 19.30, musique pour
la Suisse. 20 h , vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.15 , disques. 20.20, infor-
mations locales. 20.30, Le Double, de Fried-
rich Diirrenmatt. 21.20, calendrier du sou-
venir. 22 h , aujourd'hui. 22.30, les jeux du
jazz. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h , 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, et 23.25, informations. 6.10, bonjoui
matinal. 6.20, réveil en musique. 7.10, auto-
radio. 8.30, concert. 9 h , nouvelles du mon-
de anglo-saxon. 10.05, de mélodie en mélo-
die à travers le monde. 11.05, émission
d'ensemble. 12 h , le pianiste E. Marchetti.
12.40, rendez-vous de midi. 14 h, magazine
féminin. 14.30, chansons populaires cana-
diennes. 15.05, musique légère. 16.30, thé
dansant. 17.30, pour les jeunes. 18 h, infor-
mations, météo, actualités. 18.15, radio-
jeunesse. 19 h, sports, communiqués. 19.15,
informations, échos du temps. 20 h, grand
concert récréatif du jeudi. 21.30, magazine
culturel. 22.15, informations commentaires
22.25, jazz à la carte.

NEUCHATEL
THÉÂTRE. — 20 h 30, Des rires aux

nues.
MUSÉE D'ETHNOGRAPHIE. — 175 ans

d'ethnographie à Neuchâtel.

CINÉMAS. — Bio : 15 h, Les Folles
années de Laurel et Hardy, enfants
admis ; 20 h 45, Lorna. 18 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Les Aventuriers.
16 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Le Soleil des
voyous. 18 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Oscar. 16 ans.
Rex : 15 h, Astérix le Gaulois 5-95 ans ;

20 h 30, La Peur et l'amour.
Studio : 15 h et 20 h 30, Peau d'espion.

16 ans.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h):
Coopérative, Grand-Rue.
De 23 h à 8 h, en cas d'urgence, le
poste de police indique le pharmacien à
disposition.
En cas d'absence de votre médecin ,
veuillez téléphoner au poste de police
No 17. , ._^
Service des urgences médicales de midi à
minuit.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte : 20 h 30 :

Le Jardinier d'Argenteuil.

COLOMBIER
CINÉMA. — Cinéma Lux : 20 h 15 :

Matt Helm agent très spécial et les
tueuses.

Quelques innovations
H jjjj g 11111

BaSa
ÉMISSIONS JEUNESSES (Suisse romande). — Chaque année , lors des chan-

gements de programmes, Mme Laurence Hut in , responsable du Service-Jeunesse,
descend dans l'arène pour nous présenter  la nouvelle articulation de ses émis-
sions. Elle était porteuse de p lusieurs bonnes nouvelles.

« Rondin-Picotin », la sé quence destinée aux tout pet i t s , change de nom ,
mais «Entrez dans la ronde » sera prolongé de cinq minutes et p rogrammé
trois f o i s  par semaine. Bien entendu , cette réalisation sera toujours animée
par  Edi th  Salberg. « Le cinq à six » verra aussi sa durée prolong ée et , ce qui
est p lus réjouissant  encore , p ermettra aux enfants  d'assister à un nouveau
« Jeu du cosmos », qui remplacera le dessin animé pendan t quelque temps par det
courts métrages de Charlie Chap lin et introduira , chaque mois, une séquence
d' actuali tés g énérales. Bien entendu , « Mini-Circus » ne disparaî tra pas , tout
comme les bricolages. Souhaitons pou r  ces derniers, que l'on use aussi des
colonnes du journal o f f i c i e l  a f i n  d'augmenter encore leur succès. Quant à
« TV juniors  actualités » qui reparaîtra , il serait nécessaire que sa f o r m e  soit
p lus travaillée qu 'auparavant. Un sérieux e f f o r t  semble avoir été accompli.
Il ne reste p lus qu'à attendre les résultats. Nous reviendrons sur les impor-
tantes modification apportées à c Samedi-Jeunesse » dans un prochain article.
E n f i n , espérons que Mme Hutin exigera que les « Trois pet i t s  tours » soient d i f -
f u s é s  à l 'heure prévue pa r les programmes.

Le morceau de choix de la première émission de l' année devait être les
« en fan t s  des villes et les enfants  des villages », une réalisation qui se proposa it
de montrer les d i f f é r e n c e s  existant entre ces deux milieux distincts. La tenta-
tive était courageuse. L 'élément pos i t i f  peut  se trouver dans la volonté de
travailler par l'image d'abord , puis  en son. Les en fan t s  sont p lus sensibles au
visuel qu 'à la parole. Malheureusement , il n'y a pas de véritable opposition.
Les sujets choisis étaient incomparables et le montage pas adapté, car très peu
parallèle.  En f a i t, ce sp nt deux biograp hies qui f r a p p e n t  par elles-mêmes et
non par leur opposition. Il manque un système de ré férence  évident et indis-
pensable pour  un j eune public.

A FFAIRES PUBLIQUES (Suisse romande).  — Cette nouvelle émission du
service de l ' information présentera régulièrement les prob lèmes économiques,
pol i t i ques et sociaux qui intéressent de près les citoyens, qui poussent à leur
vie quotidienne. La première de cette série a abordé le p roblème de l'augmen-
tation du coût de la vie. Le f ranc  de janvier vaudra-t-il toujours un f ranc
en décembre ? Une question qui tourmente chacun. Les experts semblent con-
f i an t s , mais les consommatrices ne les suivent pas.

Des débuts  prometteurs, mais attendons pour  juger .

TROIS PETITS  TOURS (Suisse romande).  — Une f o i s  encore , les pet i t s
téléspectateurs auront été priv és  de leur sé quence. J 'imag ine leur déception
et ne peut  que dénoncer la lég èreté des responsables des programmes qui les
considèrent comme quantité né g ligeable. Mme  Hutin , à vous aussi de protester
énerg iquement !

J .-C. LEUR A

HORIZONTALEMENT

1. Vomissement de sang. 2. Dont on ne
peut plus rien tirer. — Echelonnés. 3. Per-
sonne. — On y taille des bavettes. 4. Vin
d'Italie. — Serruriers et orfèvres le fêtent.
5. Symbole. — Oiseau à longue queue. —
Elle arrose l'Engadine. 6. Moments très
courts. 7. Il vogu a en bruyante compagnie.
— Ils enferment la substance à infuser.
8. Risque un œil. — Conjonction. — Parti-
cipe. 9. Homme à fables. — Il s'aigrit quand
on l'oublie trop longtemps. 10. Qui contient
du salpêtre.

VERTICALEMENT

1. Langage de charretier. — Les premières
venues. 2. Récipients métalliques. 3. Dans
le nom d'une base navale d'Afrique du
Nord. — Il entretient l'exu toire. 4. Profes-
sion. — Il se redresse après une brossée.
5. Il dirige la mine. — Vaste plateau
d'Asie. — Copulative. 6. On étouffe dans
son fort — Jeune entêté. 7. Thé des Jé-
suites. — Elle ruine quelque projet 8. Rend
uni. — Article. 9. Suivant. — Ils font dis-
paraître la confusion. 10. Préposition. — In-
habituel.

Solution du No 378
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ZURICH

(COURS DE CLOTURE)

OBLIGATIONS 29 déc. 3 janv .

3 % Fédéral 1949 . . 92.— d 92. d
2 %'/, Péd. 1954, mars 92.75 d 93.— d
3 % Féd. 1955, luln 90.50 d 90.50 d
4 yt % Fédéral 1965 . 97.— d 97.—
4 M>% Fédéral 1966 . 96.75 97.50
5 % Fédéral 1967 . . 101.50 d 101.75

Swlssair nom 775.— 735 —
Union Bques Suisses 3750.— 3780.—
Société Bque Suisse . 2660.— 2655.—
Crédit Suisse . . . . . 3035.— 3000.—
Bque Pop. Suisse . . 1600.— 1610.—
Bally 1430.— 1430.—
Electro Watt 1470.— 1485.—
Indelec 1245.— 1185.—
Motor Colombus . . . 1350.— 1355.—
Italo-Sulsse 202.— 204.—
Réassurances Zurich 1700.— 1735.—
Wlnterthour Accld. . 875.— 872.—
Zurich Assurances . . 5010.— 4875.—
Aluminium Suisse . . 3400.— 3350.—
Brown Boverl 2475.— 2460.—
Saurer 1560.— 1530.—
Fischer 1100.— 1090.—
l'Onza 1340.— 1280 —
Nestlé porteur . . . .  2700.— 2640.—
Nestlé nom 1810.— 1760.—
Sulzer 4075.— 4000.—
Ourslna 5290.— 5200.—
Alcan Aluminium . . 115 '/i 114 Vz
American Tel & Tel 219.— 225 %
Canadlan Pacific . . 236 'A 236.—
Chesapeake & Ohio . 265.— 271.—
Du Pont de Nemours 681.— 683.—
Eastman Kodak . . . 637.— 635.—
Fotd Motor 229 '/« 233.—
General Electric . . . 408.— 416.—
General Motors . . . . 352.— 360.—
ÏBM 2715.— 2680.—
International Nickel 510. 506. 
Kennecott 201.— 205.—
Montgomery Ward . . 100 'A 104 %
Std Oil New-Jersey . 293.— 299 M>
Union Carbide . . . .  214 '/• 214. 
U. States Steel . . . .  177 'A 183 %
Machines Bull . . . .  68.— 64. 
Italo-Argentina . . . .  30 '/« 30 %
Philips 151.— 158.—
Royal Dutch Cy . . . 187.— 187.—
Sodec 224.— 284 %
A. E. G 477.— 485.—
Farbenfabr. Bayer AG 198 '/s 201 %
Farbw. Hoechst AG 281 'A 282.—
Mannesmann 160.— 158 %
Siemens 285.— 289 %

BALE ACTIONS
2 janv. 3 janv.

Clba, porteur 8050.— 7975.—
Clba, nom 6475.— 6300.—
Sandoz 6875.— 6775.—
Gelgy, porteur . . . .10800.— 10100.—
Geigy nom . 4700.— 4700.—
Hoff.-La Roche (bj) 93800.— 93500.—

LAUSANNE ACTIONS

3 janv. 3 janv.
B. C. Vaudolse . . 1320.— 1400.— o
Crédit Fonc. Vaudols 815.— 820.—
Innovation S.A. . . . 385.— 395.—
Rom. d'Electricité . 430.— 430.—
Ateliers constr. Vevey 650.— 665.—
La Suisse-Vie 3000.— d 3050.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
Actions 29 déc. 3 janv.

Banque Nationale . 560.— d 560.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 650.— 650.— d
La Neuchâteloise as.g 1225.— d 1300.— d
Appareillage Gardy . 275.— 300.— 0
Câbl. élect. Cortaillod 8500.— d  8400.— d
Câbl.et tréf .Cossonay 3000 — d 3000.— d
Chaux et clm. Suis. r. 530.— d 525.— d
Ed. Dubled & Cie S.A. 1750.— 1650.— d
Ciment Portland . . . 4800.— d  4600.— d
Suchard Hol . S.A. «A» 2100.— 0 2050.— o
Suohard Hol . S.A. «B» 12300.— 0 12000.— 0
Tramways Neuchâtel 360.— 0 360.— c
Sté navigation lacs .
Ntel-Morat, prlv . . . 65.— d 65.— d

Obligations
Etat Neuch. 2V!, 1932 93.50 94. 0
Et . de Ntel i% 1965 96.— d 95.— d
Etat Neuch. 3Va 1949 99.50 d 99.50 d
Com. Neuch. 3% 194'/ 97.— d 97.— d
Com. Neuch. 3% 1951 92.— d 92.— d
Chx-de-Fds 3'/i 1946 97.50 o 97.— d
Le Locle 3Vâ 1947 98.— d 98.— d
Châtelot 3% 1951 98.75 d 98.75 d
Elec. Neuch . 3% 1951 92.50 d 92.50 d
Tram. Neuch. 3V4 1946 93.— d 93.— d
Paillard S.A. 3% 1360 89.— d 89.— d
Suchard Hol. 3V4 1953 99.50 d 99.50 d
Tabacs N. -Ser.4%1962 89.50 d 89.50 d

Cours des billets de banque
du 3 janvier 1968

Achat Vente
France 86.50 89.50
Italie . 

¦ 
— .68 — .70 %

Allemagne 107.— 109.50
Espagne 6.— 6.35
U. S. A 4.29 4.34
Angleterre 10.25 10.75
Belgique 8.50 8.85
Hollande 119.— 121.50
Autriche 16.55 16.85

marché libre de l'or
Pièces suisses 47.— 50.—
Pièces françaises . . 43.— 46.—
Pièces anglaisée ... 43.— 46.—
Pièces américaines . . 210.— 225.—
Lingots 4880.— 4960.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâteloise
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Sottens et télédiffusion
6.10, bonjour à tous. 6.15, informations.

7.15, miroir-première. 7.25, le bonjour de
Colette Jean. 8 h et 9 h, informations.
9.05, les souris dansent. 10 h et 11 h, in-

JEUDI 4 JANVIER 1968
La matinée débute sous des aspects dynamiques et agités. En revanche la soirée sera
calme.
Naissances : Les enfants de ce jour seront nerveux, fantaisistes et seront plus idéalis-
tes que réalistes.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Votre cuir chevelu est en mauvais
état Amour : Faites preuve de patience
et de compréhension. Affaires : Ne vous
laissez pas distancer.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé t Ne commencez pas vos repas par
un grand verre de liquide. Amour : Votre
cause est excellente. Affaires : Vos rapports
sociaux ont besoin d'être améliorés.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Vous avez trop pris de médicaments
ces derniers temps. Amour : N'abusez pas
do votre puissance de séduction. Affaires :
De grandes facilités se présenteront à vous.

CANCER (22/6-22/7)
Santé 1 Essayez un traitement par les plan-
tes. Amour : Transformation de vos con-
ceptions sentimentales. Affaires ! Soyez un
peu plus rusé.

LION (23/7-23/8)
Santé : Fumez des cigarettes bouts filtres.
Amour : Aidez vos amis dans l'ennui. Af-
faires : Ne prenez pas au sérieux les pro-
messes faites.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé t Vous abusez trop souvent de vos
forces. Amour 1 Ne recherchez pas la petite
bête. Affaires > Mettez à profit vos expé-
riences passées.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Portez des chaussures appropriées
à votre travail. Amour : Vous trouverez
le réconfort auprès d'un ami de toujours.
Affaires : Vous êtes maintenant parfaite-
ment au courant de votre travail.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé: Essayez de vous coucher une heure
plus tôt. Amour : La fidélité est la base
du bonheur. Affaires : Exécutez immédiate-
ment les travaux urgents.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Prenez vos repas à des heures ré-
gulières. Amour : Il est temps de prouver
votre sincérité. Affaires : Exigez la qualité
de ce que vous achetez.

CAPRICORNE (22/ 12-19/1)
Santé : Vous ne consommez pas assez de
crudités. Amour : Quittez vos grands airs
et montrez-vous plus humain. Affaires :
Ne vous laissez pas intimider.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Vous prenez des alcools de façon
trop régulière. Amour : L'amour a besoin
de soins attentifs. Affaires : Ne vous en-
dormez pas sur vos lauriers.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Ne prenez pas de somnifères régu-
lièrement. Amour : Montrez-vous just e et
équitable. Affaires : Acceptez les invitations
des personnes influentes.

IllIllllIllllllllIIlllIllIllIll W

L'imprimerie Centrale S. A.
Neuchâtel

4, rue Saint-Maurice - Tél. (038) 5 65 01
met à votre disposition :
© une équipe dynamique de spé-
cialistes des arts graphiques

• un matériel moderne

• une expérience des problèmes
les plus délicats de composition
typographique, d'impression et de
façonnage

• une qualité de service à la
clientèle toujours digne de votre
entreprise
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Echec au renchérissement ryv, , PriX Îft rê 111 1̂1(10 H t brlSBW en achetant encore % /̂ , r  ̂IJk CJW M IdiHSl ire i» *+*** 
Jiï pksà|M3î5S M V _ . r . ^^ !
<̂w r

dfco\r Far ine-fleur porTno eseu,e men, -.OU Demain ;

A ËB r%î jJf^̂ / Sucre cristallisé fin -.70
^W^  ̂ Huile à salade

" '" 
1.90 ««¦•«¦ àCS

le litre seulement BM^B̂ BB gM

Aidez-vous vous-même u »i i . i  ̂*f iO ^^
, . .. . , Huile de tournesol 2..1U puisque les autres se dérobent. '""" ^wa 4N&4Bkhuile comestible de I avenir le l i tre seulement -i • ^ " ¦ Hll BrlfTla pièce hj o|| i

Luttez contre le renchérissement Huile d'arachide 2.30 45Q g
avec votre porte-monnaie, p°ur rôtir< 9riller- etc- le litre seulement

par conséquent, achetez à MIGROS ! Spaghetti «supérieurs » -.50 
~~~~^~̂ ~̂^ ~~_

le paquet de 725 g Ï̂ ^̂ ^^̂ ^^̂ ^̂ ^^̂ ^^̂ V̂^̂ ^ T^̂ ^̂ ^K

Sardines du p°<**°*- * |,hui,° d,°v™° -.50 j | J | LV. 1 II ,̂ JT*NIla boîte g lBHhBHIBBBî t̂a^ÉlHBBHBCra9iÉln n̂ g___ ; 

« • » ni ¦ n ruelle du Lac K*SSaint-Biaise jjjj place gare BJf. Tél. 3 38 38 §|
JDu vendredi 5 an dimanche 7 janvier, & 20 h 30 jSw

Dimanche à 15 h — 16 ans îf "i
De la gaieté pour ce début d'année §|§

avec Louis de Funès, Bernard BHer et Dary Cowl : :-' .'

LES BONS VIVANTS 1
¦' " ' * ~ — I L . ¦ — Ĥ

Cinéma du Landeron tél. 792 92 g i
Du vendredi 5 au dimanche 7, janvier, à 20 h 30 'Ifl

Dimanche à 15 h — Parlé français — 16 ans ${M
James Coburn dans un film plus fantastique j *̂que James Bond ~? ;.i

NOTRE HOMME FLINT 1
j Technicolor Cinémascope RSg

èT i:

ECRITEAUX en vente au bureau du journal

p-̂
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PROFITEZ AU 100 % DE 1968
LANGUES *̂̂

^̂
FRANÇAIS *̂*"*«^̂
ALLEMAND ^̂

^̂ ^ANGLAIS w v=- *̂"*"*««»IS<|_ i
j i Ma- ITALIEN ' *M»'»»W™i**>Jgy-'tV»r»*w«'wi<' <t„,«»ngnLMî «tt»: ̂ . ^^^  ̂ -f *̂pif-'«-l«ffffa^M|Mi»pi-iB»Y». --tfc-fif^fify, ' | n«yii«M"*" '.—J-~_*„*«_.. ,.. „, .....m^.

ESPAGNOL COURS COMMERCIAUX ï^—

SCHWYZH1U1SCH S^S,, ART^^
^kJ DACTYLOGRAPHIE DESSIN-PEINTURÊ ^̂

 ̂^^ ^̂ 
COMPTABILITE MODELAGE ^ *̂^ ^̂ f̂fi j^k.

*,**^_ CÉRAMIQUE "̂*">̂ «̂  ̂ JÛ ĵ .
-̂"«.

^̂  PEINTURE SUR PORCELAINE ^̂ **>jB Hk—*-*^w éMAUX ^aWWKHfaBifvm.^̂-̂ ^  ̂ PHOTO ^ilB©! ! lS' 3BÏ »m¦—.̂ .̂ COUTURE MEEE \\m^̂ ^̂ ^AnlÊm.
REPR ISE D ES COURS ^̂ ^̂ ^̂  HBHHHH«
LE 8 JANVI ER 1968 

^̂ ^̂  W|S^̂ ffl^W
^^~~^~~ CONNAISSANCES ĵ > FflË W

^- - w.wnc CONNAISSANCE ^̂ % W

 ̂
ART DE 

VIVRE DE L'AUTOMOBILE 0̂- *̂  ^B ^^

^̂ —" SAVOIR-VIVRE CLUB DES AÎNÉS 
^

000-^  ̂ ^̂  ^̂
HllSIOUE DANSES, BEAUTY SCHOOL 

 ̂
""**&*.*>«

JEUX, SPORTS PLEINE FORME 
 ̂

BULLETIN D'INSCRIPTION

FLUTE DOUCE CUISINE -,0»̂ *̂  NOM : PRÉNOM :
DANSE CLASSIQUE 

^̂
*̂  

DANSES MODERNES 
 ̂

RUE : C/0 : 
CULTURE PHYSIQUE 
SELF-DËFENSE 

 ̂
LOCALITÉ : JJÉLj 

|! ^̂ .o"""̂  S'inscrit pour le(s) cours de \

^̂ 0-̂ "̂  Signature : 

18 ¦ + S f\BM â AMOUR - HAINE
ANS 

MA** LU l\ il A DÉSIR - JALOUSIE
Cinéma §\ I I ¦ H Faubourg du Lac 27 - Tél. 588 86 UN FILM
É8ÉS EÈêJS M TO*JP nMûimimmÊmtimmmmK VICIENT , OS é%mm wtiEP m &̂ m^msp mMWkmammhim QUI MONTRE

JEUDI ,n . ._ DERNIERS JOURS CE QUE L'HYPOCRISIE 1
' VENDREDI 20 h 45 utKNItK:> JOUKi TRADITIONNELLE CACHE

V. O. sous-titrée français-allemand

B imn—1, ,, i - n- —— 1 -, ,.-|Ps œ Ul ^̂ . ' '"' ̂

^¦: : SB Bv / 1 f ¦ w 'J ^l ïl ^flKS^^'̂  " ̂ ^B  ̂¦B^^fej ^fl|f-i

f' - ^K j i ^B' - ¦  '^*'Hfv ¦H 3'- ' " - - ''¦ • SifflW Mlffr '• ^ wp ¦* » Bv- ^ -'

fc JEUDI ET VENDREDI 15 h - SAMEDI U h 45 - DIMANCHE 14 h
: ENFANTS . ADMIS

Vos manteaux
. et vestes de

CUIR
* «ont transformés

i chez R. POFFET
! Tailleur

Ecluse 10
Tél. 5 90 17
Neuchâtel

BAR

LE PUCK
i Saint-Biaise

Le rendez-
{ vous ¦

des sportifs

PIZZA
gBHSEESBcBI

n'oubliez p as,,,
y ~̂ CLr GARNITURE BASIN à carreaux multicolores

( %3è \ 
DUVET 135x170 cm la pièce ^J

90

llîr\ït%f\,-m - î 
TRAVERSIN 65x100 

cm la pièce 65°

ll '̂ AïUuiiHinli 
TAIE 65x 65 cm la pièce 450

//^L-JP t̂PTU// DRAP PERCALE BLANC. BORD ÉCOSSAIS

//Hl m Tjj SLl DRAP PERCALE BLANC nrr
llaJm mM mËË II DIMENSIONS: i60x250 cm f̂il
/* %QI]||if// LES DEUX PIÈCES U|IH™

/ 4&/ wP / ^n ac^etant maintenant, vous réalisez une économie

Admirez nos vitrines spéciales  ̂nijfflMliilftiifl ftiiinmi



Jlî n̂  salon dernier ni
|̂ i---^̂ S^̂ ^^̂ S^̂ SSil ^̂ ^̂ Ks

^̂ v- Ensemble confortable, skai noir. Coussins indépendants, avec ferme-
¦-lÉÉSfefSj^; J*̂ !alf 

~
^̂ ^̂ ^p̂ î^̂ ^̂ ^̂ Ki""  ̂ -/ ^!M ture éclair. Dossiers piqûres « sellier ». Exécution sur roulettes. |

wAlM^^̂ ^̂ îi / ^̂ ^̂ ÈmïÊifllh 
Fabrication suisse. (Livrable également avec coussins 

tissu 

dralon.)

-?^^
,

^̂ ^
^r, -—-^, I stock , franco domicile. WÊ ^̂ 1̂  WfaW  ̂ ^̂ ê\W mi

SOULIERS DE SKI No 36, état de neuf ,
30 fr. Tél. 5 84 61.

UNE CHANCELIÈRE ÉLECTRIQUE neuve.
Tél. (038) 8 63 59.

PLUS DE 200 LIVRES à vendre au prix
d'occasion : espionnage, contre-espionnage, po-
lice, marabouts juniors (James Bond, Jean
Bruce, Nick Jordan, Bob Morane, X 13, etc.)
Téléphone : 5 50 62.

SKIS, souliers, habits, lingerie pour garçon
de 11 ans. Tél. 8 19 10.

FOURNEAU A GAZ de butane ou propane;
skis. Tél. 6 48 04.

CHAMBRE meublée à jeune homme. Tél.
5 14 75.

A PESEUX, belle chambre meublée, part à
la salle de bains ; libre toute de suite. Tél.
8 62 72.

STUDIOS NEUFS, non meublés, avec salle
d'eau, cuisinette et frigo, dans villa, libre
immédiatement TéL (038) 5 41 42.

BELLES CHAMBRES à 1 ou 2 lits, indé-
pendantes, part à la cuisine, douches. Tél.
5 06 35.

APPARTEMENT de 3 pièces, salle de bains,
cave, condition : reprise des meubles, 2500 fr.
Ecrire à case postale 41, 2003 Neuchâtel.
2 PETITES CHAMBRES, avec pension soi-
gnée, à jeune fille. Tél. 5 61 91.
CHAMBRE à Auvernier, pour monsieur.
Part à la cuisine ; bains. Tél. 8 38 14, le soir.
CHAMBRE ET PENSION soignée pour étu-
diant. Tél. 5 51 84.

APPARTEMENT de 2 pièces, pour jeune
couple suisse sans enfants. Région Vauseyon-
Peseux. TéL 4 24 02.

APPARTEMENT DE 3 PIÈCES, mi-con-
fort, est cherché. Tél. 5 24 75.

OUVRIÈRE, nation alité suisse, travail facile
sn atelier , engagement à convenir. Tél. (038)
5 77 34.

JEUNE FILLE cherche place de vendeuse
dans magasin, à Neuchâtel. Disponible tout
de suite. Adresser offrei écrites à BP 2770
tu bureau du journal.

JE GARDERAIS 2 enfants en pension ou
à la journée . Tél. (038) 8 37 56.

TROUVÉ, à la patinoire de Monruz , le mardi
matin 26 décembre, une paire d'après-ski
noirs, grandeur 33. Perdu : une paire d'après-
ski noirs, grandeur 34. Prière de téléphoner
au 4 36 95.

Tout pour le
changement
de classement

Classeurs, dossiers suspendus,
dossiers , boîtes à archives,
perforateurs et tous autres
articles de classement.

Livraison immédiate
Veuillez nous rendre visite,
ou commandez à notre ser-
vice spécial en téléphonant
au (038) 5 4* 66. i

^mciu)
Rue Salnt-Honopô B
NeuchâtelTÉLÉSKI DES BUGNENETS

Toutes les installations
fonctionnent

Pistes excellentes

En outre, la piste éclairée du Fornel est
ouverte dès maintenant tous les

MARDIS - MERCREDIS ET JEUDIS SOIR
de 20 à 22 heures

—^—M 5̂
j deux yeux... pour toute une vie l

C o n f i e z  vos o r d o n n an c e s  au
m a î t r e  o p t i c i e n , H ô p i t a l  17

PROBLÈMES SCOLAIRES
après le récent bulletin

Vous ne trouvez pas de solution. Savez-vous qu'ilest possible de convertir l'échec en succès, et mêmede rattraper une ou plusieurs années perdues ?
Prenez contact avec une institution fondée précisé-
ment pour résoudre, avec des moyens appropriés et
efficaces, les difficultés de l'enseignement actuel.

INSTITUTION CYBERNETES 1803 CHARDONNE
Tél. (021 ) 51 51 25

Petit institut de haute tenue : école-pilote par excel-
lence, solidement fondée sur des bases originales.
Etude approfondie du tempérament, permettantd'adapter individuellement les méthodes les plus
variées. Cadre exceptionnellement favorable. Equipe
homogène de professeurs qualifiés, pédagogues devocation. Un programme et une direction individuels
pour chaque élève.

L'institut ne fait pas de miracles mais, dominépar un esprit de lucidité, de recherche et d'activécollaboration avec les éléments positifs de chacun de
ses élèves, il se fait fort : 1) de surmonter les bar-rages ; 2) de découvrir , conditionner au mieux etfaire triompher les meilleures aptitudes. Il prépare
ainsi à la fois pour l'immédiat, la réussite au plus

. tôt du bachot ou de la maturité, et pour l'avenir , la
maîtrise des études universitaires et de la carrière
choisie.
Dans le cadre des programmes en cours, l'Institut
peut recevoir encore une dizaine d'élèves internes
dès 15 ans.

Beaux choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

PbvvoostRpflnmr
combien vous
faut-il : 4*%t
500 %m
1000 %
2000.
rapidement fit
sans formalités ?
Alors envoyez ce
coupon à la
Banque de Prêts et
de Participations sa
11 ruePichard
1003 Lausanne
TeL(021)225277
Nom et plénum:

Adresse exacte:

PAN

Pour des

RIDEAUX SOIGNÉS
adressez-vous
au spécialiste

R. MEYLAN
Grand-Rue 45

PESEUX
Tél. 8 31 76

vepooil

«Soulagez
votre

mémoire
Les auditeurs de
conférences, les étu-
diants, les hom-
mes d'affaires ap-
précieront l'ouvrage
de Cl. Dartois :
Comment prendre
des notes, obtenable
au prix de 6 fr. 65
à la librairie Rey-
mond, 5, rue Saint-
Honoré, à Neuchâ-
tel.

GROTTE VALAISANNE
MO RAT
f e rmée

du 8 janvier au 2 février 1968

pour cause
de vacances annuelles

Le Service
des ponts et chaussées

vendra de gré à gré
au plus offrant , le matériel dépendant
de l'exploitation de la maison Schick ,
boulangerie à Couvet , comprenant plus
particulièrement les objets suivants :

Gros matériel :

un congélateur pour glaces
une machine à glaces
un moulin à café électrique
Perl
une caisse enregistreuse élec-
trique Riv
une banque de magasin, avec
vitrines

* une étagère vitrée
une étagère à pain
quatre distributeurs à café

Petit matériel :

plaques à gâteau , moules à pain ,
rayonnages, etc.

La vente aura lieu sur place le vendredi
5 janvier 1968, de 10 h à 12 h et de
13 h 30 à 17 heures.

Service des ponts et chaussées
2000 Neuchâtel
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«Semaine universelle de prière 1968»
du 7 au 14 janvier

Dimanche 7 janvier, « échange de chaires »
Collégiale à 9 h 46, pasteur Roger Cherix de llEglise libre
Valangines à 10 h, capitane Volet de l'Armée du Salut
Chapelle de la Rochette, à 9 h 30, pasteur J.-Ph. Ramseyer
Salle de l'Armée du Salut, 9 h 45, pasteur Max Held

Du mercredi 10 au dimanche 14 janvier
Réunions de prière à 20 h 15

Sujet : « JÉSUS SEUL »

Mercredi 10, chapelle de la Rochette, avenue de la Gare
«Je suis le Bon Berger»

Jeudi 11, chapelle de l'Ermitage
« Je snis le Chemin, la Vérité et la Vie »

Vendredi 12, chapelle de l'Espoir (Evole) "
« Je suis la Lumière do monde »

Samedi 13, salle de l'Année du Salut (Ecluse 18)
< Je suis la Résurrection •

Dimanche 14, temple du Bas
* Je suis l'Alpha et l'Oméga •

Venez tous, pour communier dans l'intercession
J et l'amour fraternel L'APÉRITIF

AU BAR
DU TERMINUS
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CHARPENTERIE ¦ MENUISERIE

DEC0PPET FRÈRE S
Evol» 69 - Tél. 5 12 67

HOTEL-RESTAURANT
DES PLATANES
2025 Chez-le-Bart

Tél. (038) 6 79 96 !
Grandes et petites salles

pour banquets,
noces et séminaires



Viège: un Allemand fracture
le crâne à un Valaisan

c L'EXPLICATION » TOURNE A LA BAGARRE

(c) Un Allemand a fracturé le crâne à un
Valaisan parce que celui-ci avait touché
à sa femme. Cette lamentable histoire qui
fait le tour de la ville de Viège où elle
s'est produite , s'est terminée à l'hôpital et
au poste de police. Les interrogatoires
d'ailleurs se poursuivent.

Selon les renseignements que nous avons
pn obtenir mercredi de la bouche même
des témoins de la scène, un jeune Alle-
mand de 26 ans, M. Kurt Haendel , tra-
vaillant en Suisse depuis de longues an-
nées,, venait de rentrer chez lui vers mi-
nuit après avoir achevé son travail de cui-
sinier dans un établissement de la ville.

Il se trouvait dans sa chambre à coucher
avec sa femme, lorsque, à sa profonde
surprise, il vit à l'extérieur, un inconnu
regarder a l'Intérieur. M. Haendel se pré-
cipita dehors, son appartement étant au
rez-de-chaussée. L'homme n'était autre que
le frère du propriétaire de l'immeuble où
M. Haendel habite, M. Gabriel Schmid.

Une violente altercation s'ensuivit. Epou-
vantée, Mme Haendel bondit à son tour à
l'extérieur porter secours à son mari. M.
Schmid eut alors, nous dit-on, des paroles
très rudes à l'endroit des Allemands et
bouscula dans sa colère la jeune Mme
Haendel.

Hors de lui , son mari fonça sur son
adversaire. Le choc fut tel que M. Schmid

s'écroula. A l'hôpital de Viège où on le
transporta, on diagnostiqua une fracture du
crâne.

La police va tenter aujourd'hui d'établir
la part exacte des responsabilités.

Les mesures économiques prises par Johnson :
M. Katzenbach a dissipé certaines craintes

Visite «éclair» à Berne du sous-secrétaire d'Etat américain

BERNE (ATS). — Le sous-secrétaire
d'Etat américain Richard Katzenbach est
arrivé mercredi matin vers 9 heures à l'aé-
roport de Zurich-Kloten, où il a été reçu
par l'ambassadeur des Etats-Unis en Suisse,
M. John S. Hayes. M. Katzenbach, qui est
nanti par le président Johnson, d'une mis-
sion d'explication dans diverses capitales
européennes sur le programme d'austérité
des Etats-Unis, est immédiatement parti par
la route pour Berne où il a été reçu avant
midi par M. H ans Schaffner, chef du dé-
partement fédéral de l'économie publique ,
en présence de représentants de la division
du commerce et de la Banque nationale
suisse.

Le conseiller fédéral Schaffner a offert
en l'honneur de son hôte américain un dé-
jeuner à la maison de Watteville à Berne.
M. Katzenbach a quitté Berne après le
déjeuner.

LE COMMUNIQUÉ OFFICIEL
A l'issue de la brève visite à Berne d«

M. Katzenbach , envoyé spécial du prési-
dent Johnson, le communiqué suivant a été
publié au Palais fédéral :

c Une délégation américaine dirigée par
M. Katzenbach, sous-secrétaire d'Etat, et
comprenant également M. Deming, sous-
secrétaire d'Etat au Trésor, et l'ambassa-
deur Roth, chargé de missions spéciales
pour les accords commerciaux, s'est ren-
due mercredi à Berne dans le cadre d'une
mission d'information dans un certain nom-
bre de capitales européennes. Le but de
ce voyage consiste à exposer les diverses
mesures visant à rétablir l'équilibre de la
balance américaine des paiements que le
président Johnson a annoncées dans son
allocution du jour de l'an.

> Cette déclaration américaine a été re-
çue par le conseiller fédéral Hans Schaff-
ner, chef du département de l'économie pu-
blique, et par M. Edwin Stopper, président
de la Banque nationale suisse, en présence
de hauts fonctionnaires des divisions di-
rectement intéressées de l'administration.

SATISFACTION DEVANT
LES MESURES PRISES
PAR LES ETATS-UNIS

» Du côté suisse, la satisfaction a été
manifestée devant les mesures énergiques
prises par les Etats-Unis pour rétablir la
stabilité de leur monnaie. La conviction a
été exprimée que ces mesures permettront
d'éliminer les spéculations observées ces
temps derniers. Les mesures américaines
consistent en premier lieu en une limita-
tion massive des exportations de capitaux
à des fins d'investissement. En revanche,
l'introduction d'une réglementation des de-
vises proprement dite n'est pas envisagée.
Dans le secteur du tourisme, des efforts
seront entrepris en vue de réduire dans une
certaine mesure le déficit de la balance des
paiements. Du côté suisse, l'opinion a été
exprimée que ces efforts devraient avoir
pour but essentiel de promouvoir le tou-
risme européen vers les Etats-Unis et qu'ils
pourraient faire l'objet d'une collaboration.

» Par ailleurs, il y a eu unanimité pour
reconnaître que les efforts tendant à la li-
béralisation du commerce mondial doivent
être poursuivis et qu'ils doivent aussi s'éten-
dre aux obstacles non tarifaires aux échan-
ges. On a constaté avec satisfaction que la
balance des échanges entre la Suisse et les
Etats-Unis est équilibrée. »

Notre téléphoto AP : à droite, le sous-secrétaire d'Etat américain M. Katzenbach
en conversation avec M. Schaffner, conseiller fédéral.

l'addition dans un hôtel du Vieux-Con-
tinent, fût-il des p lus confortables, qu'a
un Européen de voyager et de séjourna
outre-Atlantique pour son plaisir et son
repos.

Il n'en reste pas  moins qu'avec
1,700,000 nuitées environ, sur 18 mil-
lions de nuitées au compte des étrangers,
venant en Suisse, les touristes des Etats-
Unis fo / U une part appréciable de la
prospérité de nos stations et qu'il serait,
de notre point de vue, regrettable que
de trop sévères restrictions rédtdsent sen-
siblement les ressources de notre indus-
trie hôtelière et des régions qui en vivent.

UNE AUTRE CRAIN TE
Mais on avait une autre crainte encore.

Les autorités américaines ne seront-elles

p a s  tentées de rétablir certaines entra-
ves aux importations pour réduire le dé-
ficit de la balance des paiements ? Que
resterait-il alors des résultats de ce fa-
meux « Kennedy-Round » dont on vient
encore de se féliciter ?

Les brèves conversations de mercredi
après-midi semblent avoir apporté toits
les apaisements à ce sujet.  C'est ce que
laisse entendre le dernier paragraphe du
communiqué officiel.  Les interlocuteurs
suisses ont en tout cas reçu l'assurance
que le gouvernement des Etats-Unis fe-
rait tout ce qui est en son pouvoir pour
sauvegarder ce qui a été acquis à Ge-
nève , au terme de la négociation Ken-
nedy. C'est là un point particulièrement
important .

G. P.

Un jeune skieur
itulien grièvement

blessé
(c) A la frontière Valais-Italie au-des-
sus de la station de Saafl-Fee un grave
accident de ski s'est produit. Descen-
dant les pentes du Mont Moro le jeune
sportif italien Ferrucio Pezzari fonçait
à vive allure lorsqu 'il heurta un rocher
camouflé par la neige. Il fit une chnte
de plusieurs mètres et se cassa les deux
jambes.

Le jeune Pezzari qui souffre de trois
fractures au total était l'un des espoirs
du ski Italien et venait d'être sélec-
tionné en vue de diverses compétitions.

Dix skieurs emportés par une
avalanche près d'Engelberg
Mais tous ont pu être sauvés à temps

ENGELBERG (ATS). — Une avalanche
s'est détachée de la montagne au-des-
sns d'Engelberg, dans la région dn Ti-
tlis. Elle a atteint, une piste de .ski où
de nombreux sklenrs évoluaient. Une
dizaine d'entre eux furent atteints par
la masse de neige, mais la plupart pu-
rent se dégager par leurs propres
moyens. Trois antres furent sanvés par
leurs compagnons, et par le service de
secours du Titlls. Ils n'étaient d'ailleurs
que légèrement blessés et purent rentrer
chez enx après avoir été soignés.

Des membres du service de secours
dn Titlls, des professeurs de ski et des
fonctionnaires de la police cantonale de

Nidwald et d'Engelberg, disposant de
chiens d'avalanches, ont opéré des re-
cherches dans toute la région. On avait
la certitude dans la soirée qu 'aucun au-
tre skieur ne se trouvait enfoui sous les
neiges. Un contrôle dans les hôtels et
les auberges, ainsi que dans les appar-
tements privés, a permis d'établir qu 'au-
cune disparition n'avait été signalée.

Le «tour de vis» de Johnson
provoque une certaine

inquiétude chez les hôteliers
(sp) Les milieux touristiques de Genève et
notamment les hôteliers sont en général
consternés par le vigoureux « tour de vis »
que l'administration du président Johnson
vient de ' donrief à l'économie américaine.

On redoute une sensible diminution du
nombre des touristes d'outre-Atlantique, si
ceux-ci ont assez de sens civique pour
obéir aux « consignes > du président, leur
enjoignant de voyager le moins possible.

Les décisions de M. Johnson sont éga-
lement jugées peu encourageantes — et
même peu rassurantes — par Swissair, la-
quelle achète en ce moment des Boeing
747 — capables de transporter 400 per-
sonnes — appareils censés être affectés aux
lignes desservant l'Atlantique nord.

A Genève, on se pose la question : des
35,000 touristes américains qui sont venus

Un home pour adolescents
déficients mentaux

(sp) Une nouvelle affectation vient d'être
donnée à une ancienne maison pour ap-
prenties, située à Grange-Canal, dans la ban-
lieue genevoise.

Cet établissement deviendra en effet un
home pour adolescents déficients mentaux.

On y accueillera des pensionnaires dès
l'âge de 15 ans, mais ceux-ci pourront res-
ter jusqu 'à l'âge de 25 et même 30 ans,
selon les cas. La création de ce centre —
qui vient utilement compléter l'équipement
pour débiles mentaux — est duo à une ini-
tiative de l'Association des parents d'en-
fants mentalement handicapés. L'Etat de Ge-
nève a accordé son soutien financier.

l'été dernier à Genève, y passant environ
80,000 nuitées, combien subsisteront-ils cet-
te année 7

Mais les soucis de Genève sont égale-
ment ceux des autres régions touristique»
de Suisse, évidemment, et même à un degré
plus élevé car les montagnes valaisanne»JV
par exemple constituaient l'objectif No ï
de ces visiteurs, Genève n'étant pour eux
que cité de transit En moyenne, ils n'y
séjournent guère plus de deux ou trois
jours. 

La musique des « Cadets »
invitée d'honneur

des Jeux olympiques
GENÈ VE (ATS). — Le corps de mu-

sique « Les Cadets de Genève » partici-
pera, en qualité de musique d'honneur,
aux Jeux olympiques d'hiver de Greno-
ble.

Les « Cadets » se produiront les 15 et
16 févr ier  prochain. Les j e u n e s  musiciens,
en uniforme bleu et casquette blanche,
âgés de 7 à 20 ans, seront dirigés par
M.  Henri Helaerts.

Deux cambriolages et
un butin de 7500 francs

(sp) Deux cambriolages ont été perpétrés
nuitamment, dans un garage du quartier des
Acacias et dans une villa de Collonge-
Bellerive. Dans le premier cas, les malan-
drins se sont emparés d'un coffre-fort mu-
ral — qu'ils descellèrent — contenant
2000 francs. A Collonge-Bellerivo, le butin
fut plus important et les malfaiteurs purent
faire main basse sur 3500 fr. en argent
liquide et sur des bijoux de famille valant
environ 2000 francs.

La police de sûreté enquête.

Les six alpinistes
du Piz-Badile sont

descendus en plaine

APRÈS LEUR REMARQUABLE EXPLOIT

STAMPA (ATS). — Les six alpinistes
de la cordée italo-suisse qui a vaincu eu
première hivernale la paroi nord-est du
Piz-Badile ont terminé leur exceptionnel
exploit et sont redescendus en plaine.

Le guide valaisan Michel Darbellay est
descendu en hélicoptère à Stampa, dans le
val Bregaglia, tandis que ses deux com-
pagnons suisses, Camille Bournissen et Da-
niel Troillet, sont descendus, toujours en
hélicoptère, à Saint-Moritz. Les trois varap-
peurs italiens, par contre, ont préféré être
déposés par l'hélicoptère à Sondrio. en
Italie.

DARBELLAY : QUELQUES GELURES
SANS GRAVITÉ

Cest à 15 h 10 que l'hélicoptère d' « Heli-
suisse » s'est posé à Stampa, sur une place
spécialement aménagée, sans aucune diffi-
culté, puisque la neige n'a pas encore fait
son apparition dans le val Bregaglia. Mi-
chel Darbellay, fatigué par son exploit, mais
souriant, était accompagné de sa femme
qui a tenu à monter avec le pilote pren-
dre son mari craignant qu 'il ne souffrît de
quelques gelures aux pieds. Le docteur Mau-
rizio, de Vicosoprano, a effectivement cons-
taté quelques gelures, mais il a assuré
qu'il ne s'agissait là que de blessures sans
gravité. Les conditions générales de Darbel-
lay sont jugées excellentes et tout de suite
le célèbre guide valaisan a été pressé par
des dizaines de journalistes qui voulaient

savoir dans quelles conditions il avait pu
accomplir son exploit.

Souriant, Darbellay a annoncé que les
derniers mètres de la paroi avaient été
franchis en trois cordées mixtes do deux
personnes, comprenant un Italien et un
Suisse.

La première cordée, celle de Darbellay,
a atteint le sommet de la terrible paroi
mardi à 15 h 30 précises. Les varappeurs
ont ensuite renoncé à faire tout de suite
la descente, car il était déjà tard, et ont
passé la nuit dans deux igloos qu'ils ont
construit dans la neige et la glace à une
trentaine de mètres au-dessous du sommet

Michel Darbellay a ajouté que les difficul-
tés rencontrées au cours de la varappe sont
à peu près les mêmes, en hiver, que celles
qu'on rencontre pendant la mauvaise saison
sur la paroi nord de l'Eiger. Il a précisé
que les conditions atmosphériques ont en
général été « bonnes » , pour la saison, mais
que le froid était très intense et qu'il a
neigé toutes les nuits.

On croit savoir que les deux autres guides
valaisans qui sont descendus à Saint-Moritz
arriveront encore dans la soirée à Stampa.

L'agence italienne Ansa annonce que les
cinq autres varappeurs sont descendus à
pied jusqu'au c rifugio Giannetti », d'où un
hélicoptère les a transportés, les trois Ita-
liens à Sondrio, les deux autres Suisses à
Saint-Moritz.

M. Celio
Dans la mesure où elle contribue à ré-

parer cette double erreur, la décision de
samedi est heureuse, écrit le quotidien
bernois, qui félicite — et à juste titre —
M. Gnaegi d'accepter de nouvelles respon-
sabilités et des plus lourdes, alors qu 'il
avait fait un excellent travail au cours des
deux années passées à la tête d'un « dépar-
tement technique ». Mais à cet hommage
mérité, la « Neue Berner Zeitung » ajoute
un avertissement : Si M. Celio devait, dans
sa nouvelle charge, se révéler l'homme des
milieux d'affaires et de la finance, il se
heurterait à une réserve qu'il ne surmonte-
rait pas sans mettre en action des qualités
d'homme d'Etat qui ne se sont guère mani-
festées jusqu'à présent.

Quand je vous le disais que, dans la
c coalition gouvernementale », on est plein
d'égard et de gentillesse les uns pour les
autres.

Mais du moment que l'on se partage le
gâteau, le reste est secondaire.

G. P. Il se tue en tombant
dans l'escalier

(sp) Une chute à première vue anodine s
coûté la vie à un habitant de Versonncx,
petit bourg situé à deux pas de la fron-
tière genevoise, près de Gex. M. Jean Ma-
lianak a glissé dans l'escalier de sa maison.
Relevé avec, semblait-il, une simple com-
motion, il fut néanmoins transporté à l'hô-
pital où U ne tarda pas à succomber.

Un homme meurt au volant
d'un bulldozer, un autre
écrasé par son tracteur

(sp) Dans une carrière de Génissiat (dé-
partement de l'Ain) évoluait un puissant
bulldozer que pilotait M. Willy Perner, 49
ans, père de famille nombreuse. Tout à
coup, le lourd engin fut livré à lui-même.
Le conducteur s'était affaissé dans sa ca-
bine. Lorsque le bulldozer s'arrêta de lui-
même contre un tas de sable, on se pré-
cipita au secours du malheureux. En vain,
M. Willy Perner avait cessé de vivre, ter-
rassé par nne crise cardiaque.

M. Victor Bajat, 46 ans, domicilié à Vé-
rel de Monbel, en Savoie, pilotait son trac-
teur poussant un chasse-neige, devant sa
maison. Tout à coup, la machine se re-
tourna, coinçant le conducteur qni fut tué
sur le coup.

Comment les apaiser
Bon repas et bonne digestion ne vonl
pas toujours de pair. Les mets trop
riches, trop lourds ou trop épicés sont
souvent la cause de troubles digestifs,
tels que lourdeurs, aigreurs, ballonne-
ments. Ayez donc toujours quelques
pastilles digestives Rennie à la portée
de la main. En cas de besoin, sucez-en
lentement une ou deux et vous senti-
rez vos malaises s'estomper. En neu-
tralisant l'excès d'acidité gastrique, les
pastilles Rennie facilitent la digestion
et vous aideront à mieux supporter vos
petits écarts de régime.

Malaises digestifs ?

Nestasio, le pianiste marin,
finira ses aventures en Suisse

NAUFRAGE, CONTREBANDIERS ET CAPTIVITÉ...

ACAPULCO (Mexique) (AP) . —
Enzo Nestasio, 35 ans, musicien di
jazz de nationalité italienne, qui, ha-
bituellement, joue du p iano dans ur,
club de Hong-kong, vient de connaî-
tre des aventures maritimes dont i,
se souviendra.

A lors que, seul à bord d'un petit
navire de 11 mètres de long, il ten-
tait, le 13 décembre, de gagner le
côte africain e, il fu t  pris dans wu
tempête et dut abandonner son navi-
re, emportant tout de même quclquei
provisions. Il se réfugia sur un îloi
rocheux de l'archipel indonésien el
y vécut trois jours en Robinson.

« La tempête était si forte, a-t-il
déclaré, que pe ndant ce temps, je
n'ai pas  pu voir la lumière du p hare
de l'île. »

Car l de était habitée et s'appelait
Mangkai. Le seul bateau y faisant
relâche était un navire de contreban-
diers qui l'emmena jusqu'à l'île de
Sintian, oïl les autorités ne savaient
pas quoi faire du naufragé. Il fu t
d'abord incarcéré puis libéré pendant
le jour, mais confié à la surveillance
des enfants de l'île.

Le 28 décembre, le dragueur de
mines britanniques « Darkington » ,
muni d' une autorisation délivrée à
Djakarta, venait p r e n d r e  Nestasio,
mais il fallut au commandant du na-
vire 10 heures et demie de tractations
avant de récupérer le pianiste.

Visiblement las de ses aventures
maritimes, Nestasio a annoncé son
intention de gagner, d'ici à une se-
maine, la Suisse, où il va résider
à Gstaad.

Nouvelles financières
Deux sociétés évitent

la faillite
BALE (ATS). — Le 11 juillet 1967,

l'Aeschenbank et l'Arbitrex avaient été
mises au bénéfice d'un sursis ban-
caire. La faillite des sociétés en ques-
tion aurait dû être déclarée hier. Ces
jours derniers, des pourparlers ont été
engagée avec la succursale de BAle de
l'Union de banques suisses. En résultat
de ces négociations, l'Union de banques
suisses, conformément à une déclaration
adressée à la cour d'appel de Bâle-
Ville, à l'intention des créanciers,
s'est déclarée prête à se porter garante,
à titre solidaire, des engagements de
l'Aeschenbank et de l'Arbitrex. Par
cette intervention , la faillite des socié-
tés en cause a pu être évitée, les
intérêts tant des créanciers que ceux
de la place bancaire de Bille se trou-
vant ainsi sauvegardés. Le sursis sera
levé le 1er février 1968.

La garantie solidaire de l'Union de
banques suisses pourra être mise à
contribution dès que le sursis aura été
levé, c'est-à-dire à partir du 1er février
1968. Les créanciers seront prochaine-
ment mis au courant par voie de cir-
culaire de la procédure à suivre.

Un Italien
meurt tragiquement

dans son pays

// était bien connu à Brigue

(c) Valaisan de cœur, un saisonnier
italien qui travaillait à Brigue de-
puis plus de dix ans, a connu une
fin tragique dans son pays, où il
était allé faire visite aux siens à
l'occasion des fêtes de fin d'année.
Le drame qui lui est arrivé a jeté
la consternation à Brigue où l'on
vient d'apprendre les détails de l'en-
quête.

La victime M. Camillo Farina,
marié, père de six enfants, était
rentré le soir chez lui en état
d'Ivresse. Sa femme qui se trouvait
alors en compagnie d'un ami devint
furieuse. Elle brandit une bouteille
de Marsala, la porta à la bouche de
son mari l'obligeant à ingurgiter le
liquide sans que l'homme puisse re-
prendre son souffle.

L'état d'Ivresse du mari était tel
qu 'il ne put se défendre. Cela d'au-
tant plus que l'ami présent aidait
la femme à lui infliger cet atroce
supplice.

L'homme s'écroula bientôt. D de-
vait rendre le dernier soupir.

La nouvelle de cette mort a d'au-
tant plus bouleversé les connaissan-
ces valalsannes de M. Farina que ce-
lui-ci depuis dix ans qn'il travaillait
en Suisse économisait ses paies ponr
les porter anx siens.

BERNE (ATS). — Le T.C.S. et
I'A.CS. publient mercredi le bulletin
suivant sur l'état des routes.

Les cols suivants sont fermés : Alhula ,
Bernina (de 18 à 7 heures), Fluela ,
Forclaz, Grimsel, Grand-Saint-Bernard,
Klausen, Lukmanier (voie d'accès an
tunnel ouverte et praticable normale-
ment), Oberalp, San-Bernardino, Saint-
Gothard, Splugen, Susten et Umbrail.

Le Simplon et In route Grafenort -
Engelberg ne sont praticables qu'avec
chaînes.

Les routes Giornico - Airolo-Thusis -
Rhin inférieur, Mesocco - San-Bernar-
dino (village), Stalden - Saint-Nicolas
(Zermatt) et Reichenau - Flims.

Des pneus à neige ou des chaînes
sont nécessaires pour toutes les autres
routes, ainsi que pour le col de la
Bernina de 7 à 18 heures et pour les
voles d'accès an tunnel dn Grand-Saint-
Bernard.

Etat des routes

A ce propos, notre correspondant de
Berne nous écrit :

Ce f u t  vraiment une « visite-éclair ».
Les membres de la mission américaine,
arrivés à Berne peu avant midi, n'ont
rencontré M. Sch affner qu'à 12 h 30.
A 14 h, ils quittaient la ville fédérale
pour Zurich, d'où ils devaient repartir
pour Bruxelles. Si l'on compte le temps
du déjeuner , on conviendra qu'il ne fu t
guère possible de s'entretenir bien long-
temps.

Au Palais fédér al, on considère donc
qu'il s'agissait surtout d'une démarche
courtoise. 11 n'y avait p a s, dans ce que
pouvait exposer M. Katzenbach, matière
à longues discussions. Washington dési-
rait informer le Conseil fédéral, gouver-
nement d'un pays ami, de mesures dont
certaines d'entre elles p ourraient toucher
son économie. Il s'agissait aussi de dis-
siper certaines craintes.

LE CAS DU TOURISME
Du côté suisse, on exprima le vœu

que les dispositions envisagées se révè-
lent efficaces, car tout ce qui peut con-
tribuer à consolider le dollar est dans
notre propre intérêt. Certes, on déplore-
rait que le « programme Johnson » porte
un notable préjudice à notre tourisme,
d'où l'idée d'encourager un certain cou-
rant de compensation qui porterait les
Européens vers les lieux de vacances
américains. Il est évident toutefois que
la différence des p rix joue un rôle dé-
terminant et qu'il est moins onéreux
pour un citoyen des Etats-Unis de payer

Des apaisements
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GENÈVE (ATS). — Le deuxième DC-
8-62 de Swissair, immatriculé HB-IDF € Ge-
nève », est arrivé le 3 janvier à l'aéroport
do Kloten. Il était parti la veille à 23 h
(heure suisse) de l'aérodrome des usines
McDonnell-Douglas à Long-Beach (Califor-
nie) et a atteint notre pays après un vol
sans escale de 10 heures et 40 minutes. Il
a franchi la distance de 9800 kilomètres
qui sépare notre pays de la Californie à
une vitesse moyenne de 920 km/h.

Ce nouveau long-courrier , comme la pre-
mière unité de ce type qui est arrivée en
Suisse au mois de novembre, remplacera
un ancien DC-8-33 sur les lignes de Swis-
sair au-dessus de l'Atlantique nord. Avec
un équipage de 12 personnes, le DC-8-62
peut transporter 155 passagers et environ
4500 kg de fret , soit une charge utile maxi-
male de près de 20 tonnes. Son autonomie
est sensiblement plus grande que celle des
anciens modèles DC-8.

Vacances dans
la mère-patrie

BERNE (ATS). — Cette année encore,
34 jeunes Suisses de l'étranger ont l'occa-
sion de passer des vacances d'hiver dans
la mère-patrie, et cela dans un camp or-
ganisé par le secrétariat des Suisses à
l'étranger de la Nouvelle Société helvétique.
Ces jeunes gens viennent de huit pays
(dont deux d'Amérique du Sud). Ils feront
dix jours de vacances de ski à la Rieder-
alp, en Valais.

Le nouveau bijou de
Swissair est là

LA LENK (ATS). — Le camp natio-
nal de la Fédération suisse de ski grou-
pant quelque 700 participants de tous les
cantons s'est ouvert à la Lenk mercredi
en présence du président central de la
Fédération suisse de ski, M. Karl Glatt-
hard , du conseiller d'Etat Jules Flury,
représentant du canton de Bâle-Ville, par-
rains du camp 1968, et des représentants
du gouvernement bernois et des autorités
locales. Après les souhaits de bienvenue
du chef du camp, M.  Georges Guisolan,
le départ de 27 fusées et le lâcher de
plusieurs centaines de ballons, les au-
môniers du camp, le pasteur Laederach
et l'abbé Lehmann appelèrent la béné-
diction divine sur les participants à cette
belle semaine de vacances.

Le camp de ski de la
Lenk s'est ouvert



L'opposition française demande
une session extraordinaire
de l'Assemblée nationale

PARIS (ATS/REUTER). — Les diri-
geants- de la fédération de la gauche
et du parti communiste ont décidé hier
de demander une session extraordinaire
de l'Assemblée nationale française pour
discuter de la politique économique du
gouvernement et de son attitude à
l'égard de la demande d'adhésion bri-
tannique au Marché commun euro-
péen.

L'Assemblée s'était ajournée avant
Noël et ne devait plus se réunir avant
le 2 avril.

MM. Ballanger (communiste) et
Defferre (fédération) ont convoqué
leurs groupes pour aujourd'hui.

Les faubourgs de Hanoï ont essuyé
les bombes de l'aviation américaine

Premier raid sur la capitale en cette nouvelle année

La base aérienne de Danang sous le feu du Vietcong
HANOI (AFP-AP). — Un raid a été opéré en plusieurs endroits contre les fau-

bourgs d'Hanoï hier matin de 7 h 40 à 8 heures et de 8 h 10 à 8 h 20 (heures locales).
Des explosions de bombes explosives et de

bombes à billes ont retenti, notamment au
nord-ouest et au nord-est de Hanoï, sur
une distance allant de cinq à vingt km de
la capitale. Hanoï elle-même a été sur-
volée à plusieurs reprises par plusieurs
groupes d'avions volant à haute altitude,
déclenchant des tirs de missiles sol-air et
de canons a gros calibres.

Ce raid, le premier de la nouvelle année,
dans la région de Hanoï a été fait par
temps clair, survenant après plusieurs jours
de ciel totalement bouché. Après la fin
de l'alerte, des explosions de bombes à
billes à retardement ont été entendues,
toujours dans la banlieue de Hanoï.

LES PERTES
Trois appareils américains, selon l'agence

de presse nord-vietnamienne ont été abat-
tus. L'agence Tass a annoncé que la
capitale a été survolée par nne importante
formation.

Le commandement américain a déclaré,
de son côté que deux < Mig » ont été
détruits par des chasseurs < Pbantom » qui
servaient de couverture aux chasseurs-bom-
bardiers qui ont pilonné des installations
ferroviaires et des routes à proximité de
la capitale. Ces pertes portent à 103 le
nombre des « Mig » abattus au cours de
combats aériens. Les Américains reconnais-
sent pour leur part avoir perdu 36 avions
dans de tels combats.

Mardi, malgré le mauvais temps, les
appareils américains avaient déjà opéré
des raids sur le Viêt-nam du Nord et
avaient détruit ou endommagé 80 vagons.
L'amélioration du temps a permis une re-
crudescence des raids hier. Le commande-
ment américain ne signale la perte que
d'un seul appareil , un « V-8 Crusader »,
ce qui porte à 774 le nombre des avions
américains détruits au Viêt-nam du Nord.

Hanoï a accusé l'aviation américaine
d'avoir poursuivi ses raids et vols de re-
connaissance au nord du 17me parallèle
pendant la trêve et affirmé qu'un F-4 a
été abattu par les Nord-Vietnamiens dans
la province de Han-hoa.

A DANANG
Au Viêt-nam du Sud, on note une re-

crudescence des attaques communistes dans
les provinces septentrionales, notamment
contre la grande base aérienne de Danang.
Aux premières heures de la matinée d'hier,
les artilleurs ont tiré à la roquette sur la
partie de la base où sont garés les chas-
seurs-bombardiers F-4 Phantom. Trois ap-
pareils ont été détruits et 23 endommagés.
Vingt-trois Américains ont été blessés. La
base avait déjà été attaquée cinq fols an
cours de l'an passé.

Dans le même secteur, des Nord-Viet-
namiens ont attaqué les bases r Leslie et
Ross » à la faveur de l'obscurité. Après
avoir tiré au mortier et à la roquette, ils
ont donné l'assaut et les combats se sont
poursuivis jusque tard dans l'après-midi
d'hier.

L'intervention de l'artillerie et de l'avia-
tion américaines a joué un rôle décisif
pour repousser ces assauts.

Un porte-parole américain a déclaré que
241 cadavres communistes ont été relevés
sur le terrain après ces deux attaques et
que pins de 50 armes ont été saisies, y com-
pris on lance-flammes, deux mortiers et
un lance-roquettes.

Les communistes ont lancé six attaques
contre des avant-postes sud-vietnamiens à
proximité de la base de Danang. Une
patrouille de « marines » et de Sud-Vietna-
miens a été décimée. Les Américains ont
eu six morts et quatre blessés et les gou-
vernementaux entre 10 et 20 morts.

PRÈS DU CAMBODGE
Près de la frontière cambodgienne, au

nord-ouest de Saigon, nn bivouac de la
25me division américaine a été pris sous
un tir de mortier. Un seul soldat a été
blessé. C'est dans ce secteur que les Amé-
ricains avaient dénombré mardi 23 morts
et 153 blessés.

Les autorités américaines ont annoncé que
les pertes des forces américaines et de
leurs alliés, an cours de la trêve de

36 heures, ont été de 418 tués, blessés et
disparus, dont 27 morts dans les rangs
américains et 44 parmi les Sud-Vietna-
miens.

Les pertes communistes s'élèvent à 553
tués.

M. THANT DÉCLARE
Enfin, le secrétaire général des Nations

unies a affirmé hier que la déclaration
faite par le ministre des affaires étrangè-
res du Viêt-nam du Nord, le 1er janvier
à la radio de Hanoï, renforçait sa con-
viction « qu'un arrêt des bombardements
américains susciterait > des discussions et
des négociations significatives pour mettre
fin à la guerre du Viêt-nam.

On pense généralement dans les milieux
informés de l'ONU que M. Thant a voulu
donner aux déclarations du ministre nord-
vietnamien un cachet d'authenticité que
l'on semble contester à Washington.

Deux mille toxicomanes
se mutinent en Culifornie

Le chef de» pompiers de Norco ne peut que constater lea dégâts. Oo camion a été
Incendié par les mutins.

(Téléphoto AP)

Bilan : un million de francs de dégâts

NORCO (Californie) (AP). — Au cours
de désordres qui ont eu lieu dans un cen-
tre de désintoxication de Californie où sont
internés des habitués de la drogue, 200 po-
liciers ont dû intervenir et ont eu six
blessés tandis qu'eux-mêmes ont mortelle-
ment blessé à coups de feu un malade et
en ont grièvement blessé un autre.

Le tumulte  avait débuté dans les dortoirs

à l'occasion de « farces » de Nouvel-An.
Les quelque 2000 malades avalent alors
mis le feu à plusieurs bâtiments et à un
camion et avaient lapidé les pompiers et
les policiers.

Six femmes ont été hospitalisées, deux
pour des blessures sans gravité et les au-
tres pour choc psychologique. Ces der-
nières se plaignent d'avoir été violées.

Les agences de voyages américaines orientent
leur publicité sur le Mexique et les Antilles

Les touristes ne pouvant p lus dépense r leurs dollars en Europe

NEW-YORK (AP). — Le président de
l'agence de voyages « European-American
travel service > , M. Barry Brilliant, a dé-
claré que ses services ont reçu de nom-
breuses demandes de clients qui souhaitent
avancer la date de leur départ pour l'Eu-
rope, afin d'échapper aux mesures qui
pourraient frapper les voyages outre-Atlan-
tique , en application de la campagne d'éco-
nomies décidée par le président Johnson.

La restriction sur les voyages ne touchant
pas les Amériques, les agences de voyages
ont déjà entrepris de modifier leurs cam-
pagnes de publicité afin d'inciter les touris-
tes américains à se rendre au Mexique,
aux Antilles ou en Amérique du Sud.

Un représentant de l'Office du tourisme
des Bahamas a déclaré que son pays at-
tend cette année un million de touristes
contre 900,000 en 1967.

Le directeur de l'Association nationale
des agences de voyages, M. James Gross,
a exprimé la crainte pour sa part , que les
restrictions décidées par le président John-
son ne soient suivies de représailles outre-
Atlantique et que moins de touristes étran-
gers se rendent aux Etats-Unis.

Aujourd'hui et demain à Paris, les re-
présentants des bureaux de tourisme amé-
ricain en France, dans le Royaume-Uni,
en Allemagne de l'Ouest et en Italie, se
réuniront en compagnie de personnalités

de la compagnie d'aviation américaine TWA
pour envisager les moyens de développer
le tourisme européen aux Etats-Unis, en
réponse à l'appel du président Johnson
demandant d'attirer les touristes étrangers
sur le sol américain.

PAUVRE EUROPE
C'est surtout l'Europe, admet-on à Was-

hington qui pâtira des mesures de res-
triction décidées pour freiner l'hémorragie
de dollars.

Il ne faut cependant y voir aucune inten-
tion délibérée envers cette partie du monde,
déclare-t-on, mais simplement la reconnais-
sance du fait que c'est vers l'Europe que
fuient la majeure partie des dollars.

A la bourse de Zurich, où c'était hier
la première journée de transactions de-
puis les mesures économiques annoncées
par le président Johnson, on a enregistré
un léger redressement du dollar et un
recul de nombreuses valeurs.

Le Trésor américain a annoncé un nou-
veau transfert, au Fonds de stabilisation
des changes, de 450 millions de dollars
(2250 millions de francs) d'or des réserves
monétaires des Etats-Unis, en vue de faire
face aux effets de la récente niée sur
l'or en Europe.

Le président bolivien Barrientos
pourrait libérer Régis Debray
ZURICH (AP). — Le général René

Barrientos, président de Bolivie (qui se
trouve en Suisse pour raison médicale)
a déclaré hier au cours d'une conférence
de presse, à Zurich, qu'il serait disposé
à tenter un échange du journaliste fran-
çais Régis Debray contre le Cubain Hu-

bert Matos, emprisonné par le gouverne-
ment castriste en 1959.

M. Barrientos a affirmé qu'il verrait vo-
lontiers le jeune Français recouvrer sa
liberté. Il est prêt à la lui rendre, mais
il désire en contre-partie que Cuba libère
Hubert Matos, ancien partisan du président
Fidel Castro.

Le président de Bolivie a rappelé que
le générai De Gaulle était intervenu en
faveur de Régis Debray. La Bolivie ne
nourrit aucun sentiment de haine contre ce
dernier.

Le général Barrientos a souligné cependant
qu'un tel échange .ne rentre pas dans le
cadre de ses pouvoirs présidentiels et né-
cessiterait l'approbation du peuple bolivien
par un référendum.

< Jusqu'ici, a-t-il, je n'ai fait aucune
proposition dans ce sens. Je ne puis mo-
difier le système juridique de la Bolivie,
mais je suis prêt à recommander au peuple
bolivien l'idée d'un tel échange ».

Le général Barrientos a fait ces décla-
rations en réponse à un journaliste qui
avait demandé si les autorités boliviennes
libéreraient bientôt Régis Debray, condam-
né récemment à 30 ans de prison pour
complicité avec le mouvement de guérilla
en Bolivie.

Le PC pro-chinois français
à la solde des gaullistes..

«L'Humanité» s'en prend violemment au nouveau parti

La France qui en compte déjà nne
bonne douzaine a, depuis le premier de
l'an, un nouveau parti politique : le < parti
communiste marxiste-léniniste de France >
c'est-à-dire, tout simplement nn parti com-
muniste prochinois et antirusse.

Le parti prochinois est né sur la Côte
d'Azur au cours d'un congrès constitutif
presque secret qui s'est ténu les 30 et 31
décembre dans une propriété privée près
d'Alx-en-Provence. Il est issu du « mouve-
ment communiste français (marxiste-léninis-
te) » qui a commencé à avoir une cer-
taine activité en France avant même la
rupture entre Pékin et Moscou et a re-
groupé des «déviationnistes prostaliniens» du
parti communiste orthodoxe. Son organe

officiel qui devient celui dn nouveau parti
est « l'humanité nouvelle » (hebdomadaire
baptisé ainsi par opposition au quotidien
du PC ¦ L'Humanité ».

Malgré le secret observé sur la date et
le lieu du congrès constitutif, des groupes
de manifestants communistes ont été ame-
nés de Marseille et ont tenté d'empêcher
le congrès de se tenir assiégeant la pro-

priété. D y eut des bagarres et H semble
que les dirigeants prochinois aient dû
appeler à l'aide la police.

L'« Humanité » d'hier accuse le « grou-
puscule » prochinois, non seulement d'avoir
obtenu de l'état bourgeois la protection
des CRS, policiers en civil et gardes ré-
publicains », mais d'être télécommandés par
le pouvoir gaulliste.

UNE OFFICINE
« La nouvelle officine des maoïstes écrit

l'organe du PC, qualifiés de parti groupe
moins de cinq cents personnes dans tonte
la France.

Les services gaullistes qui y travaillaient
depuis longtemps ont fini par organiser
leur meute. »

L'« Humanité » prédit à cette « meute
de laquais étiques du capital, de ces ul-
tras qui, sons des oripeaux récents, sont
matériellement « intéressés » à aboyer à nos
chausses, nourris, stimulés pour servir la
bourgeoisie », le sort des précédents dévia-
tionnistes trotskystes ou doriotistes.

La violence même de la réaction de
l'« Humanité » orthodoxe qni rappelle
le temps où les déviationnistes étaient
traités de « vipères lubriques » semble con-
tredire l'affirmation scion laquelle il ne
s'agirait que d'une poignée d'ultras stipen-
diés dont l'initiative n'entamera pas les
effectifs communistes !

Jean DANtS

E3D3 L'opéré du Cap va bien
Comme on s'y attendait, le choix comme

donneur du jeune métis Clive Haupt, a
provoqué quelques réactions en Afrique
du Sud où la ségrégation raciale imprègne
la vie de tous les instants.

Dans un éditorial, le « Times » du Cap
écrit : des dépêches en provenance du monde
entier nous montrent que déjà le problème
de la couleur sert aux commentateurs pour
se livrer à des attaques contre la politique
raciale sud-africaine ».

Dans les milieux officiels, à Pretoria, on
s'est refusé à tout commentaire sur cet as-
pect de la greffe du cœur. Le premier
ministre Balthazar Vorster a déclaré : Je
suis très heureux d'apprendre que l'opération
a été couronnée de succès >.

Néanmoins, le quotidien des Afriknanders,
« Die Vaderland » titre en première page
« Blaiberg reçoit le cœur d'un homme de
couleur ».

Le « Rand Daily Mali » fait remarquer
de son côté que « dans le contexte poli-
tico-social de l'Afrique du Sud, où l'on est
très conscient des races, c'est le point
que l'on ne peut éviter de remarquer ».

AUCUNE IMPORTANCE
De son côté, le Dr Blaiberg avait fait

savoir avant son opération, qu'il ne voyait
aucun inconvénient à recevoir le cœur d'un
homme de couleur.

Les chefs des communautés religieuses
blanches ont fait savoir qu'ils ne voyaient
aucune objection à cette opération. « Pen
importe la couleur de la pean du donneur »,
a déclaré le doyen anglican E. !.. King.
« La question ne se pose même pas » fait
remarquer le grand rabbin Israël Abra-
liams.

Le choix d'un homme de couleur comme
donneur n'a aucune répercussion sur le
plan médical.

Après son opération, qui n'a pas été fil-
mée, le Dr Blaiberg avait reçu des sédatifs
afin de passer une nuit calme. La greffe
du cœur s'était très bien passée et le nouveau

cœur s'était mis à battre de lui-même, après
l'arrêt du cœur-poumon artificiel.

MARIÉ DEPUIS TROIS MOIS
Dans la famille Haupt, on est encore

sous le choc de la mort de Clive, frappé
d'une hémorragie cérébrale alors qu'il était
sur la plage avec sa femme.

Sa veuve, Mme Dorothy Haupt, qui était
mariée depuis trois mois, est venue mer-
credi à l'hôpital recueillir les vêtements et
les objets personnels de son mari. Il lui
a été délivré un certificat de décès. Clive
Haupt sera enterré samedi.

Mme Haupt a déclaré : ¦. Lorsque les chi-
rurgiens m'ont demandé s'ils pouvaient uti-
liser le cœur de Clive, j'était trop boule-
versée tout d'abord pour répondre. Puis
je leur ai dit qu'ils le pouvaient s'il leur
était impossible de le sauver. U est récon-
fortant pour mol que ce cœur donne encore
la vie a quelqu'un. Clive était nn homme
très paisible. Nous passions beaucoup de
temps ensemble à bavarder ou à lire ».

La mère de Clive est demeurée à l'hôpital
pendant cinq heures, après la mort de son
fils, mardi. «Comme toute mère, je suis extrê-
mement triste , a-t-elle déclaré. Mais je suis
heureuse pour l'homme qui a maintenant son
cœur ».

Le professeur Chris Barnard a déclaré
hier aux journalistes qu'il n'y avait aucune
possibilité qu'une nouvelle transplantation du
cœur soit effectuée dans un avenir Immédiat
dans son service.

Des cœurs de singes ou de cochons pour-
raient être greffés sur des êtres humains
d'ici à 20 ans, a d'autre part déclaré le
professeur, dans nne interview accordée à la
B.B.C.

Selon Barnard , des animaux pourraient
être élevés spécialement d'ici à 20 ans afin
de fournir des organes pour des greffes.

UN JOURNALISTE EXPULSÉ
DE LA SALLE D'OPÉRATION

Le Dr Marthinius Botha a expulsé
de la salle d'opération, lors de la se-
conde greffe du cœur pratiquée à
l'hôpital de Groote Schuur, un journa-

liste indépendant, Don McKenzie , selon
la compagnie N.B.G.

Le reporter avait essayé de passer
pour un étudiant en médecine, pendant
l'opération du Dr Blaiberg.

La chaîne de télévision américaine
N.B.C. a déposé un recours en justice
auprès la Cour suprême du Cap, contre
le photographe.

La compagnie a en effet signé un
contrat avec le Dr et Mme Blaiberg,
le 29 août, prévoyant la somme de
50,000 dollars pour le droit exclusif
de prendre des photos des Blaiberg,
avant pendant et après la greffe du
cœur.

Selon la N.B.C, M. McKenzie a vrai-
semblablement pris des photos de l'opé-
ration et aurait l'intention do les ven-
dre.

110 fois
TURIN (AP).  — Des médecins ita-

liens ont réussi à refaire battre 110
fois le cœur d'une jeune femme, Lu-
cia Longo, 20 ans, au cours des deux
derniers mois.

La jeune femme avait été opérée en
novembre dernier par 18 chirurgiens
de la clinique de la « Villa Pia »,
pour une malformation de la valvule
mitrale. Six jours plus tard ton cceur
s'arrêtait.

« C'était tout à fait normal et
attendu, a déclaré le professeur An-
gelo Actis-Dato , qui a dirigé l'opéra -
tion. On a refait battre son cœur
tout d'abord manuellement, puis
nous l'avons stimulé électriquement.
Nous avons dû faire cela 110 fois. »

La jeune fille est considérée comme
« cliniquement soignée » et sera auto-
risée à rentrer bientôt chex elle.

Quatre cent cinquante skieurs
bloqués dans les Pyrénées

Les ponts et chaussées sur les dents mais la neige tombe toujours

FOIX (AP). — // neige toujours à
la frontière franco-andoranne, dans
le Puymorens et l 'Envalira, mais le
vent a cessé. Trois cents personnes de-
meurent bloquées dans les hôtels du
Pas-de-la-Case et 150 dans les hôtels
du Puymorens, à l'altitude de 2000
mètres environ .

Les services des ponts et chaussées
travaillent sur les versants de l 'Ariège
et des Pyrénées orientales de ce col.
Ils ont porté leurs ef forts  hier matin
entre Merens et l'Hospitalet où la RN
20 est coupée sur 16 km par plusieurs
avalanches. Trois chasse-neige et deux
tracteurs - pelles sont en action.
L'amoncellement de la neige est at-
taqué conjointement depuis l 'Hospi-
talet et depuis Merens.

Du côté des Pyrénées orientales, où
le travail de déblaiement est moins
pénible, on espérait dégager dans la
soirée d'hier les hôtels de Puymorens.
En revanche, du côté ariégeois, on

n'envisage pas de rendre la RN 20
praticable avant cet après-midi , dans
l'hypothèse la plus favorable .

Au Pas-de-la-Case, aucun chasse-
neige n'a pu entrer en action . Les
skieurs bloqués dans les hôtels devront
patienter , selon les prévisions des
douaniers , jusqu 'à demain. Il est vrai-
semblable que les turbines parties de
la station andorranne de Soldeu et
qui progressent vers le col d'Envalira
arriveront les premières au Pas-de-la-
Case.

Les chasse-neige ont réussi à se
frayer un passage à travers les con-
gères de neige jusqu'au col de Puy-
morens. L 'hôtel a ' pu être ravitaillé
en médicaments et en pain.

Les services des ponts et chausées
de ce même département ont pu di-
riger une chenillette vers le Pas-de-
la-Case, où une malade a été éva-
cuée au prix de mille difficultés sur
l'hôpital de Bourg-Madame.

Les cadavres mutilés de six personnes
de la même famille — les parents et leurs
quatre jeunes enfants de deux à huit
ans — ont été découverts par la police
locale dans une ferme du département de
Caldas en Colombie.

Les corps des victimes avaient été litté-
ralement démembrés et l'on a retrouvé
que le crâne et la main gauche de l'on
des enfants.

La police pense qu'il s'agirait d'une ven-
geance.

Paul VI se rendrait au Brésil
Faisant état d'une information pro-

venant de source religieuse éminente
le journal Correio da Manba a annoncé
que le pape Paul VI viendra probable-
ment au Brésil en juin prochain, et
passera peut-être par l'Argentine.

Six membres d'une famille
sauvagement assassinés

en Colombie

Manifestation estudiantine
contre Mme Gandhi à Bénarès

La police fait usage de gaz lacrymogènes

Dix personnes blessées et six étudiants arrêté*
BÉNARÈS (ATS-AFP). — Une dizaine

de personnes ont été blessées au cours de
la manifestation qui s'est déroulée à Béna-
rès hier où plusieurs centaines d'étudian ts
de l'université hindoue se sont heurtés
à la police qui a dû utiliser des grenades
lacrymogènes. Six étudiants ont été arrêtés.

Alors que Mme Gandhi allait prononcer
à l'université le discours inaugural de la
55me session du Congrès indien pour la
science, les étudiants se sont attroupés à
l'entrée de l'université et ont crié : « Indira ,
va-t-en » .

Quelques militants du parti nationaliste
hindou « Jan Sangh » et du parti _ socia-
liste « Samyukta » se sont alors mêlés aux

étudiants et ont jeté avec eux des pierres
sur les policiers qui montaient la garde
autour des bâtiments. La police a réagi et
a lancé des grenades lacrymogènes.

Six jeunes gens ont réussi à pénétrer
dans le grand amphithéâtre de l'université
et se sont dirigés vers la tribune en bran-
dissant des drapeaux noirs au moment où
Mme Gandhi devait prendre la parole. Ils
ont été immédiatement arrêtés .

Des arrestations ont également été opé-
rées dans la ville parmi les

^ 
dirigeants de

l'opposition. Cette manifestation était diri-
gée contre la nouvelle loi linguistique qui
prévoit l'usage de l'anglais comme langue
officielle , au même titre que l'hindi.

Les royalistes auraient laissé
4000 tués sur le terrain à Sanaa

SANAA. (AP). — La bataille de Sanaa.
capitale républicaine du Yémen, paraît une
fois de plus évoluer à l'avantage des ré-
publicains, qui sont passés à la contre-
offensive après trois semaines de violentes
attaques royalistes. Le général Abdallah
Barakat, ministre de l'intérieur, a déclaré
hier : « Nous avons infligé une dure défaite
aux irréguliers et aux mercenaires. Ils sont
en fuite et ils ont laissé des centaines
de corps sur le terrain.

Cette déclaration officielle semble mettre
fin aux bruits qui nous étaient parvenus
de Djeddah, ville de l'Arabie séoudite, où
l'on affirmait que les royalistes encerclaient
Sanaa et occupaient même l'aéroport par
lequel était acheminé le matériel prove-
nant de l'Union soviétique.

Les républicains affirment avoir fait 4000
morts dans les rangs des royalistes. Dans
les milieux républicains, on affirme que
les royalistes comptaient sur un soulève-
ment de leurs partisans à l'intérieur de la
capitale, mais que le gouvernement en a
arrêté quelques centaines d'entre eux avant
qu'ils aient pu agir.

Des combattants revenant du front dé-
clarent que l'aviation républicaine a bom-
bardé des bastions royalistes dans la pro-
vince de Sanaa, infligeant de lourdes per-
tes. On apprend de source bien informée
que les royalistes refluent vers les mon-
tagnes.

Le bombardement de la capitale a cessé
depuis quatre jours et l'on ne signale of-
ficiellement pas de dégâts aux principales
installations de la ville. Mais dix civils, dont
des femmes et des enfants, ont été tués.

Le gouvernement républicain a imposé
le rationnement de certains produits alimen-

taires dans la ville, bien que les autorités
affirment que la capitale dispose de réserves
sufisantes pour deux ans. Des centaines
de tête de bétail ont été amenées dans
la ville.

LA PAIX ?
Les chances de réaliser une paix négociée

au Yémen ont paru diminuer hier, les
royalistes affirmant qu'ils poursuivraient les
combats jusqu'à ce que les républicains en-
trent directement en contact avec eux en
vue d'un règlement de paix.

Les républicains, de leur côté, ont tou-
jours déclaré qu'ils refuseraient de traiter
avec les membres de l'ancienne famille
royale.

L'Arabie séoudite de son côté a menacé
de torpiller les chances de paix en exprimant
son inquiétude devant l'aide soviétique aux
républicains qui pourrait l'amener à re-
considérer son engagement (pris à la réu-
nion de Khartoum) de ne plus aider les
royalistes.

On croit déjà d'ailleurs savoir que l'Ara-
bie séoudite finance l'attaque royaliste sur
Sanaa.

Pont aérien soviétique
Selon les milieux pétroliers d'Aden, sept

avions soviétiques ont établi un « pont
aérien • ininterrompu de Hudaydah à Sanaa
pour fournir du ravitaillement aux Yémé-
nites républicains. La compagnie « British
petroleum » indique pour sa part qu'elle
expédie des quantités de plus en plus
considérables d'essence d'aviation d'Aden
à Hudaydah. On rappelle à ce propos que
l'URSS a récemment fourni aux républi-
cains des chasseurs « Mig » et des bombar-

Cinq enfants
brûlés vifs au Canada

PETERSBOROUGH (ONTARIO) (ATS-
AFP). — Cinq enfants âgés de 8 mois
à 12 ans ont péri dans un incendie qui
a détruit leur maison près de Bancroft,
à 100 km au nord-est de Petersborough
dans la province de l'Ontario, au Canada.
Les parents, M. et Mme Archie Hiltz ont
réussi à échapper aux flammes et n'ont
subi que de légères brûlures.

EEH1 lie mesurais temps en Eusrope
Constituée de neige poudreuse et d'énor-
mes blocs de rocher pesant plus ieurs cen-
taines de kilos, elle s'est abattue dans un
grondement sourd, creusant un entonnoir
géant. Quelques arbres ont été arrachés
par la puissance du souffle.

MORT DE FROID
En Italie, il a neigé jusqu'à Naples où

le Vésuve est recouvert d'un manteau blanc.
Mais le record de froid a été atteint dans
les Dolomites où le thermomètre est des-
cendu jusqu'à moins 28 degrés, et un agri-

culteur est mort de froid dans le Piémont.
En Belgique , dans les Ardennes et l'est

du pays, la couche a atteint jusqu'à trente
centimètres, mais il pleut sur la côte.

En République fédérale allemande, la
neige persiste dans de nombreuses régions,
mais la circulation n'est pas trop pertur-
bée, sauf dans certaines régions de Bavière
et de Bade-Wurtemberg. Les températures
sont voisines de zéro avec cependant d'as-
sez fortes gelées nocturnes.

En Hollande, on enregistre un peu de
brouillard et de faibles chutes de neige
dans le centre du pays.

En Espagne, excepté quelque pluies dans
le nord du pays, il fait beau partout et
sur la « Costa del Sol », les baigneurs —
étrangers — ont refait leur apparition. Il
a neigé seulement dans les monts canta-
briques et dans les Pyrénées.

An Portugal, le thermomètre est remonté
à zéro et la température maximale enregis-
trée a été de 17 degrés, à midi.

En Yougoslavie, la neige a fait à non-
veau son apparition au Monténégro, en
Bosnie orientale, en Serbie et en Macé-
doine, mais elle a cessé de tomber en
Slovénie et en Croatie. Sur la côte adria-
tique souffle un vent violent atteignant
parfois 100 km h.

Enfin , au Brésil, une soudaine et violente
tempête qui s'est déchaînée sur la côte de
l'Etat de Parana a fait un nombre élevé
de blessés et a causé des dégâts évalués

à plusieurs millions de francs, 600,000 sacs
de café en instance d'embarquement à Pa-
ranngua, principal port caféier dn Brésil,
ont été endommagés.

Cinq jeunes gens âgés de 17 à 23 ans,
dont deux membres de la police des fron-
tières est-allemande, se sont réfugiés en
République fédérale.

Quatre des jeunes gens ont franchi la
ligne de démarcation en Bavière, le cin-
quième en Hesse.

Cinq Allemands de l'Est
passent à l'Ouest


